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Organe des Catholiques de langue 
7” française du Nord-Ouést : ; 
Le “Patriote” et “he chaque semaine 
| plus de 30,000 persannes 


| par | 
A.F. AUGLAIR, O.M.I. Directeur 
eee : —— © a 


Lan . 


2.705 


jéème Année. 


Nous sommes décidés à 


La prie suivante d'histoire contemporaine, portant sur les Jut- 
du catholicisme en Angleterre, et telle que nous la trouvons dans 
1 Le pos échanges de France, mérite qu'on la détache et qu'on la 
Ne bte lle enseigne, avec force, que les affirmations énergiques 
Ù ue les seules qui conviennent aux minorités persècutées, ct qu'elles 
‘on! plus et mieux, pour le salut des causes vitales, que les négocin- 
ions à l'eau cle rose... - —. . 
1906 les hon-vonformistes ‘anglais voulurent supprimer 


“En . RU , à A 
l'enseignement libre. Alors les, évêques catholiques se mirent à la 
te de l'armée catholique et combattirent vigoureusement, les pro- 


Jours adversaires. . k | . , 
22 octobre 1906, lP'Archevêque de Westminstej déclara qu’on 
contenternit pas de résister mais qu’on entendait vaincre”. Le 
bre, Mer Gordof'éväqne de Leeds, prononcait ces fières pa- 
int 20,000 personnés de la ville épiscopale: “On voudrait 
chasser l'Eglise des Écoles. Mais nous disons: Non! ils ne:la chas- 
le disons pour tout de hon. Catholiques! nous savons prier Mais nous 
avons aussi faire Autre chose. Nous savons voter, nous savons souffrir 
et de plus, nous sAvons nous baitre. Kit pour la défense de l'Eglis et 
de plus. nous sVONs Nous battre, -It pour la défense da PEglise et 
de ses écoles, note sommes décidés à souffrir; mais ce qui est plus 
ajave, nous sommes décidés 4 nous battre. Allez dire an Couverne- 
ment, allez dire au pays dans nn langage assez elair pour que nul ne 
Ve méprenne, que: violentés dans leur conscience, les catholiques se- 
ront obligés de résister par tous les moyens en leur pouvoir à l'ini- 
quité e qui las menacent.” 


jets de 
‘ [0 
na se 
12 noven 
rôles devi 


et à la tvranni 1 | 
«Ca mois auparavant, au meeting de Manchester, qui réunis- 
T3, 00U catholiques, le Chanoïne Richardson #vait parlé en ces 
temes: "Nous ferons sentir au Gouvernement de ce pays que l'E- 
lise catholique connait autre chose que la résistance d'un caractère 
tree actif. Cest en manghes de chiemisas que nous nous baitrons 


pour la Liberté" 


, D. , ‘Je u 
“Devant uné telle-attitude” la Chambre des Lords remaidin si 


fin le Bill sçcolaira, que les Communes èt le Gouvernement n’y re- 
«ennaissant plus leur oeuvre sectaire, préférèrent l’abandonner. Tel- 
le fut la brillante victoire remportée par l’indomptable, énergia des 
catholiques anglais dont le nombre ne dépassait pas deux millions, 
en 1906. Li TT. | ‘ 

. “Les eatholiques anglais nous on 
dont nous devons profiter.” 
…. Oui, que ce langage est net et fier! Quelle note pleine et har- 
moniense il fait résanner.à l'oreille et au coaur, ct comme il tranctie 
sur le vague, lé ‘grisätre, lindécis de nos résistances apeurées à: la 
prséeution tantôt snnrde, tantôt ouverte, mais toujours active con- 
tre notre foi et notre lañgne, , Avons-nous assez remarqué et atlmi- 
ré ete paroles Vilirantes,"éelatantes comme la fine lame d’une épée 
que l'on hrandit et où l'on pérçoit déjà comme les reflets de la vic- 
Lire”... ce qui dé plis grdÿa, nons Sommes décidés à nous battre.” 
Quand Mg Gordon rélbva ‘ainsi le gant que le gonvernement 
de sou pays jetait aux catholiques, il vit sans doute passer dans les 
aus de spa Vingt mille auditeurs la. flamme d’une inébranlable ré- 
solution: vaincre où mourir.’ Hreureux évêque qui-pouvait dire 
"neus savons voter, nous savons souffrir, nous savons.nous battre’, 
ct qui en même temps entendait l’âme de ses sujets répéter après 
ini ehacume des syllabes Hbératrices: ‘nous savons voter, nous sti- 
vous souffrir, nous savons noug battre, 

Depuis 1905 la gouvernement de la Saskatchewan nous Herne, 
nous Franco-Cimadiens, d2 promesses qu'il n'a jamhis exécutées, qu'il 


t donné là'une précieuse leçon, 


… “ 


8, 
wavaitombne pas, semble-t-il, Vintention d'exécuter, et qu'il nous 
jte périodiquement du haut des plates-formes électorales, «comme 
en lance un os à gruger à un æhion qui pourrait montrer les dents. ‘ 

Nous sonnnes fâtigués- de vivre de promesses, Nous voulons 
quelinue ehoss de plus substantiel: nous voulons des actbs. ” 1903 ! 
iv a longtemps. de’ cela; et ce n’est qu’en 1924 qu'un commence- 
ment de justies va nous être rendu, par la nomination de quatre ou 
cinq in-preteurs d'école catholiques, dont Un. Canadien- rançais, sur 
#4 membres de Pinspectorat de la Saskatchewan. ‘Est-ce 1à un régi- 
me de faveurs, est-ce Tà simplement de la justice, quand -nous som- 
mes près d'un lier dé li bopulatjon ? ' 

(IAE 
fenctionnaites au parlement &e Régiha, point n’est besoin des cint 
doigts de la main pour compter ceux de notre race. st-ce là le fait 
d'électeurs difficiles à contenter? à : 

Vingt années d’attonte, est assez long! Il-semble que nous 
FüvGNS laves nous aussi: ïl semble que nous avons droit à une repré- 
fentafion proportionnelle à. notré nombre, et à [a quantité d'argent 
qui sort de nos poches pour graisser la machine-gouvertementale. 
Le plus simple bon.sens, la plus élémentaires compréhension de ses 
melleurs intérête, auraient dû dicter au parti au pouvoir une. con- 
dite lout opposée. Pour. regngner dés forces, il ferait. bien M. le 
teuénement de méditer eatte parole de S, François de Sales: “Où 
prend plôs de mouches avee une goutt: de miel qu'avec un tonneau 
de vinaigre. A ° .. 

Nous commençons à croire qu’un gouvernement, chez nôusy c’est 
W-pantin à cheval surunè clôture: l penche immanquablement du 
(GE où on le tire le plus fort. Puisque c'est nous qui le tenons en 

rt es décidés à le lui faire savoir. Cd 
NANRR NU qu ont résolu les’chiefs de VA CF. C. Après avoir sut- 
sre a Re depuis vingt années toutes sortes. d’avanies ; après | 
aile sont ae à tomme on traite de bonnes poires, -chaque fois 
lices: cpu È ne Régina adresser, des remontrances; aprés. l'injus- 
nee ie MOT NOUS souffrôns dans les ‘écoles normales de la pro- 
son ral  lafffont qui vient de nous être fait, à Saskatoon, ils se 

MT: Ear-coupe est pleine.” 
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np illeurs. de partout arrivaieñt des plaintes. Nous avons en 

de la des documents qné le. gouverneneñt n’aimenait pas à voir fai- 
à Ion € ave De 


le là presse du pays. Jusquici, nous avons refusé de rien ! 
noûs: faisions confiance au gouvermement. Mais. cette-fois, 
En pi omeses, plus d'échäppatoires: des questions fermes et elai- 
“appellent des réponses ttes et. décisives, . TT 
“€ folVemement vout-il que nous ni continuinos notre patro- 
Nage? C'est à pr PCR : ie 
DES - (st à prehdre où à laisser.‘ | 
UT PUS AUSXI nous savons voter, nous 
Qns nous battre, . LU a 
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savons souffrir. et nous sh- 
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t élections générales: ile 1916 et réélu 
successivement en 1919 ct en 1923. 
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Le population d'Édmonton . 

:" Edmonton—"On} vient ‘:de. termi- 

ner le recensements civil;.pf: L'on re- 
marque uhe augmentaiion constan- 

4e de la popuiation..…. Le capitale de 

l'Alberta contient actueilement 64,- 


Le Épaté de Témiscamingue 
|  : est mort  : : 


ms M. Télesphore Simard, .dé- 

ee l'émiscamingue: est mort. à 

À ence ‘de, Ville-Marie, à l'âge 

1, Siard enérçait 

&k député de. Témiscanins er ait 
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nous battre | 


Il y aura bientôt 20 ans de cela: et sur des centaines de | 
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460 Habitants, contre-56,521 cn 1921. trer 
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La réforme du Sénat 


Saskatoon.—Le correspondant du 
“Star” de Saskatoon. dit le gouver- 
nement va mettre à l'étude la pro- 
chaine session un projet de réforme 
du Sénat. On demanderait cette ré- 
forme au parlement impérial par 
voie d'un amendement à l'Acte de 
l'Amérique britannique du Nord. 

A Londres, diminuera-t-on les 
pouvoirs de notre chambif haute, 
avant que toutes les provinces con- 
fédérées, ne se soient prononcéts 
sur cette question.et en dépit de 
l'opposition manifeste du sénat lui: 
même, De par cet amendement, un 
bill aurait quand même force de 
loi qui, rejeté chaque fois par le sé- 
nat, aurait été approuvé trois an- 
nées de suite par a chambre des 
communes. ot 


Quatre-vacances au sénat 


ns 


Ottawa— La mort de l’hon, séna- 
teur Jean-Léon Côté a créé la qua- 
trième vacance au Sénat, dont deux 
dans la proviuce de Québec, ane 
au Nouveau-Brunswick ét une dans 
PAlberta. ‘Trois des sénateurs dis- 
parus étaient Canadiens-français! 
les honorables sénateurs ‘Bolduc, 
Godbout et Côté. On croit que le 
gouvernement ne nommera les nou- 
veaux titulaires deâ postes vacants 
qu’à la veille des prochaines élec- 
tions générales. I y a actuelle- 
ment 92 sénateurs: 935 libéraux el 
57 conservateurs. 


Mort de M. 


L. N. Rhéaume 


enes 


er es 


Belle lettre du Souverain-Pon- 
- .  tife à M. Goyau 

Rome.— Notre éniinent ami, M. 
Georges Govau, vient de publier 
une-très belle histoire des ‘‘Origi- 
nes religieuses du Canada”, dont il 
a aussitôt fait hommage au Souve- 
rain Pontife et äu cardinal secré- 
Lure d'Etat nous est l'ort agré- 
able de publier Ja lettre particuliè- 
rement élogieuse que M.  Goyau 
vient de recevoir et qui fait un au- 
guste écho aux louanges motivées 
que lui décernait naguere la “Civil. 
ta eattolica”", 
Monsicur, » 

Le Souverain Pontile a aceueilli 
avec une Ienveitlance toute parti- 


culière l'hommage de votre récent: 


ouvrage sur les “Origines religieu- 
ses du Canada”. 

rest avec un plaisir bien vif 
que le saint pére recoit de votre 
activité littéraire ‘une si savante 
contribution au. mouvement mis. 
sionnaire qui se réveille heureuse- 
iment de nos jours dans loute lPégli- 
se, Et comme rien-ne peut luiétre 


plus à coeur que ce qui regarde lé. 


\angélisation ‘dù nronde el les pro- 
grès de Pévangile dans les âmes, 
aimé-til à vous assurer de sa pater- 
[nelle 
coeur de votre traxail, qui est, en 
mème temps.'un hommage rendu à 
la vérité et un digne service rendu à 
lapostolat chrétien, 

Avec ses remerciements de l’oeu- 
vre accomplie jusqu'à çe jour pour 
inettre eh.valeur l'influenre vraie 
de FEglise’ instituéé par Notre-Sei- 
g#neur Jésus-Christ ‘dans le monde. 
Sa sainteté se plait à encourager vos 


Otiawa— Louis Napoléon Rhéau-!efforts -ct. vous accorde bien ‘volon- 


me, ingénieur aviseur du gouverne- 
ment. canadien est mort à l'âge de 


me, curé de St-Edouavd, Winnipeg 
était au dit de mort de son père. 


71 ans: Son fils, M. l'abbé Rhéau-! 


liers comme, gage des faveurs d’en- 
Haut, Sa très. paternelle bénédiction 
apostolique... - ' 

Avec mes félieitations. personnel. 
les Pt ma reconnaissance pour.d'ex- 


M. Rhéaume était le seul sur vi- emplaire que vons äves bien_vouln 
vant des arpenteurs énvoyés en 1872}/me destiner, je. vons prie d'agréer, 


_pour treüver une passe pdbr le 
cifique -à ‘travers les Rochieuses. 


sert le Canadien National. . 

ie ' 

Le docteur W. Huguenin 
mort . 


ee 


Montréal. Une des ffgures les 
plus connues et les plus sympathi- 
ques de Montréal vient de disparni- 
tre, Nous voulons, parler du Dr 
WilfridiA, Huguenin, mari de noire 


estimée camarade en journalisme, 


Madeleine {née Gleason), direstrice 
de la “Revue moderne”, décédé à 
son domicile, à l’âge de 56.ans, d'u- 
ne angine de paiirine. 


RL D 


Mort d’un grand médecin 


français E 


Pa-[monsieur, la nouvélle assurance de 
Ealimes sentiments bien ‘dévouës en 
passe qu’il explora est celle dont se! Notre-Seigneur, ‘ ° 


P, card, GASPARRI 
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est. Sir William Price s’est noyé 


Quéhec— Sir William Price, le 
président de Fr compagnie Price 
Brethers de Chicoutimi, s'est noyé 
daus la rivière aux Sables, prés de 
Kénogami. Un éboulis fa entrai- 
-né à l'eau. 

ee 
Un monument à Îa première 

e LE] * + La 
division américaine 

Washington. Le président Coo- 
lidge a dédié ur monument à la mé- 
moire des einq mille soldats: de Ta 
première division américaine morts 
dans la guerre mondiale et.a profité 
de Poccasion pour définir sa poli- 
tique étrangére par une déglaration 


Paris— Benjamin-Auguste PBroca,!d’opnosition à toute alliance ou 
membre de PAcadémie de médecine combinaison internationale qui em- 


et chirurgien éminent est ‘mort 
Pâge dde 65 ans, | 
Fe 
Anatole France est 


mot 


Paris.—Anatôle ; France, le grand 
styliste, mais Pécrivain sceptique et 
malodorant, vient de mourir à Tours, 
après une très longue maladie, On 
attendait sa mort de jour en jour, 
mais son extraordinaire vitalité dé 
joun les calculs de tous les méde- 
cins. 


- 


L'E 
Neuf assassinats  ‘ 


EI Paso Texas.— Des brigands, 
dont deux sont supposés être des 
Américains, ont arrêté un train de 
‘fret, 41 milles à l'ouest dre Jnares 
pour voler une somme de: 15,000 
qui se trouvail à bord, : ‘| 

Hs ont: fdit aligner le long du rem- 
blai tous les employés du train 61 
quelques passagers, neuf en tout, 61 
les tuérent gn leur tirant à chacun 
une balle dâns le front. B. F; Par- 
ker, vérificateur de In compagnie 
Eruption Mining, était au 
des victimes. 


La situation politique en Aîle- 
 magne ' 
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-Berlin,— Les -affaires politiques! 
de l'Allemagne se compliquent et: 
laissent prévoir une crise, On par- 
le même de la démission prochaine 
du chancelier Marx et du ministre 
des affaires étrangères, le Dr Stres. 
séeman, Certains vont jusqu'à dire 
aue le Reichstag sera dissous el que 
de nouvelles élections auront lieu 
bientôt.. Cette crise serait ‘eausée 
par un .ultimatum du parti du pet- 
pie. : . 
! Le chancelier Marx a proposé la 
plateforme suivante comme terrain 
commun d’une coalition de tous les 
parties: La reconnaissance indisen- 
tée dela constitution fédérale de 
Weimar'en 1919—stricte adhésion à 
Pentente de Londres—distribution 
équitable : des changes imposées 
par l'exécution .du. plan Dawes— 
iiction intensive pour rencon- 
les.obligationss-etes- 0 


… - 4 


-à | pécherait 


base à la prochaine conférence in- 


nombre | 


qe 
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* les Etats-Unis de fixer 
leur propre participation aux affai- 
res'du monde, . 


née: 


La réduction des armements || 


Genève Le Censeil der la Sacié- 


+ 


té des -Nations a décidé In création} 


immédiate d’un Comité des repré- 
señtants des Nations membres du 
Conseil pour préparer Tes plans de 
Ja: réduetion navale et militaire des 
Armements. Ces plans serviront de 
tcrnationale du désarmement, 


et 
eee 


er : = 
Traité franco-soviète 
Paxis—- La çommission, nommée 
par M. Herriot pour ‘étudier le pra- 
iot dun traité franco-russe avec les 
Saviètes, a recommandé au premier 
l'exécution de ce projet, Entre amis 


on se comprend. 
RÉ) + 0 + ae 


cer les changements suivants dans 
le corps diplomatique français. M. 
Lsucheur est nommé ambassadeur 
de France à Berlin, M. Aimé Fleu- 
riäan reuplaecra le comte de Saint- 
Aulaire à Londres et M, de Ja Ror- 
ca ira à Madrid. M f£aroche le! 
remplacera au Quai d'Orsay com- 
me directeur diplomatique des af- 
aires étrangéres, ‘ 


s Le. 6-4 sammm 
Zagloul Rac en Angleterre 
Londres— Zaglout Pacha, premier 
ministre de lPEgvpte, qui rencontra 
régulièrement M, Ramsay MacDo- 
nald, premier ministre anglais, ati 
sujet du règlement de certaines 
questions ayant trait à l'Egypte et 
au Soudan. a fait une déclarition. à 
la presse, disant que le chef du gou- 
vernement travailliste et Jui n’en é- 
taient pas arrivés'À une entente, 
. Zagloul admit qu’il n’était pas ve- 
nu à Londres avec une idée bien aw 
rêtée au sujet de l’éntente qu'il s’a- 
ait ‘de :conclure ‘avec PAngleterre: 
“Si je n'ai rien gagné”, conclét-il, 
“je n'ai, du'moins, rien perdu? 
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ill Le gouvernement travailliste 


LES NOUVELLES 


MacDonald est renversé 


Londres— Le gouvernement tra- 
vailliste a été dissous par le roi, à 
la demande de Ramsay MacDonald, 
par suite de la défaite de son gou- 
vernement sur un vote de confian- 
ce, Le vote a été pris mercredi te 
8 octobre et la dissolution a eu tien 
le 9, Le gouvernement à été battu 
var 364 contre 198. 

: D 
Cause de sa chute 


. 


Les conservateurs avaient propo- 
sé un vote de blûme contre M, Muc- 
Donald pour avoir arrêté la pour- 
suite dans le cas du communiste fa 
mes R, Campbell, rédacteur du Wor- 
ker’s Weckly, accusé d'avoir incité 
à Ja sédition les forces de Sa Ma- 
jesté. Les libéraux, par l'intormédi- 
aire de Sir John Simon demandé- 
rent, sous forme d'amendement à la 
Motion conservatrice, la formation 
d'un comité spécial de fn chambre 
pour conduire une enquète à ce su- 


. 


Jet. ‘ 

Le gouvernement refusa d'accep- 
ter l'amendement et la regarda come 
me un vole de censure qui, si In 
chambre ladoptait, comportérnit ui 
appel au peuple pour faire renver- 
ser le verdiet du partement, 

Le vote fut pris et le gouverne- 
ment battu par 364 contre 198, 

La eause apparente de cette ehu- 
te cost vraiment légère: on x ajoute 
sans doute le mécontentement créé 
par le traité anglo-russe, mais sur- 
tout oh parle de jalousie. de Ta pari 
des deux vieux partis à cause du 
suceës du cabinet travailliste dans 
sa politique extérieure, 


Coalition tory-lihérale? 


Ce qui fait eroire à ces sentiments 

c'est l'entente qui semble régner en- 
tre lihéruax et conservateurs pour 
opposer qu'un sent candidat au 
candidat -travaiiste dans les com- 
tés où le vote est divisé. Aux der: 
nières élections les travaillistes ont 
obtenu 70 sièges par un vote'mina- 
ritoire: & -vanse .de la présence de 
trois. ndidats sur les rangs. 
‘ Elections, le 29 octobre 
Les élections ont été fixées gu 29 
i octobre, M. MacDonald voudrait 
iprofiter de la popularité dont il 
jouit, c’est pourquoi il a décidé de 
recourir aù peuple & La date la 
plus rapprochée possible, 

En trois ans l'Angleterre aura eu 
trois élections: mais les partis com- 
mencont à se fatiguer de celi, à eau- 
se des dépenses énormes. 


en perspective, les conservatenrs 
530, et les libéraux 430, 


MacDonald satisfait 


H n’y a pas de doute que le pari 
ouvrier et Île gouvernement voient 
dun bon ocil un/appel au peupte 
qui leur est ainsi imposé conne ils, 
le prétendent, et is sont convaineus 
qu'ils vont reprendre le pouvoir a- 
vee un plus grand nombre de menm- 
bres à la ehiumbre des comimunces, 
quand bien mème ils ne commian- 
deraient pas la majorité à la chant 
bre sur tous les'autres partis. fs 
croient qu'ils ont une bonne cause 
ä-présentes aux électeurs on fai- 
sant valoir la trivialité de la‘ques- 
ion sur laquelle ils ont été délais 
et leur passé, principalement .daus 
le domaine des affaires étrangères 
et de 14 finance. L . 

Les iravaillistes ont êté mois au 
pouvoir, dans une chambre qui pou- 
ait les renverser à son gré, puis 
qu'elle Se cenposait de 259 conser- 
rateurs, 159 Hibéraux et 191 travail- 
listes, ; ‘ 


Hu 
Millerand reformerait le bloc 
national. 


Paris On annonre la rentrée 
prochaine de M. Millerand dans la 
politique active, # la tète de son nn- 
cien parti, le bloc national, Le par-. 
ti serait réorganisé sous lenon de 
“Ligue de PUnion, et de PAction 
nationale, 


Di Connu med } 


L'emprunt allemand | 


Londres — Les négociations de 
l'emprunt allemand de 800 millions 
de marks-or, prévu par Le plan Da- 
es, viennent d'être conclues, Les 
chligations allemandes: seront pla- 
cées sur les marehés financiers de 
pouf pays. Les Etats-Unis prélève 
ront plus de Ja moitié de cette soni- 
me. soit $110 millions. . 
Ces bons sont datés du 15 octobre, 
râchetables dans. 25 ans et rappor- 
teront 7 pc, d'intérêt, Ts seront 
offerts aux acheteurs à 92, 

æ: ‘ 


Shanghai est aux mains des 
Ÿ assaillants : 


Tokio— Le ministére de la guer- 
re na recu la nouvelle que le gouver- 
neur onilitaire de Sranghai Lu Yung 
Hsjang et son aide de :camp, Ho 
Feng Ling, avaient ‘rendu la ville 
aux trounes du gouvernement cen- 
tral-de Chine-el’qu'ils aväient pris 
la fuite vers. l£-Japan.:-:On dit jque 
par, deux de leurs généraux. 


, ' 


Les travaillistes ont 450 candidats! 


a mme en Cu 


Shibléy,:unilingue. .Ce: poste. impor. 
À se | i été: trahis.fa Rouv 
le$ défenseurs . auraient été trahis ionétionnaires- de: la “française, 
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Belle lettre d'encouragement 
de $. E. le Cardinal Bégin 


: Québec, 1 octobre 1924 
, eo ‘4: \! ,+ 
A M le socrétaire du “Comité de l'Aide au Patriote, 
à Prinen-Alhert, Nask, 


Monsieur l'abhé, : ! 
J'ui regu votre lettre et je vous prie 
rêt à votre xcellent journal que je lis 
suis, le bien. qu'il a fait et eelui qu'il est 
monsos régions do l'Ouest destinées à jouer 
un avenir prochain. TPS | : 
Puisse ee jotrnal longtemps encore encourager nos chors com- 
patriotes à se glorifier de leur bouu langage, à consenver les belles 
frnditions de notre race, à élover ehrétiennement leurs enfants, à 
leur faire donner une solide instruction religiense, celle qui pénètre 
jusqu'au coèur et qui remplit Pâme et la vie, celle qui leur lorn at 
mer pardesuS tout Dieu ct ln Sainte Eglise, leur famille ot leur 
pus Ces enfants ainsi élevés mettront le vongeience nn dessus du 
lv fortune, Lane au dessus du corps, état dessus de l'âme, Dieu, { 
“Qui juge les morte ‘ 


la nvec d'égales lois ï: 
Bt du haut de son trône interroge les rois 1 à 
Puis votre cher journal continuer à créer une noble émutation 
entre les différentes races qui habitent notre ben et bien-nimé pays, 
dans lequel mous pouvons mener une vie heuretise pourvu que eux 
î eurs droits 1oût 
_ DL 


de croi que je porte inté. 
toujours avoe plis Je 
appelé à faire dans .ees m- 
un rôle si important dans 


qui l'hnbitent consentent à jouir paisiblement de | 
en respectant eux d'autrui. ' | Le 

Agréez, cher Monsieur Pabhé, avec lex voeux que je forme pour 
le euvees de votre journal, Pasurance de mon sincère dévouement, 
en NN. Ù t 14 N. CARD BEGIN 'areh de: Québec. 


mere mme | se 
RECONNAISSANCE A S. Æ. LE CARDINAL BEGIN: 

Dans de concert d'approbation et de sympathie qui nous Arrive 
de Loutes parts, une voix domine toutes les autres pa son autarité 
qui conmmande le respect, non moins que pur la sincérité de Vattoes 
don qui Panime à l'égard de lu grande fonille religieuse nt nationale. 
dont_elle inearne lea idéaux, de vénérable octogempire,. doser fe 
l'Église du Canada, PEminentissine Cardinal Régin, prohovéqne. de 
Québee, eut bien nous envoyer bénédietion et nous naanper. que 
sa grande âme vibre à Punison du groupe frnnenis de noire provins 

Le Comits de PAide au Patriote désire exprimer à Son minans 


ne nd ne 4 MIS DRAMIRES s, 
ce ave Lliotiunage de son profond respect, les sentiménté dé si ph” 


vive gratitude pour les encouragements et les conseils contenus dans 
ea lettre adregete aujonmnal, " Cu ren u 

: On dir avec une attention mélée de respeel les vues que -notre: 
hien-aimé Cardinal entretient pour Favenir de uotji tb cet, Le PES 
que Son Eminence attache à l'avenir «lu notre jouimiil béni, Etc 
teur de.vie nationale parmi ceux de notre groupe, Nüs.compatrio- 
leg ne sauront faire aufroment que de raviver leur -cotrage. ot Jenrs 


espérances à lu, humière d'une parole qui pésera sur nos convietions 


du poids de sn sigose, de son expérionce ef de son pairiotime, 
Nous sommes vraiment touchés de Rintérêt que le Cars Pie 
mat du Canada porte à notre journal et de In façon si'élogiejse Mont 
il apprécie nos faibles efforts. os ne 
Cette ltire, ainsi que celles de Nosseignours Mathieu et Prus 
homme en notre faveur, consacre Popportunité de riatte odnivré, ét 
donne à nos Comités de propagande li plus hante inction qhi‘puit 
se en appeler à Pesprit et au couur si catholiques et si finnçnfs dons 
populations, | ‘ ou, 
Que Son Fwinencs veuille done agréer bn sinetre reconnnissan: 

ee du Comité de P'Aide un Patriote t Co 


cn mr 


# + s La , a ‘ * 
L'économie à Ottawh se fait: Gros débat en perspective 

au détriment des Canadiens- Dr Li 
sfrançai Ottawa. On s'attend que le proi 

FANÇAIS . ftocole d'arbitrage adopté. har Pas- 
semblée de Hi Société des: nations 
donne lieu un débat eonsidérable, 
à {a prochaine session de fi Cham- 
bre des Communes, Bien qüe:les 
délégués canadiens à Genève aient 


Î 


OUawa Une autre preuve vient 
‘étre donnée dt genre ‘d'écono-. 
mie bizarre que fit le gouverne 


ment fédéral. I y a paies appuyé le protocole ‘le dérmier mt 
mois M Emery St-Denis, seclétai- appartient au parlement, Telle fat 
re of sous-chef du bureau des statis- d'ailleurs Ha procédure adoptée 
tiques du ‘Canada, prenait sa pour le pacte de la Société des nn- 
retraile et au Dieu de ui donner un fon me i «! 
suceesseur  Ganadien-franeais te ns € 
gouvernement abolit ga position. L'hon. M. Fielding . % 


Aussi à quelle sauce seront euisi- 
nés les ehiffres du prochain recet- 
sement S'il ny a pus, d'ici In, de 
fonctionnaire dé langue  francai- 
se qui prenne en mains les intérêts 
des nôtres. ‘ 

Mais Île gouvernement ne s’est 
pas eontenté de supprimer da 
position de M,  StDeniss il 4 re- 
fusé à ec lonctionnaire qui était 
entré dans le Service Civil en 1874 


Montréal — Une dépêche reçue 
d'Ottawh nous apprend que. lhon 
M. Fielding, remettra bientôt défi- 
nitivement son portefeuille de mi- 
uistre des finances pour rentrer 
dans la vie privée et que son suc- 
eosseur sera l’hon M. Robb, qui rem- 
plit l'intérim: à la satisfaction : des 
amis du gouvernement, et 


le 


te. = 


t 1 


les six mois. de (raitement que . , : . 

lui avait volés de Parlement, M. Lemieux en Europe Fr 
Et pourtant, if prenait sa retrai- fi ti 

te, n'avait pas qu de Vacances Ottawa. L'honorable M. Rodol- 
depuis. deux ans ef avait, past phe Lemicux, orateur de PAssém- 7 
pris de congé pour maladie dépuis! blée Législative, s'est ‘einbarqué 
19 ans, ms pour P£urope, en com age de 


A la mème: date, un M. Eyneh, 
du méme. : département, prenait 
sa retraite et reécvait, en plus de 


Mme Lemieux. L'hon,':M. "et Mme 
Lemieux se, rendront d’abord: en 
Angleterre où ils séjourneront quél- 


sa pension, Le -traitement con | ques jours, après quoi ils iront en 
plet d'une année. u France, faire une pieuse: visite à la 


tombe de leur fils, le capitaine Ro 
dy Lemieux, MC, chevaliér de’ la 
légion d'honneur, mort au chamn 


Or voici que la semaine dernière, 
M. Éhiipne Pelletier, assistant ser 
crétaire d'Etat, prend sua retraite «| L 
près de longues, années de service, | honneur, pendant fa g8erre.. 
À cause du genre restreint qe [ mu f : : | 
nôtres dans lés positions iiportan- | « ; 
tes du service fédéral on était porté il: forge Uri chèque de 529,990 
à croire que je gouvernement rem, L et FU nr 
placerait M.- Pelletier par un autre! Toronto.— Clarence -Settell, gui 
Canadien-français. H d'en serstien | pendant plusieurs Années pi rent 
comme. dans le.cas de M. SEDeis, [la position de secrétaire privé ‘dé 
la position est abolie, toujours pour|Sir Adam Beck, a été, arrété à, l'en- 
des raisons d'économie; à l'avéüir [trée du pont interhational, aux'Chu- 
ke poste d’assistant-sous-secrétaife|tes Niagara, ct la:s’est terminée sn 
d'Etat est remplacé ‘par celui delfuite, On l'accuse de fiux à propôs, 
commis-en-chef auquel sera-atiaché |d'un chèque de‘la commission hy- 
un salaire de $4,609, Le titulaire droélectrique au montant ‘de : 929. 
du noyveau-paste est un M. Ge R.1990 qu’il aurait négocié :à la -Bnn.! 
que - de: Commeree. : de “Hamilini” 
A moment de son: arrestation. Sets. 
tell-avait encore 828,000 sur IE +. 
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est de. nouveau perdu pour'les 
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LE PATRIOTE DE L'OUEST, 


Dm meme ne 22 
Sr = 2. 
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L'Evan 


CH, IR.—-Mission de 


Suprême témoignage du Précurseur 


connanatens 


Son emprisonnement 


48. Mt, XIV, 3-4; 8. M, VE 17-18; S. 
1 Mir 19.201 'S, Je FI, 22-36.) 
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rès cela, Jésus se 
sea Disciples dans la terre de Judée. 
ÏE y. demeurait avee eux el-baptisait 

Or, de son côté, Jean, qui n'était 
pas encore emprisanné, baptisil 
aussi à Ennon, près de Salim; il y 
avait la-bonueoup d'eatu-et on Yale 
lait, reccvoir le baptême. 

Une discussion s'éleva entre Îles 
Diseiples de Jean et les habitants 
de Judée au sujet du baptême. Les 
prémiers vinrent à Joeon el Jui di- 
rent: 

“Maître, celui qui était navet VOUS AU 


delà du Jourdain, el à qui vous: 


avez rendu témoignage, voilà qu'il! 


baptisé, et lous vont à lui,” 

“Nul ne peut ren s'attribuer 

wil ne l'ait reçu du ciel, répondit 
Jean. Vous me rendez Vous-R6MEs 
témoignage que j'ai dite ne suis 
point le Christ, “inais j'ai élé envo- 
yé devant lui.” 

“L'Epoux, c'est celui à qui appar- 
tient PEpouse; mais Pani de V'E- 
poux se tient là debout et l'écoute, 
et il est ravi de joie quand il entenil 
la voix de lEpoux. Cette joie est 
la mienne, et je ja “goûte dans sa 
plénitude. A ui maintenant de 
ctoitre, À moi de diminuer. 

“Celui qui vient d'En-Haut esl'au- 
dessus de tous. Celui qui viént de 
la terre est lerreslre, CE s05 paroles 
auaygi. Celui qui vient du ciel est 
au-dessus de tous. 

“Ce qu'il affirme, il Pa vu et il la 
entendu, ot nul ne recoit son témai- 
ttiage. Celui qui recoit son témoi- 
phüge, reconnail que Dieu est vinis 
car Celui que Dieu a envoyé parle 
lé dnnigage de Dieu. C'est sans me- 
sure que Dieu Juia donné son EËs- 
prit, Le père aime le Fils el il a 
tout remis entre ses Mains. 

“Celui qui croit au Fils a la vic 
éternelle; celui qui ne croit point 
au Fils ne verra point lu vies mais 
sur lui demeure‘ la colère de Dieu,” 


NOTES 

€1) Non par lui-même, mais par 
ses disciples. ‘Jésus n'a baptisé de 
ses mains que saint Pierre; saint 
Pierre ensuite baptisa André son 
frère, Jacques et Jenn: el eetix-ci 
baptisèrent les autres disciples.” 
{Saint EVODE, successeur de sain! 
Pierre sur le siège d'Antioche.) 
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es \ 
Est-ce que ce que les Anglais ap- 

pellent “Crystal-gazing” esL: défen- 

du sous péine de faute grave?— 


C'est une forme de divination une 
pratique. superstitieuse contre le fer 
commandement, Celui-qui n'y croit 
pas et qui y assiste comme à un à- 
musement. ou une farce peut être 
exeusé de faute grave, mais non de 
faute vénielle, 11 y a de plus le 
danger de ‘scandale. 


À quoi servent les aumônes du 
Crrême?— 


Elles sont ' envoyées à PEvèque 
du diocèse qui les distribue en hon- 
nes oeuvres, 

Un protestant me disait l’autte 
jour que le Pape avait ordonné des 
chants de réjouissance lorsque les 
protestants furent massacrés. à ‘In 
St-Barthélémy. ‘Estce-vrai?— 

Après le massacre de In saint- 
Barthélémy, lequel massacre eut 
lieu pour des fins politiques, Ca- 


ao Dir qu mmmmque 


a tn mme 


Une punto +0 smnhee emnndane + RE 


| therine «de Médicis envoya un _ 


NS. en Judée 


rendit avec 


PS one moe ane verse ae 


rier au pape pour lui annoncer que| 


è 


le roi de | 
|A un‘“terrible danger; c’est 


le Deum en actions 


digiié et protesta hautement contre 


l'atrocité du massacre, 


Est-ce une obligation de prier a- 


vant et après chaque repas ?— 


C'est une excellente coutume qui 

‘sert à nous rappeler la présence de 
lDieu et notre dépendance de Lui et 

j:qui nous habitue à la reconnaissan- 
ce envers Lui pour ses dons tant 
temporels que ‘spirituels, 


gras 


|. Qui : doit’ faire l'enregistrement 
d'un mariage? Est-ce le prêtre ou 

le nouveau marié? Ÿ a-t-il une pé- 
| nalité imposée par la loi pour non- 
| conformité à l'ordre de l'enregis- 
Ï trement?— 


| . 
1 C'est au prêtre qu'incombe le 
devoir de faire enregistrer un ma- 
riage au civil [ doit remplir a- 


vec soin les blancs fournis gratui- 


icnent par l'officier d'état civil qui 
est ordinairement le secrétaire de 
la municipalité. 1} ne doit pas ou- 
blier que la signature du marié, de 
la mmiée et des deux témoins sont 
roquises par la loi Une amende 
de 85.04 à &100.00 peut être impo- 
sée à un prêtre qni ne se conforme 
pus à ln loi, 


M 


| Propos agricoles 


| Traitement pour les poux des 
| .. . vaches 


à raniemnnns 


C'est pendant les périodes de 
temps froid et sec quefles poux qui 
infestent les boeufs et les vaches 
se développent le plus. rapidement 
el ecs bêtes devraient être lavées et 
baignées avunt que les froids arri- 
veut. dit M. S. Hadwen du Ministé- 
re fédéral de l'Agriculture, Ottawa, 
dans son bulletin intitulé: “Insec- 
fes eui niisent au hétail.” Pour Les 
bêtes Iaissées sur Ja prairie, une 
exec lente précaution est, de les bai- 
gner en automne avec Île mélange 


composé de chaux et de souffre, 
car ce mélange tue tous les poux 
aui sont présents sur les animaux. 
Il est toujours nécessaire de donner 
un deuxième bain deux 
plus tard, si l'on vent obtenir los 
meilleurs résultats. - 


Pour les bêtes tenues à lPétable 
uhe émulsion de pétrole (huile de 
charbon) préparée de la façon sui- 

vante a donné de très bons résul- 
{tats: une pinte de savon mou, un 
| quart de livre de savon dur, une 

chobine de pétrole et deux pintes 
d'eau chaude avant de s'en servir: 
mélanger parfaitement de facon à 
ne pas brüler Ja peau; répéter au 
bout de dix jours. Ce mélange peui 
être appliqué avec une brosse, Lors- 
qu'il fait froid ct que lon ne pour- 
rail, pus sans danger niouiller la 
} pran ou couper’ le poil, la poudre 
Ê Fvrèthre est un très bon remé- 
{ 


de Saupoudrer sur la peau et at- 
tacher une couverture sur l'animal, 
Désinfecter tout ce qui est venn en 
contact avec Panimal. 


Di — 


Les Fermiers-Unis et le paie- 
ment des dettes 


Winnipeg— Les Fermiers-Unis du 
Manitoba proposent pour la prochai- 
ne session des amendements à la loi 
des banqueroutes telle qu'adoptée. à 
la fin de la dernière session, 1$ 
demandent. la diminution. des frais 
de procédure, et le paiement des 
dettes par l'entremise des agences 
provinciales 
dettes, ‘ 


M. George Doyon, de Sherbrooke, PQ, 
_ne souffre plus de maux de reins , 
depuis qu'il a pris les 


M, GEOR 


RCA 
E BOYON, 
* POrueS.. Thomas, Sherbrocke, P.Q. 


Pendant plus d’un an fj'ai 
eu des douleurs de reinsique 
j'aiessayé de faire disparaître 
par toutes sortes de moyens. 
J'ataussi pris différents remè- 
des pour refaire mes forcasquie 
je sentais diminuer, maïs nai 
eu aucun bon résultat, Un 
ami me conseilla alorsfles Pi- 
lules Moro; j'ai suivi son con- 
seil et, après m'être traité pen- 
dant quelques semaines, com- 
me il me l'avait dit, j'étais 
heureux de me troufver beau- 
coup mieux. Ma santé s’est 
bien rétablie. Je a’oublierai 
pas les bons effets/des Pilules 
Moroet je les prendrai dèsque 
je me sentirai malade, M. 


George Doyon, 10, rué St-Thomas, Sherbrooke, P.Q. 


Le thumatistie, qu’il soit dans les reinsjet qu’on l’ap- 
pelle lsmbago; qu’il soit dans les articulations et qu'on le 


somme rhumatisme ‘articulaire; qu’il soit 


ns la hanche 


et prenne le nom. de sciatique, il ne doit pas être-négligé. 
Le sang -doit être traité, c’est-à-dire purifié et enrichi et 
alors:les Pilules Moro ont les meilleurs résultats, 


pe 


£Seruslsbeaté, : ? 


EOMPAGNIE MÉDICALE MORO, 274, SbDenis, Moniséel . 


Bus nn ee ne, jeter cr 


‘ 


© ‘Les Pilules Moro sont en vente chez tous les marchands dé remèdes.” Nous 
Îes envoyons aussi par la paste, eu Canada et aux-Etats.Unis, our réception du prix, : : 


4 


de France venait d'échapper 
nour- 


quoi le pape ordonna de chanter un 
° de graces. 


Quand il connût la vérité, il fut 
Î 


officiel du gouvernement. canadien.} 


semaines |: 


de réajustement des . 


semble beaucoup à la prune, mais 
est rond comme une cerisé; il a 


Lettres au 
“Fatriote”. 


‘ 


de l'A. €. Fi C. 


nimé des meilleures intentions de 
peser quelques guestions et d’at- 
tendre la réponse par votre inter- 
médiaire? Je sais que dérnière- 
went un ami a envoyé un article à 
incérer dans vos colonnes. On lui 
a demandé poliment d'attendre: 
des jours meilleurs, Je ne deman- 
de pas les raisons de cette attitude. 
Et depuis,—bonne nouÿelle!— Je Co- 
mité Fédéral de PA, C. F, C. a eu 
une réunion à 'Régina. Pourriez- 
veus me dire quelles décisions ont. 
été prises par ces messieurs en qui 
nous avons confiance. 
1.—saur la question des diblôme: 
émis par les Ecoles Normales de 
Québec, 11 me semble qu'il y a dé- 
jà assez longtemps qu'en fait aux 
Canadiens-francais une situation hu- 
miliante pour qu'enfin nos chefs é- 
lèvent'la «voix et’ prennent les mo- 
vens d'être entendus. Si nous é- 
tions débout nous oœurions chance 
d'être écoutés. ! | 
2e remplacant de M. Turcot à 
lécole Normale de Saskatoon va-t- 
il être nommé?  Serait-il vrai qu'on 
pousse l'amabilité jusqu'à dire que 
nous n'avons pas de candidat à vré- 
senter? Les chefs de l'Exécutif de 
notre Rociété nationale doivent en 
avoir! L 
3.—Et le prorramme de francais 
Aont on devait faire la demande au 
HDépartentent de l'Education? qu'est- 
il donc devenu? 
terré? : 
Ü  4.—8i nos chefs ont épuisé tous 
Îles moyens de faire “entendre nos 
justes ‘et légitimes revendications, 
ne pourriez-Vous pas nous en suggé- 
rer de plus efficaces? Qui sait si 
parmi vos collalorateurs il ne s'en 
trouve pas qui seraient heureux de 
vous répondre si vous leur accor- 
-dez l'hospitalité que vous ne m'avez 
pas refusée. 
C'est dans l'espérance d'une ré- 
vonse dans le prochain numéro de 
l votre intéressant journal. et il le 


devient de plus en plus! que je 
vous dis merci. ‘ 
ORESTE DEBOUT,. 


+ 


ta! 


Ecihbridge— Les Indiens “Gens 
du Sang” ont ballu une grosse ré- 
colte de blé, 32 minots à Pacre. fs 
‘mellront sur le marché 200,000 mmi- 


-nots de grains. .s 
‘ a À En ponennennans 
Le marché des Pommes de ter- 
un + -re 4 DE] 


. Régina— Vu que la récolte de la 
pomme de terre a "été beaucoup in- 
féricure aux années passées, le mar- 
‘ché est ferme,'la deruande est con- 
sidérable et les prix élevés, 

"Afin d'aider aux fermiers, le Dé- 
‘partement de l'Agriculture de Régi- 
‘na vient d'organiser un comité et 
en même tomps il a requis les ser- 
‘vices de M. $. J. Setherington, B, 
S. A. afin de visiter les planteurs 
de patates et de les assister dans 
l'écoulement de ce produit. 

FH scrait bon que celui qui a des 
pommes de terre se mette en com- 
ivunication avec la Markets Branch, 
Département de lFAgriculture Régi- 
nu, en disant la quantité, la variété, 
la qualité de ses produits en même 
temps que la station de chemin de 
fer la plus proche. 


LE 


‘ — 


Les prunes viennent bien en 
Saskatchewan 


. ai Zonneml 

Kinderslev. -- La culiure des 
fruits commence à s'implanter dans 
notre province, Un M. Johnson de 
Kindersley a récolté 600 prunes sur 
un prunier, gréffé il y a 5 ans sur 
une tige de cerisier, Le fruit res- 


1 1-5 pouce de diamètre, 


Le Cartel du Blé 


+ 

Régina— Depuis l'organisation du 
Comité de l'expédition du blé, un 
grand nombre de fermiers attendent 
l'opportunité d'entrer dans le Car- 
tel. Le Bureau des Directeurs a dé- 
cidé de prendre de nouveaux moem- 
bres pendant encore une certaine 
période, Chaque comité régional— 
il y en a près de 800 en tout--n été 
averti de la chose et tous ceux qui 
désirent faire partie du Cartel sont 
les hienvenus. Le 
actuellement 50,416 
vrant 6,929,736 acres, 


cartel détient 

contrats cou- 

——— 4: 

Le conseil d'agriculture à 
Winnipeg : 


Winnipog— Le conseil canadien 
d'Agriculture va tenir son assem- 
blée annuelle les 24 et 25 octobre à 

- ses quarticrs-généraux de Winnipeg, 
Suivant une décision du comité: ex- 
écutif-qui s'est réuni. . 

| - 1: 

La paille et le foin seront dé- 

-sinfectés : 


Montréal Le département de l’a- 
gricultüre fédéral vient.de prendre 
des mesures ‘de protection en obli- 

| gennt le ‘service des donancs à dé- 
sinfecter toute la paille et le foin 
qui servent à l’empaquetage 


La réunion du Comité Fédéral commercant, le boucher local, 


Monsieur le Rédacteur, Î 
Permettriez-vous à un curieux ar! 


J'st nie partie des établissements de 


om 
“ S 


dron comme président, MM John | 


Holmes, George Spence et Ben 
Thompson— Des: investigations St- 
ricuses seront faites uu sujet de 
la production, de la vente, de la 
transportation. et de 
ge du bétail. ; \ 
aura lieu sur les prix payés par” Je 
e 
même temps que ceux payés par les 
grandes compagnies de vinnde en 
CONSErves, à 
‘ \ 


HT means meme 


Un bureau de la Cooperative | 
|: Elevaior‘à ‘Saskatoon 


RE mt 

Saskatoon—-C'est aujourd'hui mé- 
me, le 15 octobre que s'ouvre à Sus-, 
katoon le bureau de Ia compagnie 
Saskatchewan (Co-operative Eleva- 
tot. Le but de la compagnie est 
de donner un service plus efficace 
aux fermiers du nord de la proôvin-, 
ce. : 


LES 


Aux fermiers du Cartel 

Régina— Ceux qui font partie du 
Cartel doivent faire tout leur pos- 
sible pour faide parvenir leur grain 
aux élévateurs terminus de 1a socié- 
té dans le plus court délai, Les ar- 
fungements faits avec les compa-| 
ynies d’élévateurs disent que le fer- 
wier doit finir-de charger son char 
Je plus tôt possible, 

I appartient donc au fermier de 
teudre les instructions nécessaires 
auprès de FPagent de Ia station en 
ee qui regarde le chargement du! 
grain. : 


gi 
“Le mouvement du grain à 
‘: Montréal 


Montréal Depuis Pouverture de 
la navigation de nort de Montréal à 
manocuvré 101,580,271 boisseaux de 
grain contre 85,127,876 au cours de 
4 méme: période l'année dernière. 
at-on annoncé au bureau de Ja 
commission du port. 

LE 


Les Fermiers-Unis d'Ontario 
auront un’ bureau à Otta- 
Wa 


ms 


“ l # 
Ottawa— L’Associaiion des 
miers-Unis :’Ofitario comprenant le 
besoin de se tenir en rélations plus 
é'reites -avec ses membres de PEst 


de Ja province a décidé d'ouvrir und 


burenu à Ottawa, 

La direction de ce nouveau bu- 
rrau a été confiée à M. P. Christie, 
qui sera secondé par M. Hector Le: 
mieux, depuis cinq ans au service 
de l'Association au bureau chef de 
‘Foronto, ‘ 


a 
20 mille poches de farine en 
. céndres 


Montréal" Dix pompiers ont été 
asphyxiës dans un incendie qui a ra- 


la Dominion Flour Mills, à St-Hen- 
ri. . 

Le feu se déclara dans le séchoir 
et Se communiqua rapidement à l’en- 
irepôt, où se trouvaient 20,000 po- 
ches de fariné, ! 
nn ”. 


Le Pape bénit le congrès des 
| agriculteurs 


Québec.— Le premier congrès 
des cultivateurs, qui s’est tenu’ici 
les ter et 2 oclobre, avait soûmis à 
SE. le cardinal Bégin, et envoyé 
4 Q + # L , 
à S. S. Pie X{[ un message portant 


Emme eeereess = —— = | Plombier, expert en chauffage en marbre 
=. "i Ù | Réparations faites prornptement. et Ee ue 
€ t P £ Fe) . Nous sommes heureux de donner es- po € TES 
ar es L- OE essionnelles timés pour ouvrages neufs, Le meil- sur falencé: 
ct leur matériel, le meilleur ouvrage. Si oerles 
Lo —— — Pl Adresse: = EXVEO € _ : 
Des Hôpitaux de Paris 10007 Avenue Jasper Hi, 1ème RUE OUEST. Hs ; DATES 
et de New York. Téléphone 2009 . vél. 2201 Prince-Albert. ||] © . ‘141°rue Dubuc 
Dr. J. BOULANGER A == |||.Norwood, P. O.: Ph. N. 1778 
D EDECIN CHIRURGIEN Soudage à l'électricité et à  ST-BONIFACE, MAN: 
cencié pour tout le Canada PRE son & 
par “The Medical Council of Canada” ‘ l’acétylène Maison fondée. en 1914 
Traitements par le Radium. Laboratoire de Rayons-X La" 
À &DMONTON Footer US  gpra JINOUS SOUDONS TOUTES LES! 2 À - ME 
Le ’) PIECES DE MACHINERIES Es roms TT F 
rm USEES OÙ BRISEES. SE 


u Moose Jaw 


807 Bîtisso Hammond 
Casier Postal 549. - Téléphono 8513 


Docteur J. B. TRUDELLES 


DIPLOME EN CHIRURGIS DE 
L'INSTITUT CLAMART DE PARIS. 
Ancien élève de l'Hôpital. Neker .et 
. Broca, Paris. . 
Ex-Interne en Chirurgie à lHôtel- 
Dieu de Québec. 1912-1914, 
Ex-Assistant à la Clinique Chirurgi- 
. cale de l'Université Laval. 
Chirurgien de l'Hôpital Général No, 
6 dat la Guerre, 1915-1919, 
Ex-Chirurgien Spécialiste pour Aa- 
de la femme, Hôtel-Dieu, 
. Université Laval, 
Zhirurgien décoré par.le Gouverne- 
ment Français pendant la Guerre, 
. Téléphono — 6950. . 


DR. LAURENT ROY 
DES HOPITAUX DE PARIS, Fran- 
- ce. : Chirurgie et maladies do la. 

femme. os 2 Ré 


Bureau, 213 McCallum Fil, 
sideuce, 4101 Avenue Victoria, 


BRGINA . - GañR. 


Jadies. 


des!” 7 T À RPAT 
“marchandises importées d'Europe. : Dr. A. M. SAVOIE 


Cet empaductage serait le véhicile 
de maladies contagieuses. "Tous les 
douaniers ont reçu le texte de ce 


règlement "qui est en force: . 
. . : Sos - 
Un comité d'enquête sur la 


“culture minte 


Régina— Un comité spécial vient 


+ 


= Es ect 2 


‘de 5e former pour. étudier les con- 


din Aus il La 


Gradué de VUniversité Laval, Qué- 
bec. Ex-élève 


; Rouge: Américaine en 
Russie, Spécialités: Maladies du 
coeur et des pourions, ‘ Heures 
de Consultations: 40 à 12 om, et 


la Croix 


MeCallum Hill Bldr, © … 
“ BEGINA ‘e ais 6 .FAÈR 


a i 


D 
L 


Pentreposi- | 
Une étude attentive, 


| tolique. 


Laurent Bavré; Vice-président: M. 


| maritimes sera abondante. 


f 
Fer-| 
: Le revenu du Canada diminue 


L'impôt sur le tabac a ravporté $17,- 


des Hôpitaux de. 
New York, Spécialiste Eétaché ‘à 


3 à 5 pm. Téléphono 6404, 812! 


== EE RE ee cages ee EE = j = = 
A ne meet mn mue ce meme ide eee à mes en 6 GnTRR nn eee TR PT ET Lnimeniaentt a ‘ . cRëTr m £ 
= = —_—_— —) ditions sur I culture mixte en Sas-'leurs hommages respectueux au LUSSIER & MA 
SE en “ ‘ k n 7 + ot ; te, ; U | 
Ê L katehewan, IE comprend W.° Wal. Sotverain Pontife. , 


M. le.chanoine Roy, président du 

congrès, .« donné lecture du messa- 
ge. suivant: qui: venait de lui étre 
remis ? 

Cardinal Bégin, | 
Archevèque de Québec, 
Saint'Père agréant filial homma- 

ge premier congrès agriculteurs ca- 

nudiens félicite noble initiative. 

Envoie de cocur bénédiction apos- 


Cardinal GASPARRE, 


Lés délégués ont écouté debout, 
tèle nue, da lecture de ce méssage. 

Les officiers élus de Union des 
Cuitivateurs furent, Président: AR 


Aldéric Lalonde: Sccrètaire-tréso- 
vers M. Kimmin Létourneau, rédac- 
teur an “Bulletin des Agriculteurs? 
… De piles, il y «un directeur pour 
chaeun des diocèses de la provinec, 
Le siège social de la nouvelle 
union. sera à Montréal aux bureaux 
du “Bulletin ‘dés agriculleurs"; 3 
Notre-Dame Est. 
Le: 


: 


récolte des Provinces Ma: 
| ritimes 


Lea 


{ n 
FI N , 
Ottawa— Le bureau des Statisti- 

ques du:Dominion rapporte que la 
“récolte du grain dans les provinces 
Au pre- 
nmiot octobre il n'y avait pas encore 
eu de gelée pour endommager Je 
grain, ; 


Récolte inférieure en Espagne 


Ottawa.  L'Enstitut  internatio- 
nal d'agriculture, de Rome, cable 
que fa récolte de blé en Espagne 
est de. 32 millions de minots inféri. 
eure à celle de lan dernier, 

‘ ‘ 4 


1 D ———— 


Le candidat libéral est élu 

New Castle, N, B— Les libéraux 
out retenu le comté de Northumber- 
land aux élections partielles ‘qui 
viennent d'avoir lieu Le nouveau 
député libéral est W, B. Sndwball' 
qui l'a emporté sur C 6. Hichker 
conservateur par une majorité de 
638. og 


CRE 


e 


Ottawa— Le revenu du Canada 
continue à diminuer sensiblement, 


derniers dix mois, comparé à #151.- 
392,000: pendant la même période 
l'an dernier. Ceci est le revénu-des 
douanes et üe.PAceise. La dimi- 
nution depuis six mois est, donc de 
trenté millions de dollars. Tes 
douanes sont tombées de 869,421,- 
009 à 860,923.000. la taxe de vente, 
etc. de #62,099,000 à ,341,762,000. 


de $19,304,000. 


——— 


954,000, au lieu 


La plus grosse trouvaille d’or 


Ottawa Le “Journal” annonce 
que la trouvaille d’or la plus sensa- 
tionnelle d&. ces dernières années 
vient d'être faite à la-mine Shuma: 
ker, de la Cie Hollinger où nhe vei- 
ne d’une richesse extraordinaire au- 
rait été découverte à une profon- 
deur de 880- pieds. La veine en 
question mesure 8 pieds de largeur, 
Elle a été suivie sur une longueur 
de 60 picds, et contient, assure-t-on, 
S600 d'or. par tonne en moyenne. 
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. AVOCAT, PROCUREUR ET  - 
NOTAIRE _: . 
VONDA - - - - 


EASK. 


J. JF. MaciSSAC, LL. B 
Avocat, ‘Noi î 


Mitchell Block, Chambre 9 


Tél. 2582  : 
PRINCE-ALBERT ‘  - GAS. 


A, E. PHILION 
AVOCAT, PROCUREUR et 
NOTAIRE. 


‘81, RUE LA RIVIERE 
Phono — 2806 
PRINCE-ALBERT 


e :e 


Thos, Robertson, BD. 


Gradué avec honneur B, C. D. 8. 
altimore. . Spécinlité: nettes 


ment de la Pyorrhée, Zsemen eux 
Rayons XX, Bureau: Immenbio 
Mitchell, ‘Awdesous do 19. Phare 
pacig Stewart Avonuo Centrale, 


: PRINCEALDENR. » .o 


Do hits 
. BASE: 


ayant été de #121,213,000 pour 


\lcaprraL 


es 


& 
Q ' : 
Avocats et Notcires 
er ‘a 


Cnenres 


AVOCATS ET NOTAIRES 


Edifice McDonald — Ave, Centrale ct  S 
PUS | GRAVELEOURG, Sack 
Télépho .e 3288 ‘ ° 


‘Henri Conte 


J. E. LUSSIER, B.A, 


Gradué de l'Université Laval Avovat—Notnire 


« 


A, C. MARCH, BA 


‘ ' : { 
LINDSAY & HUTCHEON 


ee 


SALLUSTE LAVERY, BC, 


, . Avocat 


AVOCATS, PROCUREURS et NO- MAURICE ,DEMERS, LILI 

ares mais » "7 Avocat 

TA!RES. Téléphone 2725, Bu- 
RON A | JULES MARTIN, CR. 


3 


reau: Edifice de 1n Banque. d'Ot- 
tawa. Prêts d’argent, | . 


PRINCE-ALBERT - - SASK. 


DIVERS 


. ARTHUR J. BOYER 


IMMEUBLES. Assurances Confede- 

ration Life CGhoix de terres ‘en 
‘ prairies ct'en culture dans le dis- ! 
Ù trict de Montmartre, 


AVOCÂTS ET 
. PROCUREURS 
Œ—— : 


aus eme 


ne 


19, rue St-Jacques 
MONTREAL 


Tél. MAIN 4472 


Criminelle. 


roots 


Suceursnles:— | 
”." Ste:Agathe-des-Monts, 
St-Jérome, .: 
. Longueil, Qué. 


: ot) 
Montmartre 


J. E MORRIER 


Arpenteur ‘Gévmètre et Notaire 


229 — Jiême RUE EST UT 
s adrossez-vous b 


HENRI MELIS 
"48, 4ère RUE OUEST 
| Téléphone 2821 
 MAÏSON BELGE 


PRINCE:ALBERT !- BASE 
(TE. — 2228 | 


aa: Sa: 


Dr. S. G. Goodma 


Chirurgien-Dentiste 
GRAVELBOURG, SASK. 


‘: PRIX MODERES. 
PRINCE-ALBERT -  GADL 
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Extraction des dents absolu. 
ment sans douleur - : È 
‘ n Jocteur en chirurgie dentairo. Li 
cencié en art dentaire pour 
‘ le Dominion. 


TRAVAIL GARANTI 


Fondée en 1891 


o 


= 
Tannerio 
1704 Rue. Iberville 


Daoust, Lalonde & Cie 
Limitée 


Service des plus’ modérnes. Appa. 
_reil de radiographie, etc, 


1 
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#4 varssEt 


20? Bâtisse Hammond, ‘ ‘” 
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. Manufacturiers de Chaussures 
Tanneurs et Corroyeurs 


Bureau et Fabrique 
45 à 49 Square Victoria 
MONTREAL 


JOHN DAISLEY 
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Ne PIROTTON 


Monuments funéraires 


is 


WELDING SHOP 
1918 Broad Street’ T'ét. 2998 
” REGINA, SASK. 


Si veus désirez. | 
avoir du bois et deo mar. 
tériaux de construction 
pour-la valeur de votre | 
argent, venez nous voir. || 
: Nous sommes ici pour | 
vous servir, 


MeDIARMID. LUMBER | 


EAP 


RES 
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Prince. Albert Manufacturing 
"Company _: 
ENCOURAGEZ LES MÂNUFACTU- 

RIERS LOCAUX 
Portes, portes moustiquaires, chag- 


RARE 


sis, cadres, notes cabinets de à CO LTD Ë 

” cuisine; pieds de lampe, etc. | me 97 eo , ÿ 

FIXTURES ET AMEUBLEMENT [A . [éléphone 8785 |; 

D'EGLISE Ë us ! 

Nous remplissor t tes 1 Ë “La cour À hoîs bien gornlo” |: 

ns toutes les | ne ——"\ 

_ commandes A BE 

Tél. 3275 17e Rue Ouest et 5 Ave. | Ci —— 
PRINCE-ALBERT nr 


RSS MES E 


Quand. Hepatola enlève Îes 
l calculs -biliaîros, guérit lap- 
! pendicite, les maux d'estomac 
et du foie, sans danger pour. 
votre vie et sans perié 

À femps. Ne contient pas de 
poison... Non vendu par Îes 
4 droguistes. Prix.66.50; 29 sous 
s on plus pour colis postal. Rées 
ponse en anglais, : , 


Lo scout mannlaciarier 
7,792 mg ÂVes "Eo 
ï SAGE. 


ann EN EE 


= POUR OBLIGATIONS FRANCAICES- 


ou autres obligations euro- 
péennes, encaissement de- 
-Coupons, dépôts, etc. 


S'ADRESSER A: 
=: JL À. Hébert & Cie, Liée 
‘. CBtablie 1911) . 
348 rue Main, Wénnipeg, Man. 
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TRAVAIL SOIGNE. LAVAGE À EEE 


MOOSE JAW  - - SASE. : : 


RCE Crénean & Bo: 5 
ARCE  [Crépeau & Bonne av 


- 
JAN 
‘ à o q 


GRAVELBOURG, SASK, ‘ : 


Lavery &Demers 


Loi. Commerciale, Civile et 


POUR VOS TRAVAUX D9 °° 
‘| NETTOYAGE: ot de TEINTURD, 


Dentiste Chs. C. CLERMONT 
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Le maintien de l’amb 


È z = £ == LL assade L h . : ‘ à HAUTS 7 . «2 4 il 

PTT ue San Dre ee Fos € po, o NEW-VORE.— Le cutter “Man. 500,009 et 50,000,000, 

A net K OUVELLES hollandaise au Vatican La | tt At A GT: | hafiqn” à enpluré pendant la nuit WASHINGFON.— Les Sénateurs 
‘ Î 4 S NOU V Ja Ls Et ET - ns JO Le 5 ‘ de dimanche à une qüincaine de mil-|'de Wushington ont remporté 1e 
aka rs & - Ainstérdam— Li Chambre des. dé- : —_— les au large le steuñier anglais “Fre-l championnat de basc-ball du mon- 


derick B”, portatt une cargaison def de, en-gngnnnt Ja 7e partie à la dou- 


putés de Hollande a été saisie d’u-| i ; ÿ e. 
whiskey cenanadien évaluée entre! ziéme manche. 


ne façon impromptue, à Poccasion | 
— # de la discussion du, pulget, rune 
es fêtes du Rocates À | propôsition d'abolir Fambassade au- 
| Les lêtes lu Rosaire à N, D. près du Saint-Siève. Cette motion 
du Cap | à été faite non pas, comme on pour- 
. : . rait le croire, par lextrême-gauche, 
Trois-Rivières. Une foule que! mais par un groupe de droite du 
l’on estime de douze'àä quinze mille| parlement. C'est le groupe des 
personnes a assisté aux fêtes de No- “chrétiens historiques”, où protes- 
tre-Dame du Rosaire au sanctuaire | tants libéraux, qui a formulé la pro- 
du Cap de la Madelcine, Sa Gran-| position. 
deur Monseigneur Cloutier, évêque] Les motionnaires m'ont su allé- 
de Trôis-Riviéres, à présidé ces fés| guer d’autre motif que leur fonciè- 
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 pebté Pierre Hébert | 
FR pécheur à retrouvé 
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pet »“bbé Pierre Hébert, 
Que de lab Université La 
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Livre de coimptes et 
_ livré de banque 


var 6 par : été . 
été Fr ré et qu'il a été pro 


0 men 


a VO TE Qurr 10] 
JE dans, ur retrouvé son grd fes: ke ci " tüt r “ nosplité contre ne catholicisme. .. Lei io, | 
s pécROT LR filets, à Saint- e sermon de circonstance fü : Le one È ausie es s : û ture.rle cor S! : 
l en tendas Se eneY. prononcé par Sa Grandeur Mgr “venu faire, en faveur du maintien ORSQUE votre livre ce comptes ro 
À Rrégoire de 1 ont ,. Rouleau, évêque de Valléyfield. de dl ambassade, un plaidoyer inat- un pro L l 1 es inscrite ce pro ji 
an eus rès de trois mille personnes, 1. AUVCrSAIres, en principe, des à livre de ‘banque par.une écri- 
Mort de Mer Lemieuit communiérent aux messes dû ma. | “élations officielles avec le Saint- ° je | à. votre M Fe. c anqué P sb bI | 
Mo ne : tin. To * | Siège, les socialistes hollandais, a- Mort de M. l'abbé Roch lebois de Gravelhourg, et deux as-[ ture de dépôt; sinon il est fort probable qu'i 
A DeN. —, Mgr JAUS, Le-Ù Le chemin dé la croix enplein | til dit, s'en tiennent cependant au Girouard. sistants, ont fulli être les victithes se dissipe rapidement. 
; Fe curé de G ane Nord air, ‘aux- stations grasnifiques dans stat quo du moment que l'ainbas- IFQUAT de Ja Funiie Loewencr. ant sud de 
Éeux, Pete jargo, Dakota NOT parc .du sanctuaire, fut préché | ste existe, . . Kincaid, où ils étaient allés faire , , . 
| oese (EE) ent de mourir. à l'à- par Te R. P, Decelles OM. dt suivi La motion pour le rapuel de P'am-|  Moose-Jaw, Sask.—M. l'abbé Roch| Ia saisie d'une batteuse et de quel C'estune bonne méthode d'employer 
! ‘Etat ans. 1 était natif de St- par des milliers de personne® bassadèur a recueilli 24 voix, le Girouard, autrefois de Saint-Hyn-! ques chevaux, On tira sur eux doux les deux livres à la fois. On déter- 
ge de 61 mn Dorchester. | Be maintien de lanbassade a été voté] cinthe, est mort, le 3 octobre, Il coups de fusil, et lessbomines de | ve fits d: l'un:et on les 
Angle PE sg . Pt ceul évê Holi par 61 députés, dont 28 eatholiques,| était âgé de 31 ans et exerçait les | loi ont pensé qu'il valait mieux bat- mince ses pronts dans !'UN Et ON I 
| les Franciscains us Un.seul évêque cathoit- | 13 conservateurs protestants, 5 ra-| fonctions ‘de chapelain du collège! tre en retraite, 6 transporte aussitôt dans l’autre où ils 
Devil chez le “que en Russie dicaux sur 18 et 15 socialistes, ['Saint-Louis, à Moose-Jaw., depuis nent? QE eine ess ; Ds 
— apprerions “ln .“" NUE . hs. quelques années LES NOUVELLES EN s'augmentent automatiquement par 
int NOUS A : n ns . » . . RER" CH tn * Arûe un s 
Montréal: p. Berchmans Marie Rome— Dans tout lé vaste ‘terri- La résistance alsacienne … . 1: QUELQUES LIGNES le jeu de l'intérêt. Ouvrez un compte 
É mort du l'un des membres Fe toire de l'ancien empire jrUSSe, où le | WILLOW BUNCH, Sask, s d'épargne à notre succursale la plus 
ï (Nangis . de lPordre des” -! gouvernement soviét détient le pou- AG on” + ac Flan ny d Lspessenss F és 
uinents de Fora ta UVEL EN , qe Por Sirasbourg— Une assemblée ex: mms , u rapprochée. 
ps eisenins au Canada." el voir, il ny a pas ‘aujourd’hui un traovdinaire de PÜnion populaire |Punérailles de M, l'abbé Girouard |. STRASBOURG,Sask.— A une con- PP 


FrancisCains \ da." Je 
PP. Derehmans-Marie est décédé 
onvent des F “anciscains, rüv 
âge de 55 ans: dt 4 
étai if de 

: Pére Berchmans était na 1 
Le fut, avec l'abbé Fafard, 
fondateur des Petites Rte 
raneiscainres de Marie, à la Baie 
Grint-Paul. 
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seul-évêque catholique résidant à! républicaine nationale d'Alsace a eu vention des libérauxeconservateurs 
son siège. Par suite de Tactivité| Jicu sous le présidence de M. Seltz,| Willow Buneh: vient d'être cruel. Fu comté de Last Mountain, on a 
antireligieuse croissante et de a! Géputé du Bas-Rhin, président dullement frappé par la perte de M, {choisi G. MacKay, de Senuns, com 
persécution, les ordinaires des dio-| parti. La plupart des sénateurs, dé-|Pabbé Roch Girouard, que la mort age Premier candidat de ce parti 
‘cèses russes ont été forcés de cher-|'iutés et conseillers généraux de PU |enlevé à notre respectueuse affee. | dans lt province, 
cher refuge de l'autre côté de af P, R., y assistaient, ainsi que les dé’|tion, à l’âge de 3£ an$ vendredi, le , TT nant 
frontière. a . légués cantonaux de tout le pays. |3 octobre courant. . Le clergé perd , MELVILLE — Un mécanicien à} 
S. G. Mgr Zeer, évêque de Teras-| On y arrêta la conduite à suivrelen lui un auxiliaire précieux, un |emploi du © X. du nom de Jamesh | 
pol, âgé de près de 90 ans, réside! au cas où Herriot mettrait sa poli-|confrère trés-aimé: nous un véneré | 4: Burns est mort subitement aue 
encore à. Teraspo, mais il a démis-| tique de persécution en vigueur.  |pasteur dont, le,zèle fit grand bien | Pureut des usines. A était .souf-[. 
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à Ertiers de Washington M Fons - des catholiques .* [la ligne de conduite à suivre en CC Son bienfaisant séjour au milieu de prenier, Jack, a été frappé de mort Ft uen D: @ NAURS 
E ment dédié aux Soeurs des C ps - - qui Concerne la lutte pour le main- nous; lui-même avait "élu notre pa subite à la chasse aux canards, Re - cn fe 
ë Â s : terra à , s AMIE HE cei À . «a Le ‘ À 

de bataille. Ottawa— Les pasteurs évangélis-[tien de lécole confessionnelle, latie!,,;<c comme sa paroisse d'adop- _ Le tire PS 


évai ‘ 1 4 : re 
l Ce monument rappelle l’héroisme tes iqui, ont violé une église catho-|qui sera poursuivie par tous lee mo- ÿj6n: ; ni frédquen. 
«tie dévouement dont ont'fait pren lique à Sarnia”viennent d’êtfe ac-| vens avec Ja dernière énergie ct tons il nous honorait de fréquen 
| ve, pendant la guerre de sec on quittés. La culpabilité des prison-| iusqu’aux conséquences extrêmes." hous voir prochainement, quand il 
us religieuses des diverses Pics. niers ‘avait pourtant été admise.| Le parti se place sur le terrain des } jé subitement térrassé. puit 
gtions, notamment les Carmel “| Est-ce là la justice à laquelle doi-| droits sacrés et intangibles des pa-| Notre regretté défunt avait té à 
Grsulines, Dosniniçaines. ÉRENCEE! vont s'attendre les catholiques del rents de donner à leurs enfants une! onné rêtre, ici, même. Les Té 
œines, Soeurs de Saint-Joseph, de da province? Quelque odieuse quejéducation conforme à l'esprit et à {és de son ordigation avaient donné 
Saint-Vincent de Paul, de Ja same soit la décision du jury, elle n'a ce-| la foi qui règne au foyer paternel. ju à de saintes et magnifiques ré. 
É Cris de la Miséricorde, de N:- "| pendant pas lieu d'étonner dans une} Le parti réclame, par conséquent, le à iésane Saintes € nr ques re 
EE e de la Miséricorde, de. Ia Pros il, province. où chaque année, des mil-| maintien ‘de l’école confessionnelle Eh Se SfJean Hasena P LION 
dence, enfin des Soeurs de la Cha-T ions de taxe scolaires sont détour-|l qui correspond à cet idéal, sans von Sa tt heure aptiste avait cour 
sé fondées par la Mère Seton. Cba-! 55 des écoles séparées’ pour aller | d’ailleurs vouloir imposer Péduca- }, ne eclie mA ter journce, dont 
an de ces douze Ordres est repré! grossir la caisse des‘écoles publi-| tion religieuse aux enfants dont Jés:.1° Souvenir contraste douloureuse. Lo que la Rivière la Paix serait 
sente sur un bas-relief de bronze ques, . parents ont une conception digfé-pent avec les Sémonstrations S0- Uieliée à la côte du Pacifique par un [à 
ur une figure religieuse, Sous le! :&5 — rente, Le parti voit dans ce princi-|/0nnelles, mais si tristes de cette | chemin de fer, aussitôl que la cho- 


SASKATOON— Douglas MeCon-! 
ncll, avocat bien connt, et frère del. 
l'ex-maire Howard MeConnell, a été 
arrêté sous Puccusation de s'être 
approprié 92,500 qu'il avait on dé- 
pôt pour la compagnie Whent Belt 
Packing, dont il était socrétuire tré- 
sorier. ° ‘ 

mn N 

ÆDMONTON— Le premier minis- 
te MeKenzie King a déclaré dans 
une assemblée à l'église -presbhyté- 


Ld 
Banque de Montréal 
fondée depuis plus de 109 anis . 
Suceursule de Prihee-Albert: 
Ü. © GAMBLE, Gérant HS 
Succursule de Dontemy: 
“, AUDAP, fiérant 


L'actif dépasse $650,000,000 


EE EE 


mn 


“Membres Winnipeg Grain Exchange 


‘maine, ‘ t | 
; se séra humaitiement possible, Ù 
Membres Winnipeg Grain and Producc Cleuring Associntion 


PF ceriutionA “El- . qans Ë 
bus-relief est cette inscription Er : » Alpe la garantie de Ja liberté de cons- à Dan ee 
Jes ont assisté Îes moribonds,,soigné Le cinquantenaire d'une belle cience de tous les parents ainsi que! Pendant 2 ans, comme auxiliaire ee il 


Ë és, ronsulé isonniers, pile d' à ai. de notre vénéré Curé, M. Girouard s Nes 

ls blessés, eonsulé les prisonniers, | .. Ceuvre . ln possibilité d'une solution satis-! : re, M. px VICTORIA— Le vaisseau contre- WI tU î 
F donné à boire, au nom du Christ, à| : : ' . faishnte pour tous du conflit actuel, st demeuré, parmi nous, ne cessant DE TORa e Evan ATEN Téléphunes: Bureaux: À 3207 — Rés: B 647 
roux qui étaient altérés.” | Québec.— Une imposante céré- .% _ de prodiguer ses forces; et sa santé tpré avec 700 caisses de liqueurs 
C'est le cardinal O’Conneli qui 1: post sour le Salut des âmes et le bon avec ‘nisses 4rs | D 


monie religieuse a eu lieu, en l’é-! Une tragédie à Barachois lheur de ses concitoyens: nos oeu- | ens les eaux ‘canadiennes, Trois 
: glise .de Jacques-Cartier, à Pocca-| / ——— , vres paroissinles se souviennent de 

| Hinédiction à N.-Ÿ. d'un vais- sion, du cinquantième anenare “Barachois, Gaspé— Avec M. Gau-‘son inlassable dévouement. 
Éénédiction à N.- 1. du 1e , ab no de VA ce ï De le det, inspecteur de pêcheries pour le, On peut dire de lui, comme du 
seau français ee, Cette e PApostolat {Ste 4 | gouvernement, se sont tués M. Wil- Divin Maitre, “il passa en faisant 
PUR 4€ Colennelle d'ador 4 €N Elie Malhonny et Mme Willie Ste- le bien.” Apôtre de toute son âme, 
New-York Mgr Michel Lavelle, [n? pheure solenneie ,d'acoration Jroix. Le chauffeur de Pautomo- brûlant du zèle sacerdotal, toujours 
œuré de la cathédrale St-Patrice de|{ S. G: Mer PE. Boy, coadiuteur bile où étaent les trois victimes à il fut bon et Uoux à tous, Sa car- 
New-York, accompagné de Mgr Ste- d N Ouëéb ec” mal: de de! is 4) long perdu le contrôle de sa machine sur rière fut courte, mais bien reuplie: 
jen Donahue, secrétaire de Son|®e Québec, maacc Cepuis Si OP#-|le pont de la Grande Anse, à quin-çmûr pour le ciel Dieu ‘l’a eucilli 
‘et | temps'et premier curé de la paroïis-| ze milles’ de Gaspé et le véhicule pour la rééompense; maïs ‘il laisse 


prongnex le discours d'inauguration, 


CP 


des passagers ont été déportés, cet 


Morin West Commission Co, Ltd, 


‘ COURTIERS EN GRAINS 
103-109, GRAIN EXCHANGE, WINNIPEG, MAN. 


PAEEEE EEE 


le bâteatt lui-même confisqué, ’ 


mond Dafresne, perecpteur conjoint 
du revenu provincial, un des plus 
anciens citoyens de notre ville, dont 
il fut échevin durant trois termes 
à différentes époques, est décédé, 
après trois jours de maladie seute- 


LES TROIS-RIVIERES.-M. L, Ed- 


PART ESS 


mms | 


La North West Commission Co, Ltd,, veut ruppelor aux cttl- | dl 
tivateurs de Inngue française gelle a toujours son département Ji 
français et que ces messieurs sont toujours les bleuvenns à sex PES 


parce nee 


à Eminence le cardinal Hayes et d'au-[ 7 , Soctior y accicts S es 1 Feco l ment, : 
à fres dignitaires ecclésiastiques, a° de Jacques-Cartier, ÿ assisia. ést tonibé en bas du pont. Les mab aprés lui, d'immenses regrets et un | k bureaux, , 
ARE 4 . . LOUE n ; té ro d : niques ‘ un ” , A , ‘ 
| béni le De Grasse, nouveau paque- * ; heureux, n'ont été rarouvés Te ja mpérissable SOUVENT, .{ JOLIETTE, — M. le chanoines Nous sollieitons la vente de vos grains et sommes assuré de: 
hot de Ja compagnie générale trans- La mode au Vatican. lendemain matin à la faveur de a! L’inhumation a eu lieu ici, mardi | Louis-Françcois Bonin est décédé au [KM vous donner satisfaction. 
alantique. La cérémonie eut lieu .” lumière du jour. | Île 1 actobre; la cérémonie {les funé- { S&minnire.de Joliette, à l'âge de 76 11 ° | : 
dns le grand salon du navire. Rome À l’occasion de l'année : hi — alles, présidée par Mg Marois, fut ans, M. Bonin était le doyen de la cl M. Eug.-3. Dufresne, avantageusement connu tles uxpéditeurs 4 
a 16 2 Sa! à int-Gièce it : i- Une icrre tombe du haut de une imposante manifestation de | cathédrale de Joliette. H de grains, éat-ù la géränee de ce département et se fera uu plini- $ 
Sainte le Saint-Siège a fait impri ' L de de A £ € HU É F ” 
sympathies. L'église. ne pouvait nn mms SU sir de vous fournir tons les renseignements relatifs an marché À 


L 


des grains, 
Une visite est sollicitée, Ù 

- Nous sontnes Jicenciés et nvons fourni les gnranties nérés- À 
saires deniandées pur Je gouvernement. | 
- North West Commission Co, id. | 


Un calvaire au Chemin des | mer dans toutes les langues des car- la tour du parlement, 

Dames tes destinéés aux privilégiés qui se- | N “° 
| pont admis aux audiences du jante 
ire s Sur ces cartes on a eu, soin d’indi- 
Paris-—Le général de Castelnau quer quel costume doivent porter 
sent de présider Pinauguration d Meles visiteurs pour être recus par le 
| elvaire monumental, 45 pieds de Saint-Père. . - 


contenir la foule, qui sv pressait re , 
toute la population, de Kilos. 9 TAN AT te prournn AE ee 
. . DR , ‘6e 0 J-A.-0, E Où 3 a û 
Ottawa.— Une pierre pesant 606 Buuch, beaucoup de gens es envi- Laval Deux-Monta iaicr, député af 
livres est tombée, du haut de la tour rons, toutes les sociétés dé. I pa- [AT Y* - Agnes, s du 
, : be: : < I M. W.-B, Nantel, comme membre de 
du parlement, à quelques pieds des roisse avaient tenu à rendre un der- [ie Céinmission des chemins de fer 
ouvriers. Heureusement que per-|nier ‘hommage à cclui qu'ils ont ai- lorsque ce dernier se retirera Île 2) 
| teur, érigée sur le Chemin des 2% . [sonne ne fut plsssé. La pierre était mé et vénéré, octobre. VS MT 
himes, à la mémoire des soldats ” _e enr er déjà rendue à picds de hauteur! M, le curé Lemieux, officiait, assis- . ns 
français tombés dans cette région. Premier traité signe par le Ca- lorsqu'elle glissa, enfonça le toit té de MM. les abbès Kugener curé | SHERBROOKE.—Un accident bien 
ef nada seul temporaire placé par mesure delde Radville et Poirier curé de Pon- pénible s’est produit dans ‘a cour 
Prélat orthodoxe asshilli  ——— protection et tomba sur de sal oùlteix comme diacre et sous-diacre. | {y High School, de notre ville. Le|= 
“. : " s ic  _ 10. » à hs ‘ vécunté Île , È Les N a 
Ottawa— Pour la première fois elle se brisa en morceaux. Douze! Le choeur de chant a exécuté la jeune Donald Blodgett. âgé de 17/8 


Moose. - Les grecs orthodo-| un représentant du Canada sera seul} fenêtres de l'édifice ont été endomr Messe des Morts harmorisée. Mar Lans, é'anusait à marcher sur un rou- 

ses ont décidément le tempérament | à signer un traité conclu par le Do-{magees de méme que 1e parte c Marois fit Por aison fnuèbre du dé- !loau en mouvement lorsqu'il fit ‘tn 
un peu chaud. Dimanche soir ils] minion. Jusqu'ici l'ambassadeur bruit fut tel qu'il fut entendu dans funt; des considé rations sur la mort faux-pas et tomba, passant sous l'é- 
ont assailli à coups d’oeufs.et de to-.| Britannique anposait aussi sa signa- tout Pédifice causant frayeur ei sont toujours un sujet impression- | 5eme poids qui lui défonça ln poi- 
tes l'évèque Apollinarios,. prélat f'ture, C’est M. Lapointe, qui \ira à employés qui -n’en connaissaien nant; mais devant cette tombe frai- | {rine et lui f 'actura Je crâne, 
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anne - . . _ 
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PÉCPETRE ES 


La Sauvegar 


j N à » 1 D à sta , : à ï GE 
fhene du Canada, L'un de ces! Washington ratifier le traité du flé-Jpas la cause. chement ouverte d'un ‘prêtre bien- ps il A 
tan du Pacifique, vers le 21 octobre. ————— aimé, fauché à la fleur de l’âge, la}, [pp CAIRE — Hussein, roi del : 


[parole particulièrement prenante 
ide Mgr, à atteint la plus touchante 
éloquence et a fait verser bien des 


prôjectiles Pa frappé dans l'oeil, u si 
———— Assurance-vie — Bureau chef:-—Montréal 


PLUS DE VINGT MILLIONS D'ASSURANCE EN FORCE 


PHedjaz, qui défendait: La Mecqux, 
la ville sainte.du mahoïñétisie con- 


larmes tre les Wahabites, a abdiqué. 
j nm El J 6 . 
j Etaient présents à la sépulture: FLE , nie d HU AL-DESSUS DE UN MILLION DE DOLLARS PAYE AUX ASSU- 
| Mgr. Marois P. D. V. G. de Régine, | js handits condrnnés à monter RES OU À LEURS FAMILLES. 
iles R. MM. Napoléon Poirier, curé Loir Péchafaud le 23 octobre pour [li en . , , . 
i de Ponteix; H, Kugener, curé de le meurtre de H Cléroux a obtenu [AE La seule Compagnie d'assurunce-vie qui soit ‘Canadiene-frunçuise, 
“ Radville; A. Ad Erny, curé de | sursis d'exécution jusqu’au 6 no-[ LE 
#. Moeyronne; FE, Dubois, curé de La- Dora tas ho n tft 
j RO fus Apte Din vembre, Ce délai perihettra aux a- fil 
fe flèches M StGyr: JO Rioux, CU | vocats de soumettre la cause de Da- TA D D mu s00 4 cuodiiou 
lde St-Victor; 3. À. Ménard, curé de |" à la Cour Suprême, | SE té) vass fe S8 Sas asss 
| Victor; J. À. Ménard, D DE EE SE CE Du, QE 
Verwood:; M. Kaohen, de Moosc-| MONTREAL L oorues (UN TE 2m SES La EP AR dau d 
nn SE a s © . : noi À EAL— Le Dr Gcorgesiil SL“ 5 CE JET ou’ 0 KE = 
res | e. : { 'Jaw; E. Be prouiflard curé, de | pafontaine, de cette ville, vient d'ob-|ÆS SE à9 EREET a SE dej ER 
à en) Vire ONE À, Frenchgil es M. Lec ur, VICAITE “à tenir Ja bourse Rockfeller, et iralfl Se mA sÉRDE BEC TR SUSED «8 CE 
Der Le eu. EM, tu ot. | +, Gravelbourg; H. -abrecque, curé | hisser trois ans en Europe pour é- pÉ 4 D 4 U 5.U BGÉ LE GER RES 
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de Winnipeg à la passerelle fransatliantiques & &èe 3 Bilnin de Phôpital de Moose-Jaw; Les ms HU me Se CRE S8£ SÊn BoTÉpE D. 
TT : . ; . . : Rvdes ÿrs. du collège St-Eouis de PARIS.— Le Zeppelin Z R-3 est CE sÈ AUS 20 CE dE " SSRS TE 
' Lt ” ” is où DA TNT jui aies 5 c- s.Moose-Jaw où le défunt finit ses | harti i de ort d'attache à TE Le Us ; SES .za.vo 
(LE jer TRAIN laisgera Winniper le.4 décem- |: LE 3ème TRAIN quittera Winnipeg le'8 déc. RS Rw où nie sesl parti lundi du son port d'attache AUS DE LS  sÉuga Eye D, Bigg83 0e 
bre à 10 um 1 Régi ar- cembre à 10 a.m. pour les vapeurs Pittsburg É R. LP FCHISNEI pour se COnoTe DTAN ZE 26 ÉRE © DO PSS Car grros 
L “M. pour le vapeur feégina, en p ! oartance le'11 décembre, à des- 1] RE Lakehurst, N. J. D'après le traité ST LE EPS GE BE 5 8, À cn En 
tince le 7 décembre, à destination de Glasgow, ct Orduna, en partane Du us a de Versailles, les chantiers de zep-[lf TE = SOC É0E mOr NORME GATE 
; ‘ Fo inati Chgrb Southampton, Ham- ! : se : :  , SAS SE dur a 
. Belfast et Liverpool. : oi mo paaten de Chgrhourg, nan . Une famille qui n'entend pas pelin je ù riederichshaten doivent 3e SE ELEC ‘5e SE ÉÉLTES ER 
"LE 2è À itté imnine -déc- ourg. , . e . être détruits, mais après.le succés LE LÀ SGAAt ST Lu FETE 
cnbre DEAN auera Vinnipeg, le 5 déc LE ‘4ème TRAIN quittera Winnipeg le 11 ‘dé- se faire dépouiller _. ‘ [du Z-R-8, on se demande si la F ran- ÉE 82 # uÉ n » 2 38 £ $ SE 3 EE ê Er 
: -M. pour le vapeur Andania en | ‘ à 10 acm., pour le vapeur Carmania, en | cene revicndra pas sur cette déci- SE ROBE CA Eu Son EE A 
Parlance le 8 décembre, à destination de Ply- ne le mn 2 décembre, à destination de ‘Gravelbourg— Le baïlli À Char- sion. . ne Ê££ = DCE n'É F 25 LEE CRM a 
moutk, Cherbourg et Londres, et pour le S1- ‘ Queenstown et: Liverpool, et: pour le vapeur ae om : gs CE SRE CE a le Su ER SATERoS 
turnia en partance le 8 décémbre à destination |. Canada, en partance le 14 décembre à destina- re La | É ET EP o BE Ep n8 EG dE 
de Glasgow, oc , tion de Glasgow, Belfast, Liverpool. Se se) Sn BE ÊR ES a _ Ë à Ë ÊE & à Ë SAS 38 
ET . nc re IE : k " & £ 5.8 dE 
EM LL TT ET En 1 LL TEREEIEEERETERRRIRERE s Enfants Heu | à Ê à = u £ 4 o 2 re] £ E o GE is ë ARRET s 
ED e ot et : Mi: si ! à f Le sad CAES "EGE Î = su pa A € - &. st D. . 
= CHARS-DORTOIRS SPECIAUX DE VANCOUVER, EDMONTON, CALGARY, .SASKATOON, M Le nt d e { ES (u PET f aû CEE CELA DRUET- 
5 + , = ' , E _ = Teil r . . ‘ il C2 von 8 + à D A one, 3 te 
:  REGINA, QUI FERONT CONNECTION A WINNIPÈG AVEC LES TRAINS MENTION- Il ainsi que “ses D nl os rouvont j ÊË ÊR , Ggaucé EE PMP LITE 
= | MS 4e NES PLUS HAUT, ie das JU Ve fe  SCSRÉS Bec. bons Sgviis ss 
ET CU UT FR " si LUS i SU LS. CSSadss pTSE PE PESTE. 
A R a . | o S S o © ES a E 8 £ le) 5 8£ & : UE FANS ; 
‘ [ te : à | un h A ° , à ; DE . © CRUE EE , Ÿ 9 Au: DA x 
Chars-dortoirs spéciaux’ touristes ‘et standard seront attachés aux trains de -Vancouver, : | | ge" LS 6 PES E NE raE. 5É LI EE 
Edmonton, Calgarÿ, ‘Régine, Winnipeg pour les départs suivants: oo CAS | ne ÉE. SÉBËee DES ASS DRE Sup ni 
L D tre r ee ot ne . mi oo | Mes ï CUS € CHOS M 'RT Don. USÉES. me 
a , LT “. 5 : : EN © ; jis LD | DE Vo, MER 2 À Vars UEN ED : 
.$S$. Athenia-le 21 novembre ‘de Moñtréal-à : - $i:8, Doric, le 22 novembre, de Montréal à ee FN: ne 1 A 4 2 © nee 3 ÊS E TETE 
Glasgow, [Li RE . Livernool D NE eg “os il ” estlorcmède de famille, 1lestla premiôre.aîde d'une mère; quand |] NW À où 525822 SO LE DPnSRTTe 
LS 8 Uniog gcc ” \- NON - " MIVErROB. na ae te 4 Halités à Fun de ses enfante se sent malede. Îl est sain ct digne doconfionce.. 4 [ii . | F le LE 
é À. United Sfates, le ‘4 décembre, de Hali- : S. 8. Stockholm, le 4 détenibre, de Helifüx à l'E Leo trouve dans la boite.à pharmasio de railliono do moisens cet | | De a tt . | FU | al 
4 Christiansand/ Christiahia, Copenhagen. |  Gothenbure. UT ii à étranger, d'herbes lo ténant pas Üo dronuté: | Fo CE te | 
us See ta - ot Préparé d'horbcs:ct:ra conténant pas de drone ! DÉ20 ANNÉES oo 
Tous Br it Le : Li deco 4 ver: | iibles f. étre donné aux potito; afnëi ’ AUX JEUNCT ct VUS UE LA SAUVEGARDE-Z20 ANNBES D'EXISTENCE :  : 
u6 les agents locaux seront hourcix dé vous donnor:les ronceisnements désirés, d'arranger avec Al | || " ne ton Méliote, nur potes, an Le E EUGENE Ïl. À. ". Fo . Rene ., 
. vous lo détaile dan wnén ve , réserver vos places, etc. etc. as Gt NU oem CNE | _ St | fe un) en RS q: Soi L : 
. vous les détails de votro voyues, dc FÉSOrVOr vos, P , cte., ele | | Ï . Resdrocotstesnele fournissent pus, 4 © CONS CO, . 1 dE is AV IOTECL “ TS NH Ÿ 
re e Al Ve Leds, d'ELi LG ä CA Le LE! ; D Hu - MONA TE - n em 
hL Île con Deep RE SE Te [LIL cétanr robr Le mANITODA 2e LA SASEACHENAN 
Û LA 1} Œ ‘ben da tous droits au:Gansda) : .* - “* ,: . : : er ae cn, ! “ . L 
À creme prenne ineerennnenne en PR EE | | 
nd | HIER ROLE RSR RER É IEESNU HRDRREE nn Ars pas à 


La 


- 


patience.” 
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H 


des circonsances 
l’apostolat 


Parmi 


blément ingrates, reli 


gieux s’otitillait: des postes de mis- 
fonctionnaient à Qué- 


sionnaires 
bec, à Tadoussac, aux Trois Riviè 


res, chez les Hnrons; la mission de 
Québec s’enrichissait d'un début de. 


noviciat. 
Déjà, semble-t-il, 


des manuscrits. 


franciscains sur les langues sauva: 
ges couraient dans les couvents de 


France, Il y avait à Montargie, 
l'ancien cloître du P. Jamet, un 
jeune frère convers, Gabriel Sa- 


gard, qui apprenait la langue des! 
On Jui fit, en 1662, 
rendra 


Montagnais. 


passer l'Atlantique: il se 


compte bientôt, lorsquiil aborde- 


ra les sauvages, que, 
bonnes études faites 
il ne savait pas parler montagnais 
“à la cadence du pays,” et que “pen- 
sant  baragouiner, ‘il demeurait 


malgré Îles 
à Montargis, 


passa- Nouvelle-F rance;” et sous cette :in- 
qu'au 
église crût et se ‘multi- 


‘signe tutelle ïls voulaient 
Sanada P 


pliat, 


Mais des Franciscains, la compa- 
Caen n'en nour- 
Il con- 


gnie des frères de 
rirait jamais plus de six. 
venait donc de trouver un ordre 
qui, par Qui- -même, eût des ressour- 
ces, et qui vint coHaborer avec les 
religieux de saint François. Le 
P. Piat avait mission de s’aboucher 
avec les Jésuites, dès sa rentrée en 
France, et de leur proposer, ‘com- 
me champ .de travail, le bassin du 
Saint-Laurent, 


Georges GOYAU, 
(Revue des Deux-Mondes) 
1 : 


Une leçon d'histoire 


L'histoire des Etats-Unis se répé- 


muet, et eux avec lui” Un Pére!te chez nous, 


franciscain, Nicolas Viel traversa 
Ja mer avec Sagard, 
tous deux dans la baie de Gaspé, 


Débarquant | M. 


Nous éxtrayons d’un article de 
Léo-Paul  Desrosiers, chroni- 
fqueur parlementaire du “Devoir”. 


ils dessinaient dans l’édorce des Pinstructil et intéressant parallèle 
arbres, avec la pointe d'un couteau, fqui suit: 


des croix ct le nom de Jésus, pour 


0 


La scène se passe au sénat cann- 


apposer sur ce pays les armes du /dien. 


Christ. On les destina tous deux 


au convent qu'avaient les Francis- {versés 


cains chez les Hurons, 


‘Un couvent, vraiment, que 
Pauvre d'Assise eût aimé ! Une 
hutte d'écorces msurant vingt à 


vingt-cinq pieds de long sur douze 
à quinze de large; une fente, au fai- 
te, laissait sortir la fumée, Hs y 
aménagèrent trois pièces: l'une scr- 
vait dé cuisine et de salon pour re- 
cevoir {les sauvages, et, par sur- 
croit, de chambre à coucher, à la 
faveur d’une naîtte de jones sur la- 
quelle ils pouvaient s'étendre, et 


| 


dun billot de bois qui leur servait | 


de chevet: une seconde chambret- 
te abritait leurs outils; une troisié- 
me prit figure de chapelle, Au 
jour le jour, les sauvages affluaient: 
on ne Îles baptisait d'ailleurs qu’à 
bon escient, lorsqu'ils paraissaient 
“touchés, _instruitf,  humanisés,” 
comme l'exigeait une consultation 
récente donnée aux Franciseains de 
Paris par les 
ne, et pleinement conforme à ln 
fratique qu'avaient suivie en Aca- 
die’ lés- Jésuites Biard.et Massé, 

A ivoir les Hurons ‘assister les, 
mäkides et les pauvres, 


fl 


| 


docteurs de Sor bon- | da et la 


| 


quer. l'hospitalité, et se donner pour | 


loï de‘ne' jnrmwais s'impatienter, si- l'Et c'est envie de préparer les voies 
l'hoû-, que M. :Anermaa.vient au Ganada.'; 
vo-| 


non : jour “faire respecter 
four des morts” Sagard eût 
lontiers salué en eux des âmes nn- 


On parlait du Canada, de ses di- 
régions économiques, das. 
dangers de scission, ete. M. le sénn 


le teur Béique, que l’on connaît bien 


à Montréal et qui possède Pavanta- 
ge d’une longue expérience, se leva 
à son lour. Rappelant ses souvenirs 
de jeunesse, il dit ce que tes Canit- 
diens pensaient autrefois des Etats 
Unis. Nos voisins passaient alors 
par une crise que notre pays subit 
aujourd'hui, L'est était industriel, 
Pouest était agricole, le sud vivait 


Sy 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi 15 octobre 1924 


51 
} 
Î 


Lans des conditions spé 
différaient de celles” des états du 
nord ct semblaient nécessiter un ré- 
gime tarifaire tout différent, En- 
fin, le contraste était si violent ct si 
marqué entre toutes ces parties de 
la république américaine, el les lut- 
tes politiques que ce contraste sou-" 
levait étaient si nmères et si vives 
que les Canadien$ d'alors croyaient 
dur comme fer à la formation. pro: 
chaine de deux ou trois états in- 
dépendants, 

Cet événement déplorable pour 
nos voisins ne se réalisa cependant 
pas. Le temps s'éconla, Les manu- 
factüres envahirent le centre et 
l'ouest, Des chemins de fer envelop- 
pèrent le tout dans un réseau aux 
mailles serrées, Les conditions 
s'harmonisérent un peui partout, les 
vrais organes de la vie nationale nc 
couvrirent plus une portion seule- 
ment du pays, mais tout le pays, 
les äintersticæ vides furent com- 
blées, et bientôt la nation fut vrai- 
ment unifiée, solidement reliée en- 
semble, amalgamée dans toutes ces 
parties. La crise du séparatisme a- 
vait disparu et avec elle toute vel- 
léité de scission, : 

Cette période de l’histoire amé- 
ricaine est pour le Canada d’au- 
jourd'hui d'un intérêt évident. Elle 
nous représente la position où 
pous sommes. Elle contient des évé- 
pements semblables à ceux qui se 
passent chez nous. Elle nous mon- 
tre de quelle maniére se déroulera 
le conflit et de quelle manière il 
se torminéra, En un mot, elle nous 
fait assister d'avance aux faits de 
notre propre histoire et nous mon- 
tre très clairement le but où nous 
arriverons, C’est grâce à elle que 
nous pouvons nous voir dans l’ave- 
nir comme on se voit ordinairement 
dans le passé. 


ee ne . 


LES NOUVELLES 


| __ CHEZ NOUS ET AILLEURS 


L: Canada et la Finlande 


\ Québec— Nous aurons un servi-: 
marilime direct entre le Cana-! 


ce 
Finlande l’année prochai- 
ne, si le projet que lon à en vue, 
aujourd'hui, se réalise. ‘Il appert 
qu'une compagnie ‘de fransport a 
l'intention d'inaugurer, le printemps 


et prali- | prcehain, un service direct entre 


la lintande, Québec et Montréal. 
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D ue 


türellemrent. chrétiennes; mais c'é-| Les noces d’ or de l’union pos- 


fait autre part leur maxime, de 
ne. pardonner jamais! mauvaise 
condition, pour àpprendre Je Pa- 
ter !: Sagard, diligemment, obser- 
vait %eürs moeurs et devinait leurs, 
“âmes. Quelques années encore, et 
la : ination huronne s'émiettcra, suc- 


tale 
Berne— L'Union postale interna- 
tionale, le véritable -ancêtre de la 


Ligue des Nations, vient de célé- 
brer son 50e anniversaire, C’est en 
effet le 15 septembre 1874 que la 


eombera, : Sous : l’implicable pous-, convention internationale Dour Pu- 


sée des Iroquois; plus heureux que 
‘beauroup de peuples disparus, les’ 


“Hurons ‘devront à ce Franciscain | cette 
d'ävoir une histoire: son Grand vo] Maintenue ici depuis un demi si congrès du travail tenu ici à fait cinéma, 


yage au pays des Hürons, qu'il pu- | cle 


ibliéra à Paris en 1632, perpétucra 
le souvenir de l'hiver ct du prin- 
temps qu'il passé chez eux. 
“Rappelé en France par les su- 
périeurs nu cours de Pannée 1624, 
Sagard s’embarqua avec le P. Iré- 


née Piat, qui venait, lui, d'évangé- | 


liser les Montagnais, Les deux vo- 


yageurs emportaient une “ reln- 
tion,” "où leur confrère Le Caron n | 
s'espliquait franchement sur Vét état 


religieux’ du Canada. “le ne vous 
satisferai pas beaucoup, avouait-il, 
par le grand nombre de conversions 
des âmes; on en fait peu de véritn- 
bles parmi les sauvages.” On bap- 
tisait de nombreux enfants, quel- 
ques adultes moribonds: “Hors de 
là: disait Le Caron, il y a peu de 
fruit à faire.” Car, d’après lui, on 
se trouvait en présente de nations 
qui, parmi une infinité de-supers- 
titions, “ne s'attachaient à rien par 
principe de religion:” leur langue 
même manquait de termes pour 
exprimer Ja Divinité Il: ajoutait 


l 


que les lroquois, ayant “plus d’es-: 


prit" seraient peut-être plus capa- 
bles ‘de concevoir. nos vérités; 
mais la politique les mettait aux 
prises ‘avec nos clients les Hurons, 
Le Caron sentait que le christianis- 
me, qui défendait d’avoir plusieurs 
femmes et qui défendait de se ven- 
‘#or,: ‘tonnäit toutes ces peuplades; 
et du reste, insistait-il avec mélan- 
colie, sil semble que leurs péchés 


äiént répandu en elles: un aveugle- 


ment. et une .insensibilité pour ton- 


te: sorte - de religions que les histo- 
riéns ne remarquent point dans les 
autres. peuples du, monde.” 


“ss attacher davantage 

et attendre le fruit: 
Solennellement, 

Franciscains -venaient ‘ de 


firmait-il, 
l'ouvrage, 
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Etait-ce.une raison de se déco” 
rager ? Il:faut au contraire, - ft 


is. 
procln- 
‘mer. “ “le Patriarche saint. Joseph, |}, 


véte 


“patron La “protévtèur dé” la° garder. chez: 


{nion postale universelle fut signée 


à Berne, et le Bureau central de 
organisation a toujours. été 


Telle qu ‘elle 
l'Union postale internationale est 
{d'organisation la plus universelle du 
monde, car elle- embrasse toutes les 
nations organisées, excepté l'Afgha- 
nistan, 

Elle couvre un territoire de près 
de 125 millions de kilomètres car- 
rés, habité par une population de 
1,700,000,000. “Et grâce à lunion 
postale, tous ces peuples peuvent é- | 
changer des correspondances à un 
taux uniforme, 

LÉ :— 


Pourquoi les Canadiens s’en 
vont aux Etats-Unis 


A lPune des séances de Ta semaine 
sociale de Sherbrooke, l’abhé our 
lette,. missionnaire colonisateur, 
énuméré les principales causes qui 
ont contribué à accélérer 
des Canadiens-français aux Etats-, 
Unis, Les voici: 

1. Le luxe extravagant d'un grand : 
nombre de. culivateurs; 

. Le manque d'esprit de prévoy- 
ance at un travail sans méthôde; 

3 L'aide insuffisante à Ja coloni- 
sation; 

4. L'exploitation de la classe agri- 
cole rt la rareté de l'argent à la 
campagnes ‘ 

5. La pauvre récolte des années , 

1921 et 1922; 

6. Les taxes paroissiales, provin- 
ciales et fédérales trop élevées; . 

7. Lés ‘honoraires pour services |. 
professionnels très élevés; 

8. Le programme de nos écoles 
élémentaires pas ‘suffisamment ap- 
proprié à la classe agricole; 

9, Le mécontentement du peuple 
Hgricole qui vait des sommes fabu- 
deuses dépensées pour placer sur nos 
terres: des gens qui n’entendent rien 
à “J'agricuiture, des . étrangers, des 
bnnémis peut-être,- qui prennent la 
place des vrais enfants du sol, Jés- 
quels sont partis: pour la plupart les 


[larmes aux Yeux, le. coeur malañe 


le faisait rien pour ler 
üux. 


de ce qu'on 


l'exode | 


La grève des postes a coûté 
$399,01 000 


Torohnto— Répondant à la Fédé- 


| ration des postiers, au sujet d'une 


entrevue tenue dans son cabinet, le 
11 septembre dernier, Phon. Char- 
les-Murphy déclara que la deñnière 
grève des. Postes a côûté au pays 

$399,000, sans compter les pertes 
‘subies par les particuliers du fait 


de la dislocation du service causée 


par ln grève. 
‘Le ministre des postes fait savoir 
"la l'Exécutif.de ln Fédération des 
; postiers qu'il consent, toutefois, à 
‘ce qu'un conseil de prud'hommes 
‘soit chargé d’ entendre les plaintes 
‘des employés destitués à la suite de 
la grève de juin dernier, 

| +: 


La Colombie passe aux mains 
- de la race jaune 


London, Ont R. E. Pettipiecé des molécules & été démontrée ati 


de la Colombie Britannique, au 


‘un'appel en faveur des blancs de; 
jaunes s'en emparaient rapidement ; 


si ce wétait pas des Orientaux, dit- 
il, y aurait assez de’ bois, de char- 


bon, de” poisson et de terre chez | eut un instant l'idée d'appeler l'eau 


“mous. pour donner de Pemploi à tous] 


les $ans-travail lde 1 Angleterre. 
LE 
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Les °blgations des dominions 
britanniques : 


Montréal “Si les dominions au- 
| tonomes jouissent d'une’ entière 
, participation dans le commonwealth 
‘des nations qui composent l'empire 
britannique, et s'ils deviennent par- 
ties égales dans la politique étran- 
. gère ‘et les ‘iraités, ces dominions 
| doivent posséder tous les privilé- 
ges et assumer:les devoirs, les res- 
‘ ponsabilités et les fardeaux que 
comporte .une telle participation. 
Ceci, semble être, à mon avis, le 
| développement naturel qui s’est cf- 
fectué ici dans les relations immé- 
! riales, 
L L'auteur de cette déclaration est 
ile très honorable Sir Hamar Green- 
| wood, ancien secréthire-en-chef d’Ir- 
lande sons le gouvernement Lloyd 
| George, sui a prononcé, ces paroles 
Len réponse à une question qui lui 


Î 


. L a’été posée au cours d’ une entrevue 


lici, sur ce qu’il considérait comme 
| devant être l'attitude convenable 
que le Canada devrait adopter au 
Sujet de la défense impériale, 

14: 
Une horloge en ‘paille 


Munich— Une horloge entière 

ment faite de paille a .été le: grand 
succès de la foire aux produits de 
métaux précieux qui s’est tenue cet 
été à Munich. Elle .mesure cinq 
pieds de. nauteur ‘et représente la 
fameuse tour: e-la cathédrale de 


- 


‘des rayons: violets. 


existe aujourd'hui sa province, 11 a déclaré que les | Deuxième éentenaire de l'Eau 


| 
1 


Cologne. L'horloge n’a pas besoin’ 


d'être huilée et marque l’heure très 
‘exactement. Son fabricant est un 
simple cordonnier d'un village de 
Ja’ -Prusse orientale qui a travaillé 
dessus irois ansis 


: 


; 


éciales qui | 1500 tilomètres à la culbute| Des souterrains à Washinee Québec et la mértallté 


ton. 


Washington Le mystère entou- 


Lu P2 

Baris— Pour gagner une gageu- | 
re un hollandais notñmé Takken- 1 | 
berg est à faire son chemin d'Ams-|ré la, découverte accidentelle de la- 
terdum, en Hollande, à Marseilles, ! byrinthes sous plusieurs rues dans 
en France, une distance de 1,500/le district résidentiel de cette ville. 
kilomètres, (930 mitles}, par sauts] C'est l'effondrement de la chaus- 
périlleux. 11 a complété à Isée sous le’ poids d'un loùrd camion 


à peu près 
la moitié de son voyage, qui com-|automobile qui conduisit à cette dé- 
couverte; on'constata que ja :pre- 


‘mença le 12 novembre, 1923 et doit 
finir le 12. février, 1925. II fait de mière ouverture était assez profon-. 
cinq à six kilomètres par jour. D'a-|de pour permettre à un homme de 
près les calculs de Takkenberg, il se tenir debout ; des fils électri- 
faudra 2,090,000 sauts périlleux pour !ques étaient installés dans les sou- 


faire toute la distance, et il en a[terrains. 
encore 1,0000,000 à faire. Des échelles conduisant à un sou- 


; terrain plus profond que les pre- 


LR 


—_— CHR 
iers découverts. ont été aperçues 
La propulsion des : navires |miers découverts : apere 
\ dist par les ouvriers emplovés aux re- 
à distance cherches, On a découvert plusieurs 
Rome, — Les journaux parlent avenues allant dans les diverses di- 
 ——— € € 


rections. . . 
Est-ce un repaire d’espions ou de 
baot-leggers? 


beaucoup ‘de linvention d'un nou- 
vel appareëit radiolélémécanique dû 


AUX travaux d’un jeune ingénieur, A 

M, Ermanno Fianuna. L'expérimen- : ’ LR — . 
tation a été faite à la Spezia, en Mlle Bondfield demande 5 
présence d’une commission nont- millions au gouvernement 


Û 


mée par le ministère de la marine, canadien pour les colons |! 


dont une partie se tenait sur un lai 

torpilleur où avait été installé un anglais L 
poste d'émission d'ondes, et une ‘ 

1 : Ottawa.— Mile Margaret Bond- 


autre partie sur un canot jaugeant 
douze tonneaux, où avait été ins- 
tallé un poste récepteur, On fit 
manceuvrer le cañot à une distance 
de 1,000 à 1,500 mètres. : 


L'appareil de M. Fiamma diffère 
des appareils analogues qui . EXiS- 
tent en France ct en Amérique no- 
tamment par un dispositif assurant 
l'indépendance du commandement 
et le mettant à l'abri de toutes les 


field. sécrétaire parlementaire du 
gouvernement anglais, a déclaré au 
théâtre Russell, au cours de ses re- 
marques sur l'immigration, que 
l'Angleterre ne cherche pas à se dé- 
barrasser. du surplus de sa popula- 
tion au détriment du Canada, “Nous 
sommes venus ici, dit-elle, pour en 
arriver à une entente satisfaisante 
sur cette question, Nous savons que 
vous vous opposez en une certaine 


, 


perturbations atmosphériques et|nesure à l'immigration à cause de 
des interférences radfomagnéti- |}, crise de chônrage, “mais il'est un 
ques. tvpe. le, colons dont vous avez he- 
6: soin.et que nous pouvons vous four- 

Un savant invente du sucre|nir” 
artificiel LL. Mie, Bortdfield dit aussi que le 


gouvernement anglais dépense an- 
nuellement un subside de $5, 000,060 
pour exporter le surplus de sa po- 
pulation.. Elle invite le gouverne- 
ment canadien à faire la même dé. 
pense: pour recevoir les colons an- 
glais. 

Elle expliqua de plus un projel 
par lequel 3,000 familles anglaises 
viefdront s'établir au Canada sur 
nos fermés. Le gouvernement leur 
concèdera la terre qu’ils paieront 
dans un défhi de 30 à 35ans., 

‘ Elle-préconise l'immigration des 
enfants: (illégitimes et autres). Elle 
demande le coneours ‘du gouverne- 
ment canailien pour aider les fem- 
mes sans famille qui “viennent: «ur 
Canada. “Ce que je’ véux, savoir. 
dit-clle, c'est ce que, le .gonverne- 
ment canadien sc propose de faire 
pour ces'femmes”. 

“Je veux savoir aussi, ajoute Mlle 
Bondfield, -ce que Pon a l'intention 
de faire en faveur de nos colons qui 
viendront s'établir sur les fermes. 
Je demande la coôpération du gou- 
vernement.” 

NN: de la -R.: Vraiment Mile Bond- 
field est trop aimable d'avoir pris la 
péine de-traverser. Pocéan afin de 
nous dire que le Canada devrait dé. 
penser 5 millons pour recevoir les 
colons 'les enfants illègitimes et les 
fenimes sans famillé dont: PAngle- 
terre veut se débarrasser. 


HO 


Le Canada aurait besoin d’ un 
dictateur 


Ithaca, N. Y.— A la soixante-hüi- 
lième convention de l'American Che- 
mical Society, le professeur Baly, 
de l’université de Liverpool, Angle- 
terre, a démontré la production d un 
sucre sÿnthétique.” On croit ‘que 
c’est là l’üne des plus importantes 
découvertes scientifiques de lhis- 
toire, Après de longues recherches 
de labératéire, le savant à décou- 
vert qu'en fabriquant de la formal- 
déhyde avee du dioxyde de carbo- 
ne et de l'eau et en exposant cette 
fer maldéhyte à l'action intensive 
des rayons ultra violets, on produi- 
sait du sucr ‘e, ct que ce sucre. pou- 
vait être, ‘transformé de nouveau en 
formaldéh## en continuant l’expè- 
rience, : : 


D'autres «expériences ont démon- 
tré que les protéines peuvent ans- 
si être synthélisés, 

La remarquable découverte du 
savañt anglais ne peut être utilisée 
immédiatement dans le commerce. 
Tout dépend de la ‘longueur d'ondes 


Une: autre découverte intéressan- 


te consiste en ce que l'existence 


moyen dela machine de vues de 


Re 
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de Cologne . 


Paris,—Pendant ‘ la guerre, on 


de’ Cologne, eau, de Pologne, Ce fut 
une. fantaisie qui ne dura pas long- 
temps. Aujourd’hui, ce n’est peut- 
être pas faire de la publicité à ce 
produit que d'annoncer son second 
ventenaire, C'est en.effet en 1725 
qu'un Italien, Farina, à Cologne, cut 
l'idée de fabriquer de “lacqua di 
Colonia.” On prétend d l'ailleurs 
qu'il ne faisait que mettre ct oeuvre 
une recelle inemplovée, et trouvés 
par un Milanais,; de Feminis, en 1690. 
Quoi qu'il en soit, une légende vout 
que le secret fat bien gardé. pat les 
Farioa qui ne dirent jamais de quoi 
était ‘exactement ‘composée Peau, 
d'où ils tiraient’leur fortune, Mais 
au lemps où nous vivons, les légen: 
des de cette nature ne tiennent guè- 
re devant la curiosité des chimistes. 


.… Montréal— Le Canada doit dé- 
truire le patronage politique ou le 
patronage politique détruira le gou- 
‘vernement ‘responsable, a déclaré 
W.-L. Grant, pfincipal du Upper 
Canada College de Toronto, au Ci- 
tisens’ Reseaïch Tnstitute of Cana- 
da. M. Grant déclara que litalie 
et l'Espagne avaient choisi, des die: 
tateurs plutôt que de se faire éter- 
nellement dépouiller par les parti: 
sans politiques et il ajouta: “le Ca- 
nada court le même risque.” ‘ 
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‘Un collège pour les ouvriers 
catholiques en Angleterre 


Londres— Une fondation intéres- 
sante, dont l’influence sera heureuse 
au point de vue religieux est celle à 
ton d'un Collège catholique pour 


———#  — 


- L'âge d'or. des dames 


Une dame vient d'inventer une 
machine qui lui vaudra un monu- 
ment de la part de ses soeurs. 

Cette invention 1 vera la vaisselle 
‘sahs qu’on y mette la main. 

Lorsqu'on aura fini de manger on 
jettera plats et assiettes dans la ma- 
chine, on pourra même y mêler 
quelques chaudrons. ! : 
On allumera un brûleur à gaz, on 
laisscra couler de l’eau sur la vais- 


firme, grâce au dévouement des 
maîtres et au zèle des élèves, a été 
comme le dit le “Catholic News Ser- 
vice,” un “splendide acte de foi”. 
Les élèves sont des travailleurs, de 
condition modesté, ils n’aspirent pas 
aux grades académiques auxquels 
léur éducation primaire ne les 'a pas 
préparés, mais au bout de deux. ans, 
trois d’entre eux, dont Pun est un 
travailleur dans les mines, ont con- 
‘quis les diplômes de science écono- 
mique et politique, que donne l'U- 
niversité d'Oxford. La bonne :‘yo- 
lonté et l’ardeur au travail des élè- 
ves de ce Collège ont dépassé les 
espérances des initiateurs du mou- 
-vement;él'on a toute raison de croi- 
re que les solides catholiques, for- 
més par Je “Labor College” sur la 
base des principes sociaux approu- 
vés par l'Eglise, rayônnerbnf: dans 
Je monde des: travailleurs Hour. 1e 
. ‘bien géñéral. 
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selle èt ce sera tout. 


Au bout de.quelques minutes on 
pourra la reprendre, bien asséchée 
pour la remettre dans l'armoire, 


‘ Une anglaise-‘vient d'inventer ‘un 
berceau qui : “balance automatique- 
ment le bébé, 

L'âge d'où arrive pour les’ dames 
qui peuvent ÿ-mettre le prix. 

Avant longtemps ‘eïles r’auront 
plus qu'à so-poudrer le nez, L 

Car la: mécanique . fera. tout. leur. 
travail, . 
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travailleurs, dirigé! par les Jésuites. 
Cette initiative, dont|le succès s’af- 
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tile: 


Québec.— Üne campagne natio- 
nale côntre Ia mortalité infantile est 
obsolument nécessaire dans la pro- 
vince de Québec si la race canadi- 
enne- francaise veut conserver le 
précieux avañtage que lui donne 
sa forte natalité, Telle est la côn- 
clusion qui se dégage d’un trés’in 
téressant travail lu par le profes- 
selr Raoul Masson, devant les mem- 
bres du Huitième Congrès de PAsso- 


ciation des' Médecins de langue 
française. Le Dr Masson a démon- 


tré queile taux de la mortalité infan- 
tile est trop élevé dans noire’ pro- 
vince. - 

Le Dr Masson a suggéré les trois 
moyens suivants pour rendre effec- 
tive la dutte egntre, ce fléau de. Ja 
mortalité -infantile: Lo 
-La création d’une ligue n nationale 
qui préndr ait dans la province de. 
Québec la direction de Ia campa- 
gne contre la mortalité infantile, 
un enseignement médical où 
plus grande atiention serait donnée 
à Ja puériculture, la fondation d’u- 
ne Ecole.de Puériculture pour mé- 
decins et ser des-malades. 

La province a perdu environ 14, 
000 enfants annuellement 


quelques années, 
ie 


Pa 


Commie quoi on peut coucher 
douze dans le même lit 


Indian Harbor, 
siteur au Labrador qui vit ‘une fa- 
mille comprenant le père, la mère 
et 19 enfants qui vivaient dans une 


cabane où il n’y avait qu'une seule 
chambre à coucher, demanda à un 
facteur de poste-camment on s’y ar- 
rangeait pour dormir, 

“C'est bien -simple:” répondit 
Phomime, “Ils mettent le plus pe- 
tit au lit le premier, Quand il dort, 
ils le sortent du lit et le déposent 
sur te plancher. ‘ 

“Puis le sécond est mis au lit, a- 
près quoi on fait LE même chose 


L'industrialisation de l'Ouest | douche 


| dans un avenir rapproché 


-Laissons la parole, sur cegsujet 


qui nous intéresse au plus haut 
point, à M. L.-P.  Desrosiers du 
“Devoir”. 


. Lorsqu'on parle de créer “des in- 
dustries dans l'atest; on ne parle 
pas. d'un -mYthe.: On établit -des: 
minotgries en plein chiamp de blé, 
où  établira des manufactures 
de papier pour en employer 
paille. Un jour, c’est une”hianufac- 
tyre de peinture qui ouvre ses por- 
les, le lendemain c’est une mine que 
l'on commence à exploiter. 

Les pouvoirs d’eau manquent, 
mais nos plus 


riches. gisements 
de charbon existent par. là." L: 


tentation est forte de construire à 


leur portée les fabriques detoutes 
sortes qui pourr aient obtenir du 
combustible en abondance. Et la 
terre si propre, dans ‘certaines ré- 
gions, à la culjure du chanvre et du 
lin que l’est du Canada à abandon 
née, peut donner naissance, et don. 
nera cèrtainement naissance, dit-on 
aourdhuis à une industrie de la 
toile, de la corde à engerbage qui 
trouverait un si bon marché dans 
les alentours. Les mines y parais- 
sent aujourd’hui singulièrement rvi- 

‘hes et abondantes'de même'que:les 


dépôts de sel, les puits d'huile et de’ 


pétrole, En un mot, une revuc pu- 
bliée par le ministère de l’agricut. 
ture, dit que les événements actuels 
indiquent “que des développements 
d'une nature imposante se produi- 
ront probablement dans les quel- 
ques années qui vont suivre”, 

Aussi | Pindustrialisation : *modé- 
rée et convenable de l’ouest s’an- 
nonce aujourd’hui comme l’un des 
faits les plus saillants de notre his- 
toire de demain. Ilne s’agit cer: 
laïnement pas d'une industrialisa- 
tion qui absorberait toùtes les. ac- 
tivités et 
au sec 
d'industries indigènes, utiles, 
cessaires et indispensables. 

C'est un mouvement qu ‘il impor- 
te de soutigher, d’encour: ager._ . 
| :%: 

Deux groupes parlementaires 
peints sur le vif 


reléguerait 1 aan iculture 


né- 


os 


Le groupé qui a l'honneur de 
remporter la palme de la loquaci- 
té cest celui. qui s’est fait donner.l 
durant le dernier mois de Ji :ses- 
sion, la qualification de “ginger 
group”, où micux comme l'appelüit 
un correspondant parlementaire re- 
nommé pour sa verve caustique, le 
groupe de “bronchos”, parce: qu'ils 
sont toujours prêts à ruer sans 
chercher de “motifs, : Comme-‘la 
majeure partie de ces. frères sépa- 
rés viennent de l'Ouest, renommé 
‘pour sa propension à se plaindre 
il s'ensuit qu'ils ne négligent jamais 
d’y aller de leurs petites iérémiades. 
Si...les .:sauterélles âttaquent 
"Hé, : :le. ouvérnement reçoit. 


e ot, ot 


depuis 


la. 


ond plan, mais de la création: 


_ ET Cr es 


? 


une, 


Labrador—Un vi-/ 


le Jen 


Le 
Q 


! 


pour lui.” “Quand on en est 

vé au dernier, il est à poy ser. 
temps que les parents se Couche 
alors ils retirent le dernier du vus 
le déposent avec les autres, $ het 
plancher, puis ils se méfie nee 
eux-mêmes,” "tulit 


se 


ne 6 
. Le Fangage de des députés : 


Paris où. se e plaint fort de 

jours, écrit “La Croix” » du lang Ni 
que certains de nos députés Fee 
ploient et des. diver ses CXhressions 
plus où moins gracieuses que ce 
ci se lfnéent mutuellement x à la pl 

Un de nos confrères ç N 
grand. journal. catholique ‘ pari 
s'est amusé à relever quel 
riodes typiques dont les" 
sont ‘des parlementaires ; cé 
Ainsi il a découvert q 
bats de la Chambre des députés it 
lienne ces apostrophes: s 
Lion galeux nouvri de Finaigre 
Hareng' confit dans le vitrol, Dé. 
bris de vieux vase sarde, et, | 

Au Reichsrath autrie 
traité de: 

‘£olle de poisson, Crapatis, KR 
Sins pourris par les orages: 
rocher 
ete, 

En Scrbic, À la. Chambre, où rot. 
ve ces expressions . amusantes: 

lFumier de cheval erragé, Plen 
reur de haschich.’ Marchands de 
têt tes de. morts. Assassins des belles 
libertés. 

Au Reichstag- allemand On s'est 
injurié ainsi: . 

Jambon. rempli de vers: Fleurs 
du désert, Roi des fous: lurieux, 
Espèce de porc venimeux, le, 

En Angleterre,.les membres de ta 

Chambre des Communes Sinterpgt 
lent dans ce sens: 
. Ancien marchand de législations 
Gloire étouffée dans la suie. Corde 
de bateau de pèéhour irlandais, 
Vieille. étotfe du teuips ‘le Crom- 
welleic. °° DORE. 

Et dire que nous pourrihs conti. 
nuer.. même Jongtemps. 


isien, 
ues hé. 
Auteurs 
lrangers, 
ans les dé. 


hien: on s'est 


ai. 


8, Filode 
à champignons Yénénex, 


En lisant les journaux. 


de trois où, quatre 
heures  d'éloquence progressiste 
Sur : Piriportance de votér des sub- 
sides aux cultivateurs ile cha 
pour acheter du Vert: detParis.'Si 
la glace. empêche les navires : de 
partir des ports de Ia Baie d'Hui- 
-son, Île ministre des chemins’ de 
feiest: harcelé par. les pratesta. 
tions. Le cible ordinaire: des cri- 
tiques de. ces forcenés de.la pare 
le est I‘hon:. M, Mothepsvell qui 
d'habitude fait grassement sa siés- 
te, sur la deuxième rangée du bane 
des ministres, tandis que’ quelque 
député lui chatouille les 'éreilles à 
vec un bout de papier’éntoulé en 
spirale. Ceux-là, sont les convain. 
eus. TS pensent défendre.une eau 
se juste, et ils croient que les mo- 
‘ens qu'ils emploient, ,l'asphyxie 
élocutrice,. sont de nature à gagnbr 
leur point, 

“Mais il-y en a d’ autres, es dépu- 
tés qui parlent pour la galerie, soit 
pour .se faire “admirer les belles 
dames, soit pour que leur nom snit 
imprimé au Hansard, avec cinq ail 
six colonnes de texte, afih de Dot 
voir le lendemain midi, sitresser à 
leurs électeurs .extasiés, le produit 
de leur matière grise, -cadossé de 
leurs”initiales. et expédié à St-Pam- 
phyrle- -les- 
populaire. Ceux-là sont la peste de 
toutes les Chambres” car l'un des 
‘individus. qui mériteraient les St 
tires les plus acérées de Molière et 
les critiques de Boileau est cehi 
qui court: :apès 14" publicité. 


sÈ(LE ROM 


=! Re 


La flotte ‘allemande 


Pe a “Revue de France”: 

“La flotte de conuneree allemalt 
-de, qui ‘était, en 1914, de 5,249,000 
tonnes, dépasse, actuellement, 4 mil. 
lions dé tônnes,.atteignant presque 
le tonnage .:de la nôtre, et l'on pré- 
voit que la différence sera comblée 
dan$ un an. Ce.qui.est actuellement 
très remnrquab}é west la rapidité 
avec. laquelle le. pavillon allemand 
reprend ses anciennes positions, dl 
quelqué fois les, améliore un! peu 
partout. à Varnä et à Bourgas, ports 
bulgares où il à à peu près suppl 
té les pavillons français, anglais, 
hollandais; à Lisborne, où il vient 
au’deuxième rang entre l'Angleterre 

et la’ France; à Buenos-Ayres, où 
les raquebots. de: luxe du Norddeutf- 
cher Lloyd: accostent, venant de 
Brême, après vingt-deux jours S€u 
lement. de traversée; à Changhai, 
où il balance le: pavillon américain: 
dans les. ports dx: Levant, dont. 3 
trafic-avec l'Europe du Nord lui ap 
-partient presqué entier Chez no! 

mêmes, après entente entre la Chant 
bre.de commerce de cette ville et 
le gouvernement, Cherbourg est ré 


devenu” ‘port d’escale pour la ro 
paquebo 


gs 


venant” : 
pra 8 grrêté en avi [ 


ônlinue le | 


Poisverts |aux frais du. 


ss. 


. 


emma ee mené + cé 


me Et UE 


mn ce 


en mena 
ERSSESE 


re 


LE PATRIOTE DE L'O 


Elles s'étendent à tous les îges et 


SE En A 4 
plus de miracles 


To y l'abbé Latvergnes dans: une 
: ï e ouverte à l'Action catholique, 
r' rs l 

JR liquait ainsi YA quelques se 
spT ne des causes ‘qui’ peu- 
naine \ détourner de nous 
a miséricorde dli- 


jusqu'aux pelits enfants. Assuré- 
ment” condamnables en elles-mè- 
mes, elles sont la honte de notre 
peuple chrétien... ‘ 


PO 
‘ 
Î 


Mais ce qui semble le plus effray- 
ant pour quiconque veut réfléchir | , ‘ es r te 
cest l'état: d'esprit que suppose On découvre fine vieille égh- 
l'acceptation de telles modes par se T 
une multitude de femmes honnêtes. 
Qu'elles foulent aux pieds des: lois 
de la pudeur c’est un triste specta- 
ile, mais qu'elles. ne puissent pas 
se rendre compte de l'inconvenan- 
re de leur mise, voilà certes qui ne 


nt contribuer à 
a argesses de 
AL LLLE | LL 
- “au Cap de Madeleine, dit-il, 

pus assisté à la démonstration la 
Lundi 10 hante qui SQ puisse conce- 
trois cents -malades 


assemblés au même endroit 


Yalovoch, Asie Mineure-— L’expé- 
dition de l'Université du Michigan, 
sous Ja direction du professtt 


; et HD ‘plus touc 
Deus où 


sh 


p4 voir. 
“taie r 


fondations d'une grande église 


Francis W, Kelsey, a découvert les. 


Commitee”. Entièrement désinté- 
ressé, au point de vue financier, 
il s'entendreait avec les. Dominions, 
quant aux immigrants à envoyer, 
+: 


Différence entre plébiciste et 


ù 


referendum 


UEST, Mercredi 15 octobre 1924 


t L'Afrique-Nord est ‘devenue très 


AA se 
ARE Fr. M 


mue ue et eee + 2 2 ee se es ce 2e nue nee mu de eue ee us 


PET ENL ES 


ri . CCE 
Le À À bi 
du 4 Éd 


M. PR. Sletten de Landéau. $. 


[sions nouvelles: ,Alger, la blanche! sait deux ‘ans it était très constipé 


CS 


Méfiez-vous des conire fac 
çons! ‘*:2 


cité; Constantue avec soft Rhum-! ot le docteur de ln famille fut in. 
mel redoutable; El-Kantara, “la bon-! capable de le soulager, Après Ini 
che de Sahara” comme l'ont appe-! avoir donné pendant quelque temps 
lé les Arabes; Tougaourt que signn-lqu Novoro du Dr, Picrre, notre gar- 
lent de loin deux hauts minarets! con était guéri. Ceci est une des 
‘aux pointes effilées el tout un mott-{ nombreuses raisons qui prouvent 
ttonnement de dômes de mosquées; ! pourquoi cette préparation d'herbes 
les Ruines de Timgad, autrefois vil-! est devenue une si populaire méde- 
le extrêmement florissante, centi&! cine de famille, Ne la, demandez 
de colonisation et résidence des! pas au pharmacien, des agents spé- 


gi ta messe avait eu lien. Su a- 
wl oun le prêtre imiosa le Saints acre- 
gent que Fon avait apporté .en pro- 
Due Gession A milieu des chants st ie 
En cu jyières. Fandis que le prêtre al ait 
Le je Pun à lautre, la foule criait: 


fait pas l'éloge de leur jugement. 
Ce qui est encore plus grave cet 
end le mal presque sans remède 
c'est qu'un grand nombre ne peut 
supporter qu'on : leur adresse 
os des: conseils. où des, remontrances 
qu aggigneur JÉSUS HUÉFISSEZ OS ma L sur cette’ matière. Elles s’en vont 
” pndes”. .* , [répétant à tous.les échos que l’'E- 
‘ F vavait des jeunes gens para- glise et les prêtres n'ont pas d'af- 
és des enfants aux membres| faires là-dedans. C'est à peu près 
De les avengles, .des sourds, | l'attitude de. certains catholiques 
mi CÉTeUS: loute la douloureu- toujoirs empressés à crier, soit en 
exposition des misères humaines, politique... soit dans les ‘ questions 
1 St CL L malgré nos prières ar- iouvrières: “Qu'ils se mélent donc 
Cp our n'a pas paru sèlide leurs affaires!” 


E, dentes. Île Seianeur 1; sut : 
D er loucher, Ja Vierge Mirie! Et voilà pourquoi l'autre jour au 
di, laiss ! 


4 ù » 
pa pas répondu à nos espérances 
etibn'y a pas eu de miracles, 


Pourquoi? Je ne sais, mais il est 
pien permis de penser que lobsta- 
cle, ce sont les femmes et. les filles 
syenues He dns un déshabillé éhon- 

Quelle douloureuse ‘pensée... 
Mais aussi quel désagréable spec- 
 uacle donnent Ces personnes, Elles 
ÉO  souitlent tot de-leur  préseñce, 
ut Rien ne leur est sacré que la'mode. 
Pour elles toutes les inconvénances 
“deviennesl possibles. En vain les 
avertissements les plus ‘sévères et 
É,,jes plus autorisés 8 font’entendre. 
Ges personnes ne veulent:Fien con- 


la guérison de plusieurs 


À pour eux la cause de la tempête. 
ë, . 1, ‘ k 

N. dela R.—Sans prendre tout à 
fait au pied -de la lettre le conclu- 
sion de lauteur, il est bien permis 


la tenue plus que légère d’un trop 
grand nombre de nos dames et de 
nos demoiselles sont loin de plai- 
re à Dieu et d'attirer sur nous les 
bénédictions célestes, | 


1: 


Cap de la Madeleine des filles et| Parents et aux amis «d'outre-mer; 
des femmes ont été un obstacle à | leur lustre et leur goût rafpellent 
malades. | la beauté de nos étés. Votre épi- 
NH aurait fallu les jeter de côté! Cier vous fournira les pommes, ct 
comme les matelots firent quand| l'Express du Canadien National les 
ils constatérent. que Jonas était | transportera, les rendra à domicile! tariat a étudié à Moscou un nou- 


“de penser que le sans-gêne païen et! et de Québec, mais à ‘partir de cet- 


chrétienne de plus de deux cents Ottawa A la’ dernière session de 
pieds de longueur de date très éloi-| la législature hién peu de députés 
gnée. On est porté à !croire que} ont pu donner là nuance qui existe 
c'est là l'église construite après cel-! entre les deux définitions, Voici la 
le fondée iei par saint Paut (autre-| facon dont s'exprime à ce sujet le 
fois Antioche). dictionnaire: 
- Le ———— ‘ “Plébiscite: l'expression de la vo- 

Des pommes canadiennes 


pour vos parenis et vos 
amis des vieux pays 


deur et de la décadence de ses mai- 
tres: aussi le Sahara immense, cet 
“abime de lumière et d'air”, avec 
ses merveilleux couchers de soleil 
et ses nuits de poésie enchanteresse. 

Nos compatriotes n'ont pas ln ré- 


lonté populaire: sur un sujet déter- 
miné d'intérêt publie au moyen d'un 
vote de tout lélectorat.” 

“Referendum: la;soumission d'un 
projet ou d'une législation d’intérèl 
publie, qui a déjà été adopté par 
les représentants du peuple à ln té- 


putation d'être bien 
quoique eependant le voyage soit 
le ecmuplément d'une culture intel- 
moyen de 

Peut-être 


. Le cadeau-souvenir dune boîte 
de nos pommes canadiennes, eueil- 
Jies et .empaquetées à Ja main, pour- 


leetuclle et le meilleur 


propagande nationale, 


soldats de la fameuse légion romai-| ciaux, In procurent. 
ne; Tunis avec ses souks et Cartha-| Peter Fahrney:& Sons. Co. 
ges avec les souvenirs de la gran-| Washington Blvd, Chicago, I 


Éerire au Dr, 
2501 

Livré exempt de douane au Cac 
nada. 


COR RÉ VERTIMENEN UE 


La Banque d'Hochelaga 


voyageurs, | NOTRE PERSONNEL EST A VOg 


ORDRES 
avec laquelle s’est fusionnée 


LA BANQUE NATIONALE 


rique-Nor Le mal d'un enfant | 
populaire depuis quelques années, ET a Lei | 
les touristes y étant'attirés par le ‘ 
climat merveilleux et par les vi-! 1, écrit: “Quand notre. garçon à: 


vait apporter, à l'époque des fêtes ratification .où rejet.” moins bien servis dans leur langue Actif mt plus de #8 120,000,000 

de Noël, un rayon de bonheur aux ‘ “ Fo en par des compagnies de transport | Capital vérsé et réserve, 811,000,000 
, — Le TT dont les directeurs sont presque unes N 

Les armes de la prochaine ons “anglais, les nôtres ne doivent Comptes conrants -— Escompte ef 


point manquer d'apprécier les ef- 
forts réalisés par les Vovages Honce 
qui mréparent pour eux des voyn- 
ges éducationnels et qui en donnent 
des descriptions françaises qui sont 
parfois dispendieuses, 

Aussi conscillons-uons fortement 
à nos lecteurs qué ves voyages pet- 
vent intéresser de 
brochure” qui nssure anx Agences 
Hone, de: Montréal ct Québec, de 
‘cordiales félicitations, 


me DE 


guerre 


on 


Moscou.—-La ‘dictature du nrolé- 


domi- 
des 


‘n'importe où en Angleterre où en} Veau moyen d'assurer sa 

Irlande grâce à son service de gran-| nation. Elle va: fabriquer 
de vitesse, Jusqu'au 15 novémbre|ombes remplies: de bacilles: 
les expéditions se font de Montréal| D’après le ‘correspondant du 
Daily Telegraph:'àh Riga, In Société 
te date elles ont lieu de Halifax etides amis de ‘la défense chimique, 
de St-Jean, N. B., au taux ‘de 83.00] travaillant en ‘eoopéralion avec les 
la boîte réglementaire de 1 pied et|nütorités militaires des Sovicts, a 
‘8 pouces cubes, ou n'excédant pas formé une section de gucrre bac- 
50 livres de pésanteur. Consultez tériologique, à la ‘tête de laquelle 
votre agent du Canadien National! est placé le ‘professeur shpehnikoff, 


gislature, à un vote popidaire 


Les Anglais feraient de meil- 


réclamer: cette 


crédit 
Encaissements 
Comptes d'épargne 
Mandafs de voyage 
Goftrets de sûreté 


M, PP, ST-ARNAUD 
"Gérant à Prince Alhert 


Pensionnat Notre - Laue du 
‘Sacré-Coeur, Prud'honune, 
Sask. 


CRETE 


dr. prendre. 


C'est à se demander si la piété 


Les cendres de Jaurès au 
“.. ,, : Panthéon 


au sujet du coût de transport à par-|” 


tir de chez vous. 
y | 


EN linstigation de cette Société 
les laboratoires de  bactériôlogie 
de Pétrograd et de Moscou vont fa- 
briquer quelques douzaines de 


leurs maris que les Améri- 
| - Cams Désirez-vous douner à vos entantn 


et ne éducation soignée, un cours d'é. 


du 


Taer Van : qi 16 
New-York,—les Anglais font des! ucdes tel que demandé par In pro. 


quelles affichent, n'est pas une ei- ; ni 
nioue hvpocrisie ou si elles sont ir pu , ‘T'éteyaté à : 
Qu Se QUE “|: Paris Le “journal des Débats" | L’oisiveté est mauvaise con- 
folles. AHÉCRantes NOR, vient de publier là lettre suivante seillère ‘ 


onsidérées el sans jugeinent? , . OR 
_Invonsiel JUEEMENCTT Au début de 1894, le pays était , 
ÜUui, due Jsous la"terreur d'une secte d’assas- Les Loeb ont décidé qu'il n’y au- 
Ces personnes déshabillées sem encouragée par la démagogie; |@it plus de frelons dans la famil- 
Pun d'eux, que le hasard avait em- ‘ 


blent rester les victimes de la’ sot- le | 
ise re mère Eve fu ñic-|péché: de faire, au Palais-Bourbon. , SU | 

tie dant notre mére Eve fut la vic I e , La urb n Le père a travaillé, les fils trac 
time et dont nous ses Fils souffronsfun sanglant carnage, fut régulière- vailleront 


iment condamné et le chef de PEtat 
D oun . ln Gén { .itefusa de le gracier. -Jaurès prit 
; à 4 "RC n £ : , ._ e 
- Le démon, raconte Lu iénése ui] alors le parti du criminel, insulta, 
apparut, sous la forme d'un sernent (Kenaca, excita de nouvelles haines, 
set ui dit: 7." {et, À la'suite de sa-campagne dans 
CITE . 4 ! ‘ at! A , > et ù 
Pourquoi ne ‘mangez-vous Fa Petite République, le président ! re 
©: - . [Carnot tombait, frappé par un ex- A dater de ce jour, plus d'oisifs. 
3 ._" ., fallé Respeciucusement, les dépu-}. Richard travaillera dans la pri- 
ou "Dieu nous da - défendu, rer jés se levérent'à lanuonce.dc ce.for- -sen .de Joliette, . et ses. deuix frères | 
“pondit Eve. Ta dit que ,Së nous fait, uh seul d'entre eux démeuran a’ ktrâvailléront sur une: ferme ‘comme! 
en mangions, peutêtre que nous |son banc. : . de siples emplôvés, ot | 
‘ ‘ L | Car papa Loeb en est arrivé à Îa 


BL 1 pourrions. . 

. ‘ - Et. voici ‘qu'aujourd'hui ora- : oo 

F ‘ Et ci “qu'aujourd'hui un ora conclusion :que loisiveté est mau- 
vaise cohscillère, 


Ë "N'en croyez rien repliqua le feur officiel, aux applaudissements 
E, serpent. Au vontraire, si vous enlde la. majorité vient demander que ne 
Sl., mangez vous serez comme ,une dé-fjuste à coté des cendres du prési- ‘ 
Lfsse. 7" [dent Carnot reposent au Panthéon 
celles de Jaurès”, 


eñvore. CEE , Pr # 
Fhomas Loeb, âgé de 12-ans, a 


été mis à l'ouvrage sur une ferme] 
qui est la propriété du père, et l’ai- 
né a été chargé. de l’administration 
de cette exploitation. 


‘pas de ce fruit? 


in 
A pe 


L’Angleterre s'occupe . beau- 
coup de l’émigration de ses 
sujets 


Etre une déesse. Cette. pro: 
‘ messe fascina Eve et elle obéit ‘au 
“serpent, Aujourd'hui le serpent, 
tcest Li tuode, ct 


De-toute mon indignation, je pro- 
ieste contre un rapprochement qui‘ 
est odieux, —.eût-il pour exeuse 
l'ignorance du passé, 


Londres— La question de l'émi- 
gration dans les dominions de l’em- 
pire tend à occuper une des pre- 
mièrés places dans les discussions 


Décollelez-vous, dit-elle aux fem-| . 
EL mes, et vous aurez l'air de déesses. |’ Libre à la Chambre qui représen 
S. Quelques-unes résistent mais. hélas te aujourd’hui la nation: de décer- publiques de la Grande-Brètagne. 
le plus grand nombre pour .la hoñ- net les honneurs suprêmes at Le “Times” de cette ville présen- 
, le de notre suciété chrétienne, se; “dieu” de;son choix mais qu elle tait dernièrement un article dû à 
1, Jaisse séduire par cette promesse inisse en paix la- mémoire dun Erplume de Roand Bourne qui sug- 
j, mensongère, Le Pape, les évêques, homme qui, ‘lui,. a iméprisé - l'ot- Eubre l'établissement à Londres d'u- 
ë, . ont parlé en vain, gueil et la haine et n'a voulu QUE ne puissante organisation de fem- 
l'union entre les Français. .. mes. et d'hommes. qui s'anpelerait 
 Lieutenant-colonel CARNOT, | FEmpire Community Settlement 
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‘Les loïiettes indéventes -s’étalent 
tpartont et jusqu'au pied des autels: 


Ve 
pere 
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|: Deux dames qüi ne.sconnaissent pas font les 


Pour les Femimés Pâles et 


[El ; 
im 
FA ei n'ai plus de maux de tête et Les femmes qui souffrent 
si je dors mes nuits entières, de maladies internes, d’ané- 


mie, etc., trouvent leur sou- 
lagement dans l'emploi des 
Pilules Rouges. 


Celles qui craignent les 
troubles du retour de l’âge 
doivent recourir aux Pilules : 
Rouges pour aider le sangà 
se bien placer et pour éviter * 
lès maladies les plus dange- 
reuses. ot te 

- CONSULTATIONS - 
GRATUITES. Les méde- 
cins de la Compagnie Chi- 
mique  Franco-Américaige 
donnent des consultations 
gratuites à toutes les fem- 
mes qui viennent les voir où 
qui leur écrivent, 

‘Les Pilules Rouges sont ‘en vente 
chez tous les marchands de remèdes, 
Prix, 50 sous la boîte. Si quelqu'un ne 
pouvait les trouver dans sa localité, nous 
lea lui enverrons eur réceptien du pris. 

COMPAGNIE CHIMIQUE 
FRANCO -AlBRICAINE,  Mmitées 
274 rue St-Denis, :ltoutrésl | 
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Les Pilules Rouges sont un 
remède que je ne cesserai de 
recommander et que je vou- 
drais faire connaître à toutes 
\|les femmes. Mme Vézina 
Morency, 46, Dow, Salem, 
Mass. 


'é 

Monsystème nerveux étaif 
épuisé; je ne dormais pas des 
duits entières et je me levais 
[le matin accablée. Toutela 
 |journée ensuite j'étais d'une 
[grande faiblesse, souffrais de 
douleurs dans ledos et madi- 
{gestion était très mauvaisé. 
‘Aujourd'hui je suis satisfaite 
de l'emploi des Pilules Rou- 
ges gt je me félicite de les 
Javoiremployées. .Mme Hor- 
misdas Comeau, 380, rue 

Champlain, Montréal. 
|. Les mères de famille font 
Puis maintenant vaquet faci:|prendre à leurs fillettes les, 
Pilules Rouges pour leur.as: 
suret’use.: bonne formation. 


., Mme VÉZINA MORENCY, 
M. 46, Dow, Salem, Mass. 
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bombes, remplies. de microbes 
choléra et de la peste. Un essai 
serait fhit, sous peu à une station 
spéciale” du diktrict d'Astraklan, 
L'Agence Radio: dit, de son côté, 
que Île gouvernement des Soviets a 
donné ordre à plusieurs bactériolo- 
gistes fameux d'étudier particulié- 
rement A. facon: d'appliquer d'une 
manière étendue la  batériologic 
aux conditions de la guerre moder- 
ne, ‘ . 
-, l'impérialisme, criminel de T'Al 
lemagne a fait des élèves en\Rus- 
sie, maisrau pays, des. Soviets, c'est 
au nom de:..linternationaitsnv: 
qu'on empoisonne les-humains, °° | 
ee ne! 


Les nouveaux engins de guer- 
re. 


Philadelphie— Le centenaire de 
l'institut Franklin. a donné occasion 
aux experts goüvernementaux de 
parler. .des ‘nouvelles machines de 
guerre: le bombardement:des villes 


meilleurs maris que les Américains |vince de la Saskutchewan?: Adres. 
parce qu'ils traitent leurs femmes |sez.vons aux religieuses de la Pro- 


ra # | a 
A ê 
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À moins que vous ne vovies Le 
non de Baver ent eoix Su Be pris 
quet ou les pastilles, vons mobfenes 
pas Les véritables aspirines Has 
reconnues sûres par des millions vi 
prescrites par Les médecins depos 
plus de vingt-trois aus contre 


Maux de tété 
Latoihisgs 
Hiutiatisin 
bouleurs 


SRbhumes 
Maux de dents 
Nephrite 
Névralgie 


N'acreplez que les SPastites d'in 
pirine de Bayer" fbaque pau! 
non  dévcacheté contient ui anis 
d'emploi éprouvé, Les boîtes Javte 
ment maniable de douce js tilios qua 
coftonut qu quelque vents, Los 
havmaciens en vendent ist dus 
outeilles de 24 et de 100, 


Asgpirine est In marque de abris 
que Cenrepistrôèc an Ciuada) deb 
manufacture de Mono ucetioneiten 
ter de sulicnejde de Bayer. Quos 
Qi soit bien reconnu ‘que Le mot 
Aspirine siguilie produit de Laver, 
afin de protéger Le publie contre bu 
contrefacons, ous éLuuperons sir 
les tablettes de lt conmpastue Hayor 
la uneque générale de tabrique, Le 
on de Bayer en crois, 
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NUL 
OK 


COLLEGE L'EDMON 


dirigé pur A 
Pères Jésuites! 


comme des compagnes tandis que |vidence. 


les Américains traitent leurs fem- 
mes comme des poupées, fes gâtent 
avec des cadeaux, des fourrüres el 
dus bijoux, a déclaré Mary Borden, 


romancière, qui revient visiter tes |qe tous genres. 


Etats-Unis, après une absence de 
onze ans, . 

} “Les maris anglais ne grondent 
pas, ne blâment pas continuelie- 
ment, Pour un Anglais, sa femme 


est son amie et leur vie est plus nor- {à cet effet; elles ‘sont donc admises 


male qu'ici, Les: femmes Anglai- 
ses font tout ce que les hommes 
font, de sorte qu'elles n'ont pas 
beauconp de temps pour Îles bridges 
et les toilettes, Etles ue s’habiltent 


done pas aussi bien que les Awéëri-| 


caines,” 
| ° %: 


La femme parfaite 


Copenhague, — Une revue danoi- 
se à posé à ses lecteurs la question | 


par dés avions, dirigés à distance, | suivante: 


Pinvention d'un .camera qui rend le 
camouflage impossible; la-découver- 
te d'une’homboïqui détruit d’un seul 
‘coup les plus puissants biîteaux; et 
la destruction complète des armées 
.de. terre et “de nations ‘entières par 
des, ane. nouvellement “trouvés, 


ce. 
PE < 


\ P lus d’explosion possible 


Boston— Voici certes, une inven- 
tion qui est appelée à’ rendre de 
trés grands services, Cette inven- 
tion en est uné de prévention coû- 
tre l'explosion de fa'gazoline chauf- 
fée. Herr Cobn un américain, 
maintenant, vient de:-faire la dé- 
monstration de son invention -en 
lançant au beau milieu’ d'un/grand 
feu allumé:exprès, une grande quan- 
tité de gazoline renfermée dans un 
réservoir, ‘Les curieux étaient. nom- 
breux qui. ont vu l'expérience ten- 
lée, réussir à merveille, En 
leffét, aucune ne $’est produite et 
lé réservoir est resté'intact; la dé- 
ception était grande chez les jeu- 
ines, garçons qui surveillaient les 
opérations. Le procédé ou secret 


À de cette merveilleuse invention con-}. 


siste à couvrir le réservoir à ga20- 
line. de n'importe quel auto, d'un 
couvercle Senp”: en cuivre \ jaune. 
Ce “cap” est de la même dimension 
que - sont Tes autres couvercies de 
réservoir, il se dilate. Sûrement à la 
chaleur ce qui.fait que le jour s’in- 
troduit à. l'intérieur, Pair entre et 
“cela fait éviter l'explosion, .et voi- 
là. : Cahn fui chaleureusement . fé- 
licité par le. chef Taber, pour la 
‘valeur de, son invention préventi- 
ve d'incendie, _ ; 
Le Tourisme en Afrique-Nord 
ê 4 DS 
….Iorganisation touristique cana- 
‘dienne des Voyages Hone vient de 


{À nublior une jolie plaquette sur ses 


prachaines excursions en Afrique- 
Nord, «avée,' au retour, ‘visite de PI- 
talie et‘de Ia Franec. ‘Très réaliste 
dans sa-toilette typographique, cet- 
te. brochure présente l'apparence 


d'un .carnét de route où sont enrc- 


gistréess. en même temps ‘que les 
heures ‘d'arrivée ‘et de:départ, les 


‘impressionsisar le vif du'-vovageur, 


delles:là qui frendent sa randonnée 
inoubliable, che 


PR 


Qu'elle est Ja femme parfaite? 

D'après les réponses données, il 
lrésulterait que la femme parfaite) 
est celle-ci: / 

A. Qui lit un journal sans inter- 
bverlir l'ordre dés yages: 

2, Qui Hit l'éditorial d'un quati- 
dien; , 
3. Qui ne cherche jamais à avoir | 
le dernier mot dans une discussion: 

4, Qui dit du bic de ses amies 
lorsqu'elles sont absentes; . 
t 5, Qui ne s'occupe pas des racon- 
turs des voisins; 


des des grands nuégasins! 

7. Qui dit toujours. très exacle- 
ment son âge; 

8. Qui.ne regrette jamais de n'être 
pas un honime, 


quelques mots: “Mulier timens Do- 


ninum ipsa Hlandabitur, {La femme 

qui sera louée, c'est celle-là qui 

craint Dieu.” | 
nn ue Pie, 


‘Conséquences tragiques des 
cheveux à la Ninon 


Uhe soi-disante aulorité de New- 
York en fait de “eulture” de la 
beauté féminine déclare d’un Lon£ 
lragique que Ja mode des cheveux 
à la Ninon fera qué nos femmes de 
demain auront barbe et moustache, 
comme le sexe Jaid, et qu'aussi él- 
les seront chauves, comme. les sei- 
gneurs.et maîtres de la Création. 
Et bien, il y aura toujours la ‘loi 


de la compenñsation. Si les femmes | Bj 


chanves ne peuvent plus se frise | 
les gheveux, elles pourront au moins 
se friser ‘la moustache! - 
, LP 


[LES NOUVELLES EN 
QUELQUES LIGNES 


» ne 
QUEENSTOWN— Le bateau mar- 
chand Asia, à destination de la Nou- 
velle-Orléans à Liverpool, a fait 
naufrage au sud de l’rlande, L’é- 
quipage a pu se sauver. 


#1 


nadien va installer&entre Vancour- 
ver” et New Westminster un servi- 
ce de wagon À gasoline. de 


MT 


[s'adresser à Révérende Mére Supé- 


6, Qui né sc rend jamais aux sol 


La Sainte Ecriture dit mieux en|l 


MONTREAL— Le Pacifique  Ca-|Ë 


et agrégé À l'Univeruité Levut 


JOURS CLASSIQUE bilingue, à ba. 
se française, conduisant ous ds. 
prés do:hbnchelier et donnant ne. 
cé à toutes Les cavriron, anvurñde. 
ce, droit, médecine, ete 


OURS COMMERCTAL en anglals, 
tenue des livres, clavigraphie, até- 
nographie, ete. Collotion de dt. 
plômes d'affnires. L 


DOUBLE COURS PRCPANRATOIEE, 
frunçuis et atglals, préparant aux 
cours Classiouc et Conthercisl 

. Ü it 


Outre le frauçats qi reçoit nne 
attention toute particulière dans 
es classes, on enseigné la musique, 
le dessin et les travaux à l'aiguille 


Les jeunes filles désireuses do ae 
livrer à.la carrière de l'enscigne-. 
ment trouvoront dans cette. institu- 
tion entière facilité pour se prépa: 
rer aux différents diplômes requis 


à tout Age; les garçons sont acceptés 
usqu'à leur treizième année, 


, Pour plus #imples renselygnements, 


Adrenno: Kév. Pèra RECTUE 
. Colfère don Jéssiten, 
Edmonton - « , A. 
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JL: ÉATÉTRE Ï CT ci : __ 1. 
Lampes de.Sanctuaire | 
|: Notre HUILE HUIT JOURS. NICE” 6st; |. 
| Purement végétale fou et i 
. + Conforme aux rubriques ° . um 1 
| _ Très fluide ri ù 
Non-inflammable oo ï 
| Prix: $2.50 le gallon (Bidon grätuit). | 
| Desinarais & Robltaille, ice 
 ORNBMENTS D'EGLISE et ARTICLE RÉFAGIEUX 


- C'ETAWA 
121 rue Rideau 
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MONTREAL 
831 et 33 rue Notre-Dame Ouest 
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. Le production de le crême en hiver est. 
une affaire payante, parce-que, 
d--Le prix de lu crème est toujours plus haut durant cetlé saison 
de. l'année; . Le 
2—-La crême.se conserve beaucoun mieux que dans-les temps 
chauds et par conséquent il est facile de produire les meilleu- 
res qualités; » . È 
9 _L'hivér est la norte Saison sur fa ferme, si bién qu'on peut 
* s'acuper daväntage des vaches; , se ie Lo 
C'est un revenu aësuré en argent comptant à l'heure où il est. 
le plus nécessaire, Loc ° “ à 
Donnez à vos vaches la chance de payer vos comptes par le 
moyen du chèque de crême, ‘ et 


Saskatchewan Greemary & Ice 
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Branches : . 


< ASSINIROIA, CARLYLE, CARNDUFF, EMPRESS" . ‘| 
 GRAVELROURG, MAPLE CREEK, -MOOSE- JAW; RMGINA; =. À 
1.) “ÉRAUNAVON, SWIPT CURRENT, WOLSELEY, 5: © 
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|: BOIS | 
CHASSIS ET PORTES | sl 
. Papier à lambris et papier goudronué di 

Chaux, plâtre; briques, poil, cimént, planchesplâtre, HI 
moulures Chêne pour wagons, bois à plaquer | 

Vous pouvez vous procurer exactement ce que vous | es 
voulez à notre cour, et le prix sera raisonnable. pl 
NOUS VENDONS DU CHARBON él 
gs M 4 À Lt 

The North Star Lumber Co. Ltd | 
j. . Celle qui vend la meilleure qualité LA 
L : PRINCE-ALBERT, SASK. , . ‘| 
: Tél. 2275 oo JP. HÉPBURN, gérant ji 
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GRAVELBOURG, Sask. 


Le mardi, 30 septembre 1924, a 
été béni dans l'église Sainte-Philo- 
mène de Gravelbourg, par M. lab- 
bé LP, Gravel, missionnaire colo- 
nisateur, le mariage de- M Guy 
Gravel, pharmacien, avec Mlle Lu- 
cienne Le Moyne, fille de M. Char- 
les Le Moyne, de Gravelbourg, 
‘Les deux mariés ont un grand 
nombre d'amis à Gravelbourg, où 
leurs familles comptent parmi Jes 
plus anciennes de la colonie, M. 
Guy Gravel est le premier Canadien- 
français qui ait été admis à la pra- 
tique de la profession pharmaceu- 
tique en Saskatchewan. C’est en 1909 
qu'il fut admis dans cette profession 
qu'it a, depuis lors, continuellement 
exercée dans notre ville, 

M. l'abbé C. Maillard, curé de 
Gravelbourg, était au choeur, avec 
MM. les abbés Albert Gravel, : curé 
de Mazenod, et A, Leclaire, vicaire 


Le Dans les demeures des 
riches, sur les tables des 
gourmets—on sert Île 


Fromage Kraft, de Gravetbourg. 
M. l'abbé Lussier a dirigé la par- 
llsparcourent lemonde tie musicale de la cérémonie avec 


daus leur quête des 
plus exquis fromages. 
Le prix n'y fait rien. 


son talent ordinaire, «et il fut bien 
secondé par Milles Dupras, Mile V. 
Le Moyne, Miles Matte et M. Delor- 
me, 

M. le juge A. Gravel servit de té- 
moin au marié, son frère, et la 
mariée fut conduite à l'autel par M. 
Charles Le Moyne, son père. 

Après la cérémanie, il y ‘eut ré- 
ception chez M, Le Moyne où. les 
invités ont eu Poccasion d’admirer 
les nombreux et riches cadeaux re- 
eus par les mariés. 

M, et Mme Guy Gravel ont fait 
leur voyage de noces à Winnipeg. 


PRUD'HOMME, Sask. 


—La mort fauclie à tout âge, nous 
en avons sous les veux des exem- 
ples frappants, 11 y a quelques se- 
inaines nous déplorions la perte 
d'un jeune homme de 19:ans, Elie 
Ploquin, mort subitement d’üne chu- 
te de cheval: ‘ces jours ‘derniers 
nous conduisions à sa dernière de- 
meure un de nos meilleurs citoyéns, 
M. Régis Léoger, décédé à l'âge de 
57 ‘ans, aprés une longue maladie, 
soufferte avec résignation., Ce bon 
père de famille à vu venir la mort 
et alité depuis quelques mois. il a 
eu tout ic temps de se préparer. Sa 
sépulture a eu lieu au milieu d’uu 
grand. nombre d'amis. 11 laisse 
pour. déplorer sa perte, son épouse 
et quatre enfants dont un garéon et 
trois filles, 

—Les battages sont terminés, le 
rendement quoique pas très fort 
est on peut dire assez satifaisant vu 
T- haut prix du blé, 

A Ja fin de septembre Mlle Ju- 
Ha Andrew unissait sa destinée à 
celle de M. Steve Latozkie. 

Mlle. Germaine Gilliard a quitté 
le monde pour entrer chez les Soeurs. 
de la Providence. 

—M, Jos. Maheu s'est cassé un 
poignet en voulant partir un auto. 
H'est sous les soins du Dr Lavoi 


je. 
—Mine H,. Jeanneau est partie 


pour PEst, avec ses deux enfants. 


Le fromage Kraft gagne 
leur préférence à cause 
de sa saveur inimitable 
et de sa qualité cons- 
tante—qui,leur sont 
garanties, ainsi qu’à 
vous, par l'étiquette 
Kraft. Cependant on 
peut'acheterles Fro- 
mages Kraft à la pro- 
chaine épicerie à des 
prix populaires, 


ci KRAFT 
“Otufs ‘À la diable nvec Fromage— 
Préparez les oeufs:à la diable de 
la facon ordinaire.| Ajoutez aux 
jaunes d’oeuf du fiomage Cana- 
dien Kraft râpé. | Mêlez bien 
complètement pour que le tout 
soit bien lié. Déliciebsenouveauté 
qui ajoute à la væeur nutritive 
des oeufs. 4, 
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Kraft-MacLaren Cheese Co, Limited 
- Montreal 
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O. LAPLANTE 


PEINTRE — ENTREPRENEUR — ENSEIGNES 
 : DE TOUS GENRES 


Marchand de Blanc de Plomb, Huile de Lin, Ver- 
nis, Shellacs, Couleurs etc. Spécialité: Couvertures, 
coussins, toiles pour eluto. 
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toutes ses affaires seront réglées. 

—Dimanche, 5 octobre avait lieu 
un soirée de “tartes” au profit de 
Féglise, Les dames ct les demoi- 
selles se sont surpassées dans l'art 
‘culinaires il y avait à de vrais “ré- 
gals" Ce fut au tour des hommes 
à movter sur la Dbalaner, plusieurs 
furent fort étonnés de se voir si 
“lourds”: bon nombre atteignaïent 
Ja jolie pesanteur de 350 1bs, un 
monsieur se rendit à 500 1bs. La 
recette a été de #140 Parmi les 
étrangers venus à cette soirée, 
nous remarguions M. l'abbé Loui- 
son €t MM, Blondeau de Domrémy: 
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É ] /ENREGISTREE É .MM. Théorèt et Houle de Bellevue. 
ï + PPRIRES , < a 
su Quartiers-génméraux des robes de l’Ouest à 
x j TANNEUR E'T|MANUMACTURIER GENERAL s WAKAW, Sask, 
“os de cuirs mour. courroies et harnais : | — — 
tt Robes en: peaux de} büetf et cheval à l'épreuvé de toute Sanctuaire ‘de la Petite Thérèse de 
r : j /: température, ‘ l'Enfant. Jésus :— 
ol conomisez Ÿ k votre € A irectement £ : 
7 $onomisez en donnant voit à commande directement au —Mardi, le 23 septemrbe, on à 
‘ NES | msnuraciurier, commencé le ereusage pour le sanc- 
.: Echantillons, envoñés gratuitement sur demande tuuire, Nous attendons la fin des 
Win. O. NORMAN DIN I, Propriétaire. pattages pour nous mettre tous en- 
SG sé RÉAE NAT semble et donner une vigoureuse 
} SES poussée, 


—Jeudi, notre curé était à Bon- 
ne Madone chez l'abbé Bernard. 

—Une nouvelle maison est en 
construction ici dans Île village, 

—Les gens de la paroisse ont été 
profondément affligés en apprenant 
l’acciderit ‘survenu à l'abbé Chau- 
vin, curé de Bellevue, En démar- 
rant son auto il s’est fracturé le 
bras, . 

—M. Bruno Baribeau et Llabhé 
Bernard sont allés à lassemblée 
des K, C, à Prince-Albert, 

—Le projet d'ouvrir ‘une autre 
classe est à Fleuu, à cause de l'op- 
bosition d’une faction de fanatiques 
écervelés toujours prêts à trouver 
dans toutes nos démarches une preu- 
ve de la “Roman domination.” 


‘ ensdenes TT 
VONDA, Sask. 


Les battages sont presque finis 
à, Vonda. Le rendement du blé 
n'est pas fameux; on l'estime de $ 
à 10'minots à l’acre en général, A- 
vec le prix qu'on espère avoir du 
“Wlieat Pool” les fermiers 
vont faire honneur à, leurs affaires 
encore cette année, 
—Dimanche Îe 28 sept. avait lieu 
une assemblée des paroissiens dans 
le but de discuter lai construction. 
d'une nouvelle Eglise à Vonda. Les 
plans étaient préparés et ont êté 
soumis à l’assemblée qui:les a ac- 
ceptés à l’unanimité. . On évalue la 
construction à 10 ou 12 mille dol- 
lars. n | 
—Vendreudi le 26, M. ‘Alex, Bé- 
bromenage chez 


langer qui-était en 
son.ami M. Léon-Dionné, 4: dispa- 
ru vers huit heures du soir; Ayant 
remarqué son absence on se mit à 
sa recherche’ mais sans résultats: 
La-Police“Provinciale a été avertie 
ot.lés recherches se contifmént, . M. 
Bélanger est âgé de -72.ans et. nul 
doute qu'un malheur li ést-arrivé. 
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ROBIN HOOD FLOUR 15 GUARANTÉED TO GIVE Ou 
OEFTER SASISTACTION FAN AHY OTHER FLOUR MCE D 
IN CANADA ; VOUR DEALER 45 AUTHOAIZED FO REFUND 
THE FULL FURCHASE PRICE WITH A°1O PCR CENT Le 

*ALFY AGDEO, 4 AFTÉR TWO BAMNGS YOU ARE NOT 
FHOROUGHLY SATISFIED WITH THE FLOUR AND MIEL 


RETURN THE UNUSED POHTION TO Wu 
: ROBIN HOOD MILLS. LIMITED 
Ÿ ÿ 


dis 


.… Le.succès est toujours certain 
_. davec cette farine: 
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comprise caveè' chaque ‘sac 
de 24 Ibs. ets plus. 
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Les Centres Franco-Canadiens 


SÈRVICÉ SPECIAL DU “PATRIOTE DE L'OUEST 


D D # 


M. Jeanneau suivra bientôt lorsque; 


our- 


‘Chez M Edmond Lefrancois 
sont soulagés d'une grande inquie- 
tude, causée. par Pabsence de leur 
fils, Albert, parti dimanche soir 
pour une promenade en auto, avec 
sés amis, -L'auto s'est empanné 
dans un (slongh).et on ne püt l'en 
ressortir que Je lendemain. L‘on 
croyait à un accident, mais heureu- 
sement, les jaunes gens s’en sont ti- 
rés sains ef saufs, avec un peu de 
travail ardu, . 

—Le feu a éclaté dans un tas de 
bois dans'la cour de M. Sibi. L’a- 
larme a été-sonnée et nos vaillants 
| hoinpiers ont en vite fait d’étcin- 
lare les flammes qui-mepacaient les 
bâtisses, ; 

Melle Chalifoux de St-Denis est 
de passage à Vonda pour Phôpital 
StPaut de Saskatoon où elle doit 
travailler, 

—La Police Provinciale a fait 
payer l'amende à trois propriétai- 
res de machines à battre pour avoir 
battu le dimanche. 


ee en 


LAC PELLETIER, Sask. 

Sépulture= Depuis juin dernier 
notre paroisse était plongée dans 
le deuil le plus profond par la mort 
de Mine A C. St-Jacques, décédée si 
tragiquement, Nos prières ne ces- 
sérent de monter vers le cicl pour 
le repos de lâme de cetle jeune 
mére chrétienne, , 

Voilà que le 16 août, la mort vient 
encore doubler notre deuil dans la 
personne ‘de Mme Sy 
ric-Anne Lacroix). 

Cette jeune mére, laisse sept pe-f 
tits enfants ét un mari dans Ja 
plus profonde douleur par sa mort 
subite, ainsi que cinq frères. 
fred, Joséph, Georges, Zéphirin et 
Jean-Baptiste; demeurant ce dernier 
avec sa mère éplorée. 

Nos symipathies les plus sincérés 
sont offertes à ‘la famille en deuil, 
surtout à M. H, Sylvain son époux. 
Les lecteurs du Patriote sc j 
à notre deuil, | 

Un bouquet spirituel a été don- 
née: jour des funérailles comme 
suif: neuf” grand'messes et rois 
messes, basses. [ 

Mariage—M.. Philippe Houlc, con-! 
duisait ‘à ‘l'autel ces jours derniers 
Mile Aimée Parenteau de cette pa- 
roisse. . Nos meilleurs voeux les 

accompagnent. . 

Visiteurs—ÆEtaient de passage au 
presbytère MM. les abbés Poirier, 
de Ponteix; Paquet, vicairé à Pon- 
| teix: Ménard de Verwoof: Rioux, 
de Doiïlard:: St-Cyr, de Laflèche; 
Forticr, de‘WiHow Bunch; Nelson, 
professeur au Collège de Gravel- 
bourg. 

Divers— Notre nouveau presby- 
ière scra prêt dans quelques jours 
pour recevoir les visiteurs ecclési- 
astiques. : ‘ 

M, FE. Noliu sait conduire (com- 
me ertreprencur}) les travaux et: 
construire: la nouvelle bâtisse à la 
moderne. 


nt 
ST-EDOUARD, Alta. 


Notre soirée familiale de diman- 
che, le 28 septembre, a eu le plus. 
franc succès et nos nombreux vi- 
Sitcurs garderont le meilleur souve- 
nh" de cette charmante réunion, car: 
Ja :gailé la plus cordiale n'a cessé 
de régner du commencement à Ja 


Î 


; 


ë 


pe 


fin, 
Les prix de I partie de cartes, 
offerts par notre généreux donateur 
M..E, Primeau, marchand de Saint- 
Paul, ont été gagnés comme suit: 

Î: ler prix Mlle M. L,.Poirier, M. 
1 FF, Labrie; 2ème prix Mine E, Bris- 
son, P, Côté; 3ème pris Mlle C. 
Mantha, de ‘Lafond; N. Roberge. 

Prix de consolation: Mile Juliet- 
te Bisson, Lionnel Faucher, 

Les chaises ont -ensuite pivoté fa- 
ce au théâtre et notre programme 
s'est déroulé. | e 

Lu pièce Fatenville, sous la direc- 

tion aussi habile que dévouée de 
notre bon yasteur, M::3, A. Hame- 
lin,;-a causé plusieurs bruyants (- 
clats de rire, Les acteurs étaient 
M. Chartrand-M, Albert Dubrule: 
Fatenville—M, Philogène Marcoux; 
Arthur-—M. Victor Joly; Rose (fille 
de Chartrand) Mlle Liliane .Paren- 
ce; Joson—M. Wilfrid Roberge; Li- 
sette—Alle Jeunrie Cadièux, 

Les applaudissements ‘de laudi- 
toire oni montré aux'artistes qu'ils 
étaient appréciés, ; 

M. Henri Boutin de, St-Paul, nous: 
a réjoui l’orcille par deux beaux 
morceaux de violon, . : 

- Nous avoné remarqué dans ja sal-| 
le beaucoup d’xmis des “paroisses 
voisines, | , . 

‘M. L'abbé Lapointe, curé de Bon- 

nyville; M, l'abbé Connoir, euré de 
St-Joscph, (Durlingville); de La- 
fond: M, Mury, instituteur, M. Léon. 
Frasér, M. s 
Mile Martha, etc.;: de $St-Paul: M. 
Primeau, M. 'et Mme -A. PAbbé, M. 
et.Mme Z. Roberge, Raymond Ro- 
berge, Mme D. H.'Morin, Mme D, 
.Duteau et son fils George, ' ete. La 
Hste'en serait trop nombreuse pour 
les nommer tous, 1: *. - 
Après la séance un:dindon, donné 
par M. Paquin et :une- petite robe 
{-icôtée ct donnée ‘par: Mme J, La- 
lance, ont été tirés: en ‘loterie au 
profit de l’église, : 7 « 

À tous, paroissiens, visiteurs, ac- 
teurs, etc. nons adressons, nos plus 
chaleureux remerciements. . 
Dimanche, le 19poctobré, 
paroisse donnera la:deuxième  soi- 
rée familiale, Cordiale bienvenue 
à "tout le monde, ‘- : . oi 
—Baptêmes—M, ‘ét Mme ; Lafran- 
ce, une fille, baitiséé-sous les pré- 
noms Marie-Emina Rdsu:, parrain et 
marraine M E, Mme ‘Lafrance de 
“St-Paul, 7 er LT M . 

° "M, et Mme S. Roberge,hn garçün. 
baptisé: sous les prénoms” Joseph. 
Adélard Victor; parrain et-marraîne 
M.:ct Mme Adélard Roberge. 
M. et Mme Arsène Roberge, une 
fille baptisée sohs:les prénoms: Ma: 
rie-Thérèse Liliane; parrain èt mür- 


raine M. et Mme Morneau. de. Mo- 
4 1. }. . 
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rinville, 
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rain, née Ma-if 


oignent |: 


Lafond, .Mlles Fraser,|' 


notre |:# 


un 


de 
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UE ED El PUS 
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Une mère de Toronto 
soulagée par le Composé 
Végétal de Lydia E.Pinfcham 
Toronto, ‘Ont.—“Je considère le 
Composé Végétal de Lydia E. Pink- 
ham un remède excellent avant et 
après l'accouchement. Un jour, j'ai 
trouvé à ma porte un livre-récla- 


me des ‘remèdes ‘de Lydia E.*Pink- 
harh, et comme je ne me sentais 


el 


|A 


RÉSIDUS 


TE 


Croix funéraires e 
“forgé. . 


n fer 


Bloc en ciment. fourni sur 
. demandé. 


Coeur et. inscription four. 
nis sur. demande, 


accordé un escompte libéral, duquel je fiis bénéficier mes clients, 


pas bien, j'ai immédiatement ache- Lu ,: | , 
té -une bouteille du Composé Vé- | Agents demandés dans tous 
gétal. J'ai vite remarqué un chan- ||£ 6 os à en 
gement dans ma santé générale. | les centres-catholiques, 
J'avais alors des maux et douleurs » Le 
de toutes sortes,'et je puis’ dire, à . . 
sincèrement, que votre remède m'a ||< Ce monument funéraire a 
fait du ‘bien. Je puis en parler , ' ne 
avantageusement, et je le -ferui, car & l'avantage ‘être : durable 
je sais qu'il sera efficace. pour les ù ; 
autres femmes qui souffrent, si -et-bon marché, 
elles veulent bien Pessayere Les pi LU aber 
lules de Lydia E, Pinkham,. pour le |. ar cuite : | 
foie, sont excellentes pour la cons- 7, e F* G bp CHON : É 
tipation. Vous pouvez ttiliser jme | Fe Le ) ù 
lettre, si vous pensez qu'elle aidera itore tot 
quelqu'un.” — Mme NA West DUCK LAKE, u SASK 
6 ronto, Ont. 
vod Re ne l'attente era bien | PROS TS 
d'étudier la déclaration de Mme |. - È TS 
Westwood, une seule du grand |’ 
nombre qui raconte la même his- |f 
toire — résultats avantageux. —— = 
Le Composé Végétal de Lydia | . ue ce CL : 
E. Pinkham est spécialement adap- | TN ANR S . 'e 
té pour-cette période. L'expérience | l'O (D NM \TED N y? Ï t. 63 > 
d'autres femmes qui considèrent ce | J | * A $ $ 
remède un bienfait, prouve son | en em  ‘ | 
grand ‘mérite. Pourquoi ne l'es- : j . ! 
sayez-vous pas”? , Vous dites que vous achetez toujours au comptant dans les 
er nsa = magasins? Vous dites??? . Lo. . 
à Alors pourquoi aller ac.eter d'un marchant qui faisant cré. 
HOEËEY, Sask. IT dit à tont le monde est nécessairement forcé de vendre plus cher 
Le ‘ } —— ; afin de compenser pour les pertes toujours bossibles ? 
‘ —Les battages sont presque ter- | Voici quelques raisons, entre autres, pour lesquelles je puis 
minés dans notre région, Le rende- | vendre meïlleur marché que quiconque: à Willow Bunch, 
incnt général du blé est de dix-huit © Je tiens un petit “Stock”, que je renouvelle souvent. Je ne 
minots de lâcre. . | vends que pour du comptant, et je ne cours aucun risque de 
poplusieurs sens, dici sont allés pertes. ‘ , 
à Prince-Albert, le huit, pour enten: pa . . . . 
dre le Premier Ministre et ses col- J'achète pour du comptant des maisons de gros, et il m'est 


lègues. Ils ‘ont été enchantés des 
bonnes intentions manifestées par 
les ministres à l'égard du Canada 
Français : el particulièrement de 
lallocution prononcée ‘en notre lan- 
gue par PHon. P. J, À. Cardin, Mi- 
nistre de la Marine et des Pècheries, 

—Quoique nous aimerions bien à 
le conserver -parmi nous, il nous 
fait plaisir d'apprendre que M. R. 
Gagné, le dévoué principal de l’é- 
cole du village. à été promu à Pins- 
pectorat des écoles de la province. 
Nous lui souhaitons tout le succès 
possible dans sa nouvelle carière, 

Mie Docteur F, P. Moreau est 
allée rendre visite à sa soeur; Révé- 
rende Soeur Philomena de la com- 
munauté des Soeurs de l’Immaculée 
Conception. à Holdfast, Sask. prés 
de Régina,. 

—M, A, 


faire. - | 

—M. Fred Taciuk, représentant 
spécial du département des passa- 
gers au chemin de fer Canadien 
National, était de passage ici cettc 
semaine, 

LLa soirée qui devait avoir lieu 
dimanche le 12 octobre «a été remi- 
se, à cause du mauvais temps au 18 
octobre, à 8‘heures. Qu'on se le di- 
se et qu'on Y vienne en foule. 

ame 194: 
LES NOUVELLES EN 
QUELQUES LIGNES 


OTTAWA— Le gouvernement a- 
méricain a nommé un commissair 
re du commerce ; ct un assistant 
commissaire du commerce au Ca- 
nada, avec quartiers-généraux à 
Ottawa, M. Lyan W, Meekins est 
nommé commissaire, et M Walker 
J. Donnelty, assistant-commissaire, 


Si vous allez én France, vous À 
n'avez qu'à franchir l'embar- À: 
-adère ct à débarquer ensui- À 
te sur un quai couvert au À 
Havre, qui ne se trouve qu'à | 
trois heures de Paris, "À 
SIX JOURS POUR L’ANGLE- 
TERRE, via PLYMOUTH 
Paris, 22‘oct., 19 nov., 10-déé, À: 
France, 29 oct., 16 déc. 
Paauebôts à cabine: sim 
Suffren, 18 oct, , 
La Savoie, 18 oct, 15 nov. 
Rochambeau, 5 nov, 30. déc. | 
De Grasse, (nouveau) 8'nov, À 
* '6'déc. eo ' 
New-York — Vigo : 
: Bordeaux 
Roussillon; 21 oct., 2 déc., 
Chicago, 4 nov. 12 déc. 
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Service : Canadien 
d'Europe à. Halifax . 
tous les 2{ jours par paque- } 
bots confortables,  ‘ À 
Agents ‘locaux à -P.-Albert | 
Agent Général: 

À. LABELLE. 

. 848 rue Main : 


…Demtindez. le 
livré gratuit 
dorinant des 
renseigne 


ÊG: 

EP Es ments com- 
" Lu ‘ * plèts au sujet 
de la préparation Trench ‘üniversel- | 


{ement réputée contre l’épilepsie et | 
les convylsions, Simple traitement 
domestique. Plus :de trente. ans. dé | 
succès, Témoignage de toutes les 
Parties du monde, plus de:1,000 en’ 
un an. Ecrivez. immédiatement. à. 
. TRENCHS-REMEDIÉS LIMITED 
. 1177 St. Jamees Chambers 
‘79 Adelaide St:; E.' Toronto, Ontario 
….  (Découpez cette an : 
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Mes dépenses de tente de magasin, telles que chauffage, éclai- 
rage, loyer, salaires, ete., eic., sont le minimumien tout, 

A la fin de la guerre, les marchands d'alors, ont subi d'énor- 
mes pertes avec la-chute des prix. Je n'ai pas eu à subir ces per. 
tes, et mes marchandises étant commandées au jour lé jour, sui. 
vent le cours journalier des prix. ei | 

Vous n'avez pas la moindre idée ce que vous paez de trop, 
lorsque vous achetez! des effets qu’un marchand a en mains depuis 
un an où deux. ‘ ‘ 


Voulez-vous acheter à des prix raisonnables? 
Voulez-vous un seryice prompt et courtois? * 
_ ALLEZ CHEZ 


J. D. BOUCHER 
: MARCHAND GENERAL 
WILLOW BUNCH 


SASKATÉHEWAN 


+ 


EURE 


Le magasin d 


e chaussures Fenderson 
est maintenant installé dans ses nouveaux ‘quartiers 
généraux sur la Centrale, .à côté de liraperial Bank, en 


face de l'Hôtel.-de-Ville, 
: \ . 
NOUS SOLICITONS UNE VISITE 


MAGASIN DE CHAUSSURES HENDERSON 


 PRINCE-ALBERT . 


EE 


& k ‘ u " LAS 
Nous voulons plus de crême 
© Nos marchés requièrent une plus grande production, et il Ÿ. 
va de votre intérêt à vous d'envoyer toute votre trème à la coo- 
pérative des fermiers. UT : 


| 


trepôts fugorifiques de votre -£aôpérative. 

: SASKATOON. . REGINA:. NORTH -BATTLEFORD : 

..  MELFORT . YORKTON WEYRBURN  MELVILLE Ë 
Le. Méilleurs prix — Prompts vetours, EN 
Votre satisfaction est notre. plus grande réclame. 

; TT a mañ- 
à _— ARTE __ LA 
SASRATCHEMAN (1-4 2£ Farmer, 

! BRINOBALHERT,. BASRE. 1 : 
: L: i à "t et 3 


Expédiez vatre'crême. en entier à l'une.de vos -crêmieries coo- 
. Pératives; el'vos oeufs, vôs volailles, votre beurre à l'un des en- 


LR 


Te 20227 mem emee 


à UNS A .. ee. nn 
L'ART magnifiquément réalisé, ‘eubjuguera-et'enthousiasmera 
la pensée plus que ne le pourräait toute:autre chose. Sa puissance, ‘| 
: est réelle et lorsqu'il s’anplique à des trovaus ecclésiastiques, il 
: ‘devient une grande puissance pour le bien. re, dé : 
* L'on ‘peut l'obtenir dans les produité Suivants:üe nos studios: 
 AUTELS, TABLES de COMMUNION, CHAIRES, en Marbre, 
Seagliola, Rigalico. rt ! ro 


STATUES en Marbre, Or-bronze, Piero, ‘Tigalico. n 
STATIONS DE CHEMIN DE CROIX (Groupes en Relief). 


D : 


o 
VERRIÈRES en vérre antique‘ou opalih. 
ABAT “VOIX, ajustement bréveté Déprato. | 
FONTS BAPTISMAUX, en: Marbre ot'ligalice. . 
CRECHES DE NOEL. :. to 
Catalogne, photégraphics ou dessin 


*GOMPRGNIE STATUAIRE 
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souris sus demande. 
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‘Institut Pontifieal. d'Art: Chrétien 
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e St-Denis 
.. CHICAGO — NEW YORK — 
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: . . Viciitréal, PQ. 
PIBTRASANTA,. ITALIE 
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- Ceux qui ne s’abonnent pes Boîte aux lettres 
l , met - 
y a d' apord, ceux qui n ont pas ° Un. 
sont: toujours nom- 


sréont. JS 
pe Kotre-Seigneur -& dit: il y 


Ü 


autre nous écrit, 


} 

à eux 

À, pe dus grand nombre, - : d'abonnés, mages. Voyez-Vous, j'ai une gros- 
L: chacun Aû aussi à intérêt, à s'abonner | se-famille et les énfants.aiment bien 


au jourual. Nous ne sommes plus! lire (sic) les images.” 
au temps Of les nouvelles mour- 

avant de parvenir au grand 
jour de la publicité, : Les - progrès 
aura Loujours des Dativres. pari |: 
vous, Lei. il Faut distinguer en. phi- 
Josophe, LES pauvres réels, je le 
cencède, et je eur “accorde toutes 
Jes svmpaihies auxquelles ils: ont 
droit. Des 808 qui se disent pau- 


| 3 res, scnlement 1orsqu' “il s'agit d'ai- 
É 
4 
E 


disposant .de trop peu 


raient 


que des images. 


DATANT 


L'E 


Los _ Catholique 


Le cardinal “Maffi de Pise 


der nos OCIVres catholiques et fran- 
sant à s0s, prêtres 


caises € qui trouvent toujours dans 
L um recoin de leur bourse li somme 
: : dont ils ont besoin pour se payer le 
Quxe de teurs plaisirs et des anuse-, 

ete, ceux-là sont pauvres 
metit en patribtisme, c'est 
Quant au reste, je ne: suis 


manche, mais la presse 


ments. heures, 


ecrtaine ‘ . 
dique. les suit 
pas DE ê 


bénéfice d'inventaire, 


“JOUR DU JOURNAL" | 


î Diccèse de Prinee- Albert et de’ Saskatoon 
. i ‘ Prince-Albert et White Star... enssesessures ….Sentaîne du 25 octobre 
St-Louis et Debden…..…. Len Semaine du 2 novembre 
Albertville et Delmas. Semaine du 9 novembre : 
Buck Lake et Richard... Semaine du 16 novembre 
Domrémy et Jack Fish Lake... ..Semaine du 23 novembre , 
| rrud'homme et St-Front..….......… es . Semaine du 30 novembre 
| Arborfield et Tessier et maman SEMAINE du 7 décembre 
Shell River et Bonne Madone..….. Semaine : -du 14 décembre 
Bellevue et St- Hippolyte. : Semaine du 21 décembre 
gf-Brieux et t Vonda.. Semaine ‘du 11 janvier 1925 
Paradise Hill et Viscount.…. eee Semaine du 18 janvier 
À Batoche et Aldina.…...… sedrenrrmesesbeeneeneneenee ere neenes Semaine du 25 janvier 
| , St. Denis et Tisdale... Semaine du ler février 
î Marcelin et CRÉÉE ce Semaine ‘du 8 février 
| Baitleford et Périgord.....…....….....!....Semaine du 15 février 
: Batlelord-Nord, Carlton et Blaine-Lake..Semaine du 22 février 
À COMITE DE L'AIDE AU PÂTRIOTE 


“Votre 
journal est bien intéressant, -MAIS , 
j'aimerais qu'il y aurait, plus d'i- 


Nous avons 
répondu àce correspondant que, 
d'espace, 
nous pensions qu'il était préféra- 
«ble de propager des idées plutôt 


Le Rôle important de la Pres- 


s'adres- 
a dit de la pres- 
se catholique “Vous prèchez le di- 
‘atholique 
prèche tous les jours et à toutés Îles 
! Vous parlez à vos fidèles 
dans l'église, mais le journal catho- 
dans Tleurs foyers, 


É certun 

|  prét à acceptér luurs dires sans‘! Vous parlez une. heure peut-être, 
1 ° «mais Je. journal reste toujours.” 
3 ; 


| NOTRE MOT. D'ORDRE : 


La Société St-Jean Baptiste de Montréal 


re) 


HIDE GR DE 


3 
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tiste, elle-même, poussant plus avant 
dans la voie où elle est si patrioti- 
quement entrée, resterait une célé- 
bration et non pas, trop souvent, 1e 
triomphe de l'Indiscrétion nationn- 


Le devoir de chacun 


"Que chacun fasse. ce qu'il 
doit sur son torraih, l'oeuvre sera 
bientôt acvomplie,. ‘toute. 

Au lieu de pérorér, prenez votre le. 
vuisin, qui comprend.mal cette vé- 


R. P. Louis LALANDE, SE 


nous suvre - largement { éon. coeur et sa bourse ré essentielle, ‘tenez-le, convain- j nee 
- . tas Ne duez-le, ne le lâchèez: pas qu'il nef , A 
' , l'ait admise. ct he l'vive, C'en se- C'est notre lâcheté qui le per- 
r . Un cadeau äe 8100. | | en unit Le publie ne’le:snura pas: ‘met 
prmrés ee mais vous” aurez {ait plus qu'un 
; * . grand diseur à. gazette, k. Tout. ce que la hi ine “de nos ad- 
\ versaires ose contrée nous, c'ést no- 


- Montréal, ‘le 40 soptombre TO 1. 


L Î 
e JA, Brodour, TP. A. VT ou 
Evêché de Prinee-Albert, 


Susk atehew ut, - 


ot 
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Monseigneur, 

, Notre Conseil général a pris connais san Ci de voire demande n- 
dressée le 1% septembre à notre président génér al au sujet de l'aide 
au SPATRIOTE DE T'OUEST" et im fait plaisir de vous trahs- 
meltre ei-joint le éhèque de notre Société au montant de cont( USLON, ) 
dollars ponr venir en aide à ce journal." 


Cette souscription vous dira que la : survivance de tons lex grou- 
pes de Canadiens-finneais ct eeux' de l'ouest en partientier fait l'ah- 
ic du plus grand intérêt au sein &e notre Conseil. Et votre journal 
qui alimente si bien cette vie fr ancaise “dañs l'ouest mérite notre en- 
couragement, * Aussi nous voulons, joindre à uotre souseription une 
liste des présidents ct secrétaires de -nôs seetions,  Peut-@tre trouve 
diez-vous avantage à l'aire adresser quelques uunméros de votre jour- 
nal à quelques-uns de ces compatriotes, dhpe un certain nombr: pour 

raiont 5 abonner, 


i cote suggestion vous plaît, nous ne demandons pas mieux 


qu'elle soit suivie des meilleurs résultats ét qu els contribue au suc- 
ÈS de. l'intéregunte campagne que Tour porusuit ex actuellement. 


‘ , 


Veuillez donc agréer. Monscignèut, uns moilleurs VOEUX de sue. 
cès pour la diffusion de votre exéellent jourufit, ot erovéz à ln cons- 
tinté. sympathie de notre Société ‘nationale qui veut faire tout « 
qu ‘elle peut dans l'intérêt des nôtres,‘ + . 

POUR LA SOCIETE $ JE. NB ar” cbr DE MONTREAL 


Le chef du scrétaniat 


APÉPORLPPLE LUCE deb LELPO LEE ECNE NET M ATEN EUEL 


re RER HR EEE SRE EMM LASER CL Ho 


fill 


ÉTCLEN EL DES EUPON IL NTI: D MP ITS 


g 
Ë 
ë 


nite fail de guérif 


luissor faire, 


Demain vEus un convainerez un 


autre. 

Si vous, cd lui, el cux, ef moi, a- 
gissions ninsi et ne laissions plus 
la bouche noûs libèrer de tout ce 
que doit exécuter fa nain, ce surail 
noire maladie 
chronique des paroles, nütrt fièvre 


tre tiédeur, c'est notre timidité, c'est 
notre lâcheté qui le permet. [en 
gra ainsi tant que noûs ne viudrons 
pas nous défendre. Sous prétexte 
de douceur vous aurez reculé de- 
vant la crainte; sous prétexte de 
charité, vous aurez failli à la véri- 
inble charité: vous hurez découra- 


b&, , 
sénbre de In speechbnitiie, Nos autres dévouvments, enbardi 
assenblées nos fêtes dt nos par- d'üutres excès, paralysé d'autres 


leurs cesseraient de verbuliser à Pa 
“vanee de tout ce que nots allons. 
Notre Saint-ean-B: 1p- 


COUrAGCS | 


LOUIS VEUILLOT (Mélanges) 


a pe 09 me pepe me dm sn 1 + dre ri ie a + DEL 
amer tement ntm mette à 


GE 


Nos remerciménts à la Société St-Jean- Baptiste 


Le tomité de “bide ut Patriote” tient à offrir à {n Société Salnt- 
Jean-Baptiste de Montréal ses remerciements les pins sincères de Pap- 
pui mor al et du chèque: substantiel qu'elle. a bien voulu accorder à l'ocu- 
vre que nous pourshivons. Les paroles obligeantes et les encourage- 
ments précieux qu'elle prodigue à notre journal Sont un réconfort, Rien 
ue l'ait tant de bien nu cout que de se savoir compris par coux de chez 
uous, nos frères de In Province de Québec, qui suit si bien se souvenir. 
He beau geste que vient de fuive la Société Stdeun-Haptiste de Montrént 
est une, nouvelle preuve de Pintérêt qu'on porte aux groupes de race 
française qui luttent hour le maintien et ln défense des droits des nôtres. 

Les groupes fr atiçuis épars sûr cette terre d'Amérique sont "comme 
les avaht-posles; ils savent au besoin retremper leur courage et repren- 
dre” un regnin de viguetir dans Les sympathies qu'ils trouvent toujours 
au coeur de da race, : La garantie tant de fois expriiée que ce coeur né 
lètir sela Jatudis fermé est \le plus baissent stimulant de leurs efforts 
pour ‘affer mir leur position. 

Honneur à ln Société St-Jean- Baptiste Ses ovuvres en faveur de 
la survivunce française au Cabuda ne comptent plus; élle y va de tout 


son cucur et de toule sa bourse chaque fois que l'ocension s'en présente, 
Elle avait déjà plus d'üui droit & notre reconnalssance, car sa charité s'é- 
lénd. à toutes les initiatives louables de chez nous, ef si ses dons subs- 


D 


on 


ÉRANAE 


Par ordre de Sa G. Monseigneur Joéeph, H. Prudhomme, 
évêque de Princé-Alhert et. de Saskatoon. 


, . _ LA  DESMARAIS, prêtre, secrétaire, 


DA 


+ 


sé, sx fille montra d'abord, un grand 

eaourage, mais elle aimait son père 
d’un immense amour, et, après les 
funérailles qui eurent lieu à Québec, 
dans Péglise des Ursulines, cle tom- 
ba dans une prostration complète, 


complet, le lus passionné. 


ü 


biour d’un homme, même quand il 
semble profond comme l'océan; il a 
a des pauvrejés, des sécher csses su: 
bites. Et lorsque sa fiancée cut per- 
absolue, qui - fit désespérer de ‘sa [du le charme enchanteur de sa 
vie, | beauté, le coeur de Maurive-Darvil- 

Aucune parole ne saurait donner {le $e refroidit, on plutôt la-divine 
l'idée des angoisses, de la douleur folie de Pamour s’envola,. C'est er 
ÉlLde son fiancé, Tout ce que peuvent [vain que Maurice” s’efforçca de la 
des créatures humaines, Maurice et [retenirs de la rappeler. Le plus vif, 
Mina le firent pour Angéline, le phis délicieux des sentiments de 

Ts lui Sauvérent Ja vie, mais ils [notre coeur en est aussi le plus in- 


ne purent l’arracher au besoin de volontaire. 
se plonger, de s'abimer dans sa Malgré le soin qu'il prenait pour” 
A | douleur. n'en rien laisser voir, Angéliné nt 


Elie en avait ce Sentiment inten- tarda point à sentir ic refr oidisse: 


à ave 6 
se qui se refuse à la consolation, [MI Elle ne lavait point: sappré- 


L tiblé tout hendé, ; 
qui est incompatible avec toute joie. Ame très haute, elle n avait. point 


[ontbrun 


-PAR-. 
LAURE CONAN 


“L'avez-vOus cru que celle vie fut. 
la: vie ?”, 2 | 
LACORDAIRE. ‘ 


M 9 . se ne savent pas aimer. Mets-toï 
Er cela bien avant dans l'esprit, Mrui- 


« . ù ) C'est en vain que Maurice ct sa. A tn 

mourir d'ennui avant latin de |rice. Au fond, je crois que tu feras |. 2obôr pommes faire compris combien I perte de: sa 

Liver? Mais j'en doute un peu. Jelun mari trè ot ble, “ int, soeur lichérent de Pamener à faire |beauté lexposait | à être moins ai- 
peu ari trés Suppor9 & PO célébrer son mariage. mée. 


Sa confiance en | Maurice était: ab- 
C'est cé que je disais tout à l'hçu- en prie: Maurice, laissez-moi le!solue, mais, une fois éveillée, Ia 
re à Angéline, Sois tranquille, -j'ex- pleurer”, répondail-elle, aux plus [cruelle inquiétude ne lui laissa. plus. 
celle à te faire valoir; je ne.te don-|irrésistibles supplieations de son|de repos. Elle n’en disäit rien, 
nerai' jamais que, de. beaux défauts, |fiancé. .. [mais elle observait Maurice: : 11 lui 
“Je t'embrasse ‘eommme je t'aime, 
c'est- à-dire' de” {out mon ‘coeur, 


Hs en moi une telle surabondanee 


L froid et point jaloux.” 
‘À vie! : ‘ 


“Pins tard, plus tard. Je vous 
Le bruit de la mer a réveillé dans: 
Bon coeur je ne sais quoi. d’ora- 
pus, de délicieux, ou plutôt je crois: 
BL y a, sur la grève de: Valriant, 
ki sylphe irrésistible qui s'empare 


Ëk Moiaussitol que je mets le pied 
IP son domaine, 


Il avait. été. décidé que Mie de 
i flontbrun ne retournerait à Val- 
T + 2° Mina |ijant qu'après son mariage. A cela 
P. ‘S.-—Sais-tu que le mariage est lelle consentit volontiers, “mais inu- 
le doux reste du paradis terrestre. ltijement, on mit tout en oeuvre pour 
C’est l'Eglise qui ledit dans la pré-!]à décider à ne pas le différer. * 
face dela messe nuptiale. Médite| Dans l'hiver qui suivit la mor 
cette parole liturgique et ne m'é-[M.' de Montbrun, Mlle. Darville en- 
cris Fe us de ee +. tra au noviciat ‘des Ursulines, ° à 
Li vante Mauve, avi |, APE as ee eu (nent exécutée 
revint à au. Canada. +: Elle aimait la. présence ‘de cette chè- 
Le ‘bonheur : humain se compose re amie qui.n’osait. montrer toute sa 
de tant de pièces, at-on dit, qu'il douleur. i 
en manqué “toujours quelques unes. | Alle de Montbrun ne se plaignait 
Mais: rien, ‘absolument rien ne man- pas: jamais elle prononçait le nom 
quait.. aux : fiancés jeunes, char- de son père. Mais elle le pleurait 
mants, profondément épris.. L'ave- sans cesse, et sa magnifique ‘ santé 
nir leur apparaissait comme,un.en- |, tarda point à s'altérer très séri- 


ment pour ne pas se lexagérer, e 


Ë Cette fois, c'est pire que janiais. pee Mie eonvitilon que ve à 
ges terribles vents d'est m ’enchan- 
EL “entre avec  ravissement 
: Ans le:mois des tempêtes”;, et :je- 
endrais souvent le chemin de la 
Eève: mais ce fier autocrate. qui |: 
Éigne ici ne le veut pas, 1. ‘ 
D dit que j'aurais Pair d’uné- où- 
‘0 désocnvrée: il m'appelle ‘dé- | 
# igneusement sa frileuse, sa déli-. 
te, (Angéline n’a jamais eu le 
éiume de sa vie}, Quant ‘à lui, il 
Stprendre son bain comme au béau- 
lien de 1 êté, 


Tous nos plans sont faits pour. 


‘Île retenaient près d'elle. Ets 


rice Darville, elle lui rendit sn pa-, 


et s’en retourna à Valriant. - 


pudeur des âmes délicates,” écrivait | 


tt hiver; Pétude Y fient une place, chantement. - Tous deux avaient times intéresseront peut-être ceux 
is petite, Dieu mer piges éette . illusion de sécurité qu'ont eusement. , ° qui ont: aimé et souffert. ; 
immes: pas i nous. në souvent‘ ‘ceux ui s'aiment de l'a- Chez cette jeune fille d'une sen- * 
ces rals qui, Hivr mour le plus vif, le plus irréprocha- sibilité étrangement profonde, la L F illes détaché ï 
“Sc font LL i, Hvres rongeants, É P pus ECO | douleur semblait agir comme un euilles détac ées Ù 
È avants jusques ‘aux ble et qu'un lien divin va unir. dison. On la voyait, à la lettre, | — , 
| Pour to! "dents. "IL ‘Mais un événement tragique prou- dépérir et se fondre. Elle avait par-| u . Lo - 7 mai. 
à , Lu seras .un'‘orateur. va: cruellement que le bonheur est fois des défaillances subites, ‘un 


: 1. me térdait d'être à Valriint; 
mais que l'arrivéé m'a été cruelle! 
que ces huit. jours m ont “été terri- 
bles! Les souvenirs délicieux au. 
tant que les polgnants me féchirent 
le coeur, J'ai comme un “saigne- 
inent.en dedans, suffocant,.säns is- 


sue, Et personne à qui dire les 


AT l'a ? : 
avons une: plante d’ailleurs qui ne s’accli- jour qu’elle était sortie seule,: prise 


out à coùp de faiblesse; elle tomba 
M. ‘de Montbrun aimait passion- sur le pavé et se fit au visage, des 
nément la chasse. Un jour du mois contusions qui eurent ‘des süites | 
de septembre, comme il en. revenait, fort . graves. Tellement qu'il ‘fallut 
il: ‘embarrassa son fusil entre les en venir à une opération dont la 
as bien fait de la: ‘vou- branches ‘d’un arbre; le coup partit pauvre enfant resta défigurée.- 
80? Qu'elle est ‘donc. aie, et. le. blessa. mortellemgnt. . ; Maurice Darville aimait-sa fian- 
lui! Comme elle devirie ‘M de Monthbrin expira quelques |<ée d’un amour incomparable. Son paroles qui soulagent. : + " 
“in es désirs!  . .# Jheures après,’ et cet homme, que des! païheur, ses souffranées, la lui a-| M'entendez-vous, ke mên È p re, 
West petit dans. V'amoëe. lièns. si puissants attachaient à la !.jent rendue encote plus chère, et quand je vous parle | avez-vous 
attendent les grandes. Ôc- terre,: fut admirable : de force- et de it Jui avait donné .des preuves in- que votre pauvre: file ; ‘eviént chez 
our prouver leur: tendres: foi: dévant la. mort, Us : nombrables 4 du dévouement “Ye plus [Yous, sè- cacher, souffrir ct, 4mourire 


décidé unanimement; 


pu 
ais dans l'intimité tu n'auras. pas maté jamais sur terre..." 


ë 


È droit de parler 
üe les autres. 
Comme 


plus longtemps 
Retiens ‘bien ‘cela: 
toujours, Angéline : he 


ot 

ge Que du blanc o 

E î u du: ‘bicu. 0 
Dre nat p: $ u 
$ Ti la Vier 
È gtable pour 


FES Moine 


Sims P 


: à F4 r 
' u … HAN GUERIN. 
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après : de terribles alternatives d'es- [vifs 


olution bientôt prise, fut ferme- ché. pour toujours. 
. [suit lui-même, tant de sdins, uné pis 


Malgré les” protestations de: Mau- |Lié”si inexÿfimablement tundré! 
role avec l'anneau des fiançailles s'étéindre dans son coeur. 


Cette. noble jeune fille, qui s’iso-, tepoussante, de n'avoir 


lait dans sa douleur, avec.sa fière |à attendre de la vie. D 
Je pense parfois à’ cetfe jeune fille 


au. cancer dont parle, de 

Êlle disait: “Je ne suis pas 
“fâussi malheureuse que vous le cro- 
Îyez: Dieu me fait la grâce de ne 


un peu quelquefois.- Ces pages ins livrée 


Ë Aitude et de cordiale sympathie, 


Mais” ainsi qu'on a dit, dans la. lj'oublierais mon malheur. 


Chère maison qui fut la sienne! 


où tout me,le rappelle, ot mon eueur 
lu revoit partoul. Mais jamais plus, 
il ne reviendra dans sa demeure, |} on père lui-même. 
Mon Dieu, pardonivz-moi, 
deuit réagir contre je besoin terri- 
ble de me plonger, de arabhmer 
dans ma 
que j'ai voulu, que je veux encore, 
comment le supporter? 


IL fau- 


tristesse. Cet Asolement 


Sans doute, lorsqu'on souffre, 
rien n'est pénible comme lé contael 
des indifférents. Mais Aluurice, 
comment vivre sans le voir, sans 
lentendre jamais, junais!t.. l’accu: 
blante pensée! C'est la nuit, c’est 
Le froid, c’est la mort. st 

‘Lei où j'ai véeu d'une vie idéale 
si jutense, si confiante, il faut donc 
m'habituer à la plus terrible des s0- 
litudes, à la solitüde du coeitr® 

Et pourtant, qu'il nu aimée! 
avait des mots vivants, souverains, 
que j'entends encorë, que À Jj'enten- 
drai loujours, 

Dans le bâtçau, a mesüre. que‘ je 


était impossible de le bien juger; iuréloignais de lui, que les flots se 
elle souffrait trop dé son'.chânge- faisaient plus nombreux entre nous, 
ctiles souvenirs 


me, revenaient, plus 
Je.le revoyais, comme je l'a- 
fais vu dans notre voyage funèbre, 


Ha- poignante convielion que son fi- Oh! qu'il Pa amérement pleuré, 

tdciancé ne Paimait plus. Elle crut [qu’il a-bien par lngé ma doulebr. 
que c'était l'honneur et la pitié qui Maintenant.que. j'ai fompu avec lui, 
sa-ré- |je pense beaucoup à ve qui m'atta- 


Tant, d'efforts 


C’est doûc vrai, jar vu P’amour 
Mon 
Dieu, qu'il est horrible-de se savoir 
plus ‘rién 


LU 
À > 


Maistre. 


penser qu'à lui? © 
- Ces admirables 


dors si peu, et 


oublier, .: 


En inuit après mon. arrivée, quénd 
je crus tout le monde endormi, -je 
ic Jevai.. ‘Je pris ua lampe; ‘et. bien 
dotieement je descendis à son cabi- 
Lâ,: de- mis Ja] lumière- “dévant 


nef.‘ 


= 


a! É "n 


ee 


iantiels sont appréciés de tous, 


sentiments ‘ne 
sont pas pour moi. Mais, mon Dieu, 
“vods, êtes tout- puissaht, gardez-moi 
duidésespoir, ce crime des âmes, lâ- 
ches: O Scigneur! que vous: m'avez 
rudement traitée! qüe je me sens 
faible! que je me sens triste! Par- 
fois, je crains pour ma raison... Je 
‘ailleurs, il fatidrait 
le sommeil de.la terre. pour ie faire, 


ss 


Dahs Vos bras, il me semble que Lson portiuil, et je Pauppelui, 


J'élais  élrungement  surexvitée, 


d'étouffuis de, pleurs, je suffoquais 
de souvehirs, et, darts ma sorte :d'é- 
gardment, dahs une folle de regrets, 
Le parluis à ce cher portrait comme 


Je fermuai les portes et les volets, 
f'allümai Les lustres à côté, de ln 
cheminée. Alors son por ail sé 
trduva en pleine lumière--eu por. 
tralt que j us tant, non pour le 


jinérite de Ja peinture, dont je ne 


puis juger, -muis pour, ladorable 
resseniblänce, . C'est abisi que j'ai 
passé [a première, nuit de mon re- 
tour. Les yeux fixés sur son betuu 
vishge, je peñsuis à son incompi- 
rable tendresse, je me rappeluis ses 
soins si éclairés, si dévoués, si ten- 
dres, 

% Ah, si je pouvais Poublier comme 
je méprisefuis mon cocur! Mais bé- 


hi soil Dieut!tLa mort qui na pris 
mon bonheur, n'a Jaissé tout non | 


hiour, 

8 mai. 
. de croyais avoir déjà trop souf- 
fér our être capable d'un setiti- 
tient de joie. Eh bien! je me trom- 
pais, 

C& matin, au lever de Paurore, des 
viseaux ont: longtemps et üélicicu- 
sement chanté, ét.je les ai écontés 
avec un altedürissement inexprima- 
ble. Il me senbläit que ces voix 
si tendres et si pures me disaient: 
Dieu ‘est bon. Espère en Jui, 

J'ai. pleuré, mais ces larmes n'é- 
taient pas amères, et depuis celte 


heure, je sens en moi-mêine un ü- 


paissement trés doux, 

.O mon Dieu, vous ne que Haisso- 
rèz' pas seule ‘avec cette douieur, 
vous qui avez dit: “Je suis près’ des 
coeurs troublés, ” 

.10 mai. 

Ma tante est . partié, ‘et franche- 
MON É “ue . 

La compagnie de cette femme fai- 
ble n'est.pas-du tout ce qu’il me 
faut. Elle est. bonne, infatigable 
dans ses soins; mais sa pitié nvé- 
nerve-et nirrite, Il y a dans sa 
compassion quelque chose qui me 
fait si douloureusement séntir le 
malheut d’avoir perdu ma beauté! 

Les, joies du coeur ne sont plus 
pour moi, mais je voudrais l'inti- 
mité. d’une âme forte, qui m'aidât à 
acquérir la plus grande, la plus dif- 
ficile des-scieñces: celle de savoir 
souffrir. 

. 11, mai 

J'éprouve. un inexprimablé dé- 
goût. de la-vie ct-de tout: Qui: m’ai- 


i 


ln facon dont elle donne ajoute une va- 
jèur inappréciuble à ses généreux cadeaux tellement elle y met de promp- 


rat arm tt 


pe du en enmitese méie sue 6 con perce ends eue pete aa 


s 
pour les forts, ‘ 

Mon Die, agissez avec moi; ne 
n'abandonnez pus à la fuiblesse de 


mon coeur, ni aux rébes de mon 
espril, L 
Aussitôt que mes forces seront 


revenues, je tâcherni de me falre 
des oceupations altaclinnttes,  Pai- 
nibrais à uioceuper nctivenient des 
Dati veus; totnut mot cher père de 
fuisuit, nids je crains que ces pau- 
vrés guns He croibit bien faire, ‘en 
me park de. mu figure, en niex- 
print Jéur compassion, en me te- 
Eul aille propos odieux. Cri iin- 
ls puériles, viulileuse faiblesse 
qu'il faudra suritonter, 
| 12 ui. 
Dans le monde on plaint ceux 
qui tombent du faite des honneurs, 
des grandeurs, Mas la grande in- 
fortune, c'est de tomber des liau- 
teurs de l’umolr, 


: Comment m’habituer à ne plus le 
vüir, à ne plüs Pentendre? jamais! 
Mon Dieut le secret de la force. [ci 
ma vle a élé une fête de lumière ét 
maintenant da vie n'apparait com- 
me un:toitibeat, un tombeau, mois 
.Leeubitie de lu.mort, Oh, le calme. 
le r'CPOS. la paix. Que Dicu ait pi- 
lié de ‘moi! C'est une chose horrt- 
ble d'avoir senti s'écrouler lôut:ce 
que, l'on possédail sais éprouver: le 
désir de s'attacher à 
de permañent. sn 

- 14 mai, 

Depuis mon arrivée, je n'avais 

pas voulu sortir, 


un air si chargé de salin que je n’y 
ai pas tenu, Quelques minutes plus 
tard, . Pétais sur Île rivage, 

Lt n’ÿ avait personne, J'i levé! le 
voile épais sans lequel, le ne sors 
plus, et. j'ai respiré avec -délices l'â- 
pre et vivifiant parfum dos grèves. 


JLa beauté de la nature, qui me ra- 


vissait autrefois, me plait encore, 
Je jouissais de la vue dela mer,'de 


la douceur du soir, de la mélodic - 


péveuse des vagues clapotant le Ions 
lu rivage. Muis un jeune. hoñiïne 
en canôt passa chantant: Rappelle: 
toi, elcss elc. . ri 
“Cette romance de Musset, où. l'a 
retenue de Maurice, et ce chant ine 
‘appela ‘à l'amer sentiment de son! 
indifférence, ” - 
Que dira-t-il en apprenant ma 
mort? Pauvre enfant. Pauvre Angé- 


line T1 mé donnera une pensée pen- ‘ 


dant quelques jours—puis. il m'ou- 
bliera,-1l a déjà oublié qu’ensein : 


ble nous ‘avons: “pére aimé, . ‘sôuf- 
dera à gravir le rude sentié ?'-Lalfert, 
solitude. est bonne pour les s calmes À 


; 
4 quelque chose : 


méis ce soir: LR 
n’est veu, par Ina fenêtre ouverte. : 


1 


panique 


RÉ 


s'installer 


rül dè Prinee-Albert, 


+1: ‘Nous avons fait des arrangements pour veiller à l'ins- 


PETITES ANNONCES. 4180. 2.200 PART iQ 


rene eennt pa true 
& lqueiques =tins de nos jeunes gens.) 

Prince bert Tout fait prévoir un véritable suc- 

cès, Cu sera notre jour du “Patrio- 

te”, tel qu'annoneé .en_page-#- au 


—Nous avons eu eu le plaisir de RE TPS CNE UNE, Hi v aura du chant 


ss 


s-vétemets d’ antomn nue 


ON DENANDE ENC UE 

QUES HOMMES pou se du CE. 
réparer et conduire autos” are: ñ 
teurs'el à réparer batteri trac. 


nues he 


TARIF. 


RS de des Annonezs Gosse du]; MA RE Va 
aprés D semaines de Fes qui rom être événement a | . | . SA7 atson ATRIOTE DE L'OUEST Eu TA Ce 
NS IN Rs de la terne use marque FÉES ITAINURE UE Éi a 
re nu Boeuf, et él ; | .« | | : ONE TT nbve 
RE OU mao te Co guaumu Con de pe or cobar |[2s Mae om 0 | BE LE 
récihhle. S | naturelle, tricot uni. Le sous-vêtement idéal pour la saison humide de l'au- Î sou du mot additionnel P, Fab, «dé St. De à 
n on a car, ne pat LL SES PO NEMR tomne. Grandeur 34 à 44.....,:1,...................:.......... $2.50 D À VENDRE maison de benstln % 


“gouvernement el de fa police, ainsi 
que plusieurs centaines; de, person 
nes, S'él: ajent rendus à la gare pour 
saluer à leur arrivée chez nons le |#E 
‘premier ministre du Canada et'ies l| 
hoembres du eabinel qui lFaacompa- 
jane nt dans sa tournée, 

4u Pare Central 


| 
| . 
Dés l'apghrition de. M: King, dll 


triote, à cause de ses nombreuses 
oceupations, a bien voulu délégner 
son: secrétaire particulier, M. An 
tonio Lussier, un ancien journulis- 
te. La visite de nos frères de Qué- 
bec nous fait toujours plaisir, el 
dans le eas ‘présent elle nous 4 Fais 
aussi beaucoup d'honneur, | | . 


Le départ de MM. IHarves el 
Jarest a nécessité Péleetion de nou- 


: Grandeur 34 à 44...... 


pl anfare hflaqua #0 Canada”, ct Fon 


, tomne ou d'hiver. . 
se rendit au Pare Central où son 


fit un st: ge à l'université Cornell, 
Hhaca N, Y., pour Fétude de li Coo- 
pêr ration. A 1920, il Fut agent de 
la “Coopérative centrale: des agri- 


grand rôle qu'ils avaient A jouer 
dans la formation sh penple canne 
dien de demain. IE leur précha à 


Hion des instituleurs, et leur dit le 
| M, King 


Le premier ministre répéta à pet 
près le mème discours que fes jour-} 
culteurs de Québec, et successive donna comnie exemple à suivre les [naux nous rapportent depuis son | 
nent agronome au ministère d’A-flinissionnaires de inde, “véritables Luprivée dans POuest/ Dans ut pre 
griculture du Nouveau Brunswiek, [apôtres de l'évangilé et de Hi eivilt- partie il a rappelé fn Qu 


tolfranee, la largeur de, vues ct leur 


Alichand nous arrive avec fem-i sation. que de Sir Wilfrid Laurier vis A vis 
me 6 enfant de Moncton N. BL. pour de POuest; puis il est passé aux dif- 
à Mareelin, ct pour ètre auxquelles il dût faire face 
en mème temps à Pemploi du gou- en arrivant at pouvoir, Celle qui 
vernement local de la Saskatehe était pas, ba moindre, c’était Île 
wa, auprès de toute la population manque de députés libéraux dans 
la FOuest: un seul äu Manitoba, attcun 
en Alberta, ‘Al 
Phommie que je voulais pour repré- 
sonter PAlberts Cons Le cabinet.” 
Après avoir demandé inutilomen: 
aux progressistes de lui donner un 


Au manège militaire 
$.30 h, du soir rl feu au ma- 
nége militaire ce qui est considéré 
la 


licultés 


conime plus grande assemblée 
potitique jamais lepue à Prinée- 
Albert. Tous les sièges du vaste 
itdifiee élaient occupés, vf quelques 
ceataines de pérsonnes durent res- 


debout, 


Avaient pris place, sur destrade, 
. H..Lindéav, 


française, Noûs lui souhaitons 


bienvenue et bon sue< 

<-M, Smith gérant de notre bitn- 
que le cninmerce, en Pabsence de 
AL  Revnolds, à été dimanche at. 
teint d'une, grave attiqueïde paralr. 


On l'a transporté à l'hôpital dp [le lieutenant-colonel 
président: A° 


der 


siège pour AL Stewart, Kings 
King, j Motherwell, rappela qu'il fat obligé de s'adres. 
Na Chas, Stewart. MeGiverin, lser à Québes pour obtenir un repré 


. Cardin.le Dr hrict, le maire senÉant de FAïberta-dans le cabinet, 
Dar is. M. Pabbé Gilbert, euré de lo ete ft au milieu d’une suive d'ap- 


sie, 
lt Ste-Famille, 


[es instituteurs de linspecto- 
au nombre de 


150, se trouvaient la semaine der. 
‘ ; cathédrale, étun certain nombre de plaudissenents qu'il dit: “Je vous, 


hière, réunis en convention. Ur 
cilovens influents. demande. quand Pnisioire- du 


grand nombre de religieuses HSSis - Ton le 


pavs at-elle fourni un plus beau té 


aient aux réunions, Le premier Les Discours , , 

ministre du Canada. M. MeKenzie | Cinq orateors prirent la parole: | P91#nn40 de la bonne volonté du 

King, et M le maire Davis leur MM. King, Stewart: Motherwell, Mr Cunt ia français a Pégard des pru- 
A 


vinges des, prairies que le jour on 
iPélut M, Stewart afin que PFOuGst 
cût un représentant de phis dans le 


BED 


adressèrent la parole, 


<a population francaise de no- | 
Îre bonne ville aura l avantage, le 
80 vctobre, d'assister à une. “jolie | 
pièce francaise, que sont à monter 


Giverin et Cardin. 

{En se fevant de son siège, le pre. 
mier 
bouquet des 
Melle Hansen, 


ministre rec ut un magnifique 


la cabinet fédéral? 
Ê 


Quant au chemin de fer de a 
Baie d'Hudson, M. King a dit qu'il 
ne fallait Pas prébipiter Les choses, 
Ha exprimé entre autres kon intime 
sénal canadien 


mains de petite 


mme, ne mn 


conviction ‘que Île : 


Avis important a fous les 
"membres du Pool 


loi comportant Pachévement naré. 
diat du chemin de fer dela Baie 
d'Hudson.  . . Ne fs 


dit-il, je 
de finon 
d'introduire 
sons ñ 


raison, 
au cours 


"Pour celte 
puis promettre, 
\ovâge dans FOue.f, 
in proict de loi dans 
la prochaine session.” 


= Selon M, King, ce cheniin de fer 
irait vite sites progr essisler se Fate 
lieu 


béction et l’arrivée en temps des chars chargés à la platefor- 
re consignés au Pool. 
me suit : 


“A l’ordre de la Saskatchewan Co-Operative Whezt 
Producers, Limited, Régina, destination Fort William (si vous 
êtes situés sur la ligne du C. P. R.) ou Port Arthur. (sil: 
vous êtes situés sur le C. N. R.) Notifiez la Canadian Co- 
operative Wheat Producers, Limited, Winnipeg.” 

Envoyez-nous à nous, Edifice de la Banque Union, ll: 
feuille d’ expédition (bill of lading). Mentionnez le grade 
de votre grain-et le paiement initial désiré, s’il y a lieu, et le 
montant vous sera expédié dès la réception de la feuille d’ ex-| 
pédition. La balance du paiement initial vous sera envoyé 
promptemient aussitôt que. le char sera déchargé. 


Pour plus de renseignem ents veuillez nous écrire. 


Saskatchewan Co-operatiye 
Wheat Producers, Ltd. 
UNION BANK BUILDING, REGINA, Sask: 


CER 


AU 


Expédiez tous les chars du Paol € Com- 


saient libéraux au de for mer 


un troisièine parti, 


VA 


Parmi les oraleurs quE précédè- 
rent M. King le plus applhudi fui 
M. Cardin. 


Car dir 


Notre distingué com- 
patriote créa chez tôus une excel. 
lente hmpression,  ÎE s'éteva 
véhémence contre Le: idées noires 
que lon répand de pur le Days au 
sujel “de notre posture financière. 

(en profita aussi pour dire que les 

Franco-canadiens ne le cédent à 

peisonne en l'ail de lovauté au Ca- 

Jenadas Cest leur unique: patrie ct 
il: Paiment, “ | 


CM, Cardin causa un grand plaisi 
à ses n@ubreux auditeurs de langue 
rainçuisé en Jour battant dans leur 
idiôtme national, : On sentait d'ail. 
leurs que M,:le ininisire des pêche 
vies ne faisait qué suivre Île pen- 

chant de son coeur, 


me eu 0 


aver 


Nord 


Pour vous le prouver nous vous demandons À 
de choisir dans a importe quél catalogue féce- | 
“nt de vente de meubles par correspondance et | 
-nous vous fournirons le e même article exacte 
ment avec K& fini que vous désirez, à Z- où 10 
-Pour cent meilleur marché. 


. Venez nous voir avant d'envoyer votre ar- . 
gent hors de votre ville. 


(°] 


“Premi re Ave ! ouest 


ln 


Stewart, dit-if étui |, 


réluserait d'approuver un projet de ‘ 


ne! 


—Combinaisons Watson. Combinaisons pour hommes, moitié laine et moitié 
coton, tricot uni et énfourchure fermée. 


EE EE 


—Combinaisons en laine élastique.—Sous-vêtements Watson à enfourchure fer- 
mée, avec couture abattues, ce qui le rend très confortable. Véritable article d’au- 


CRC . 


véaux marguilliors à Ja cuthedrs ide: I : Daila Ta bi Strict ° t Di « £ 
‘ce sont MIA We A. Legault et J. HR honneur le maire souhaila Ta Dien- {RL rictement payables & nt L | 
Macisane qui ont été “choisis, ; VETUC,. AU OM de lOus, aux distin- | F l'avance. Ger 1344 F. Gcheïllé & 
—-De passage aux  burcagx du Dur FX eonpnents damage le RÉ Mork | L T enri-Jà N | 
vatriote À . part des e nts d'usage, le [A es me £ et, 
AMEN A SATA j premier minisrée hi que nous é- ll |A VENDRE Ile de billard, ontréa 8 (.. 
Je À {ions tous des Canadiens, à quelque {fl salle de billar —_—— 
pour le Canadien-National, parti politique que nous. abparté 1h PRINCE ALBERT ET SASKATOON là L G. T.P NOUS ACHET ONS an char d ièl 
sitcoi corses pie patchs nur uions ef quete que fût notre reli- | FR . | ° | située sur ‘a igne Le 7 eaux de clôture de eo 
agricole, nous à fait Phonneur d'une on et qu'il était vénu senquérir [AL = ; ! 44 comprenant snooker et ous achetons aussi ci present 
visite, M. Michaud, envové par le os problèmes-de l'Ouest. Y 015 Avenue Centrale 2 La Maison de la Qualité P bles d 1 . Aussil Mette., peuplier, Spiele É 
gouvernement fédéral, s'en va pren- Chez 1 fitut ‘ ‘ : deux tables de pool. : Aussi prix, f.o.b., à votre lieu de Le À 
dre ch: arge de la ferine- modèle de 1e: es ins! TUTENTS . ‘ salon de. rafraîchissements, gement, . Northern Cartng Ca À 
Marcelin.” M. Michaud, après avoir [Au cours de l'après- midi M. King Prince-Albert Sask. : 
oris ses degrés à Lawal et 1915, et lassista À une sémnee de la 2onven- - bonbons, cigares, etc. Ven- M il 
D s “Le ON o { 0, 
ceux en sciences agricoles en 1910, draït pour $3,000.00 dont le 


Un registre de vapeur défec; 
tueux, et le train part 


4 


Saskaloon._ Un registre de va- 
peur- mal ajusté à lailh être la cau- 


se dun-très grave accident: sur la 
lune du Cf, KE, Hé sine. Moo,e-Jaw.. 
Le train s'est suis de 


lui-même OUR 
marche-en l'absence dr méc “aniciorn 
et du-chautfeur! à peu près 25 mi- | 
nutes avant de départ  régulior 
du train; il n'y avait que Lrois - pas 
sagers à bord, £e préposéaux Da- 
gages, qui dormait dans son wagon, 
se réveilla'et eut li bonne idée. de. 
se rendre à la, locamotive ot dap- 
pliquer : des. freins: le {rain modéra 
et quand il als donner contre un | 
train ‘de iarehandises. 4 Suther- 
lañd, it niv eut que rois Tourgons 
de défonéës, 


L, 


, , . 
aise A RQ le RARE Le des vendeurs pour .plusicurs séries ture, 8 acres en labour d'été; laires ‘pavés durant lapprentis 
ferme. Les HoréS ras $e maintien de 10 livrets ou leuillets, a droit à| “behucoup de foin cet d'eau, très sage, Adressez-vous at Dent, P 
nent à $9 Les “agnenux à Winnie avtant de chanres sur chacune des{ bells. récoltes depuis plusieurs Hé emphill Barbér College, Saska | 
‘ DRE Ke ! ‘ |” primes spéciales an'clle « fait années Le propriétaire désire 160n Sask, 3 
pes se vendent bien à SE et 812,15 4re do séries de 10 livrets, | ' : —-— 


quelques-uns à #12:25, Les mile] 
leurs moutons chtiennent $6 et #7, 
Les bons bouvillons de bouche- 
sie atteignent. de ÿ4, OU à #5.25: Îes 
autres dualité en proportion. 


| ve 


Marché de la fermièrs à Régi- 
a, Saskatoon et Moose-Jaw 


dur 


LES OEUFS frais, 3e et 35e. 


ts 12 à [Ge noules 10 à 120; ci 
nards te: dindesitdéce, 
LE BEURRE, de 25 à 80e, 


A LOUER dans faille: privée une 
très bonne chimbre pour .monr- [[ 
sicur, Téléphone ‘2964. 32 || 


« L 
ON {DEMANDE a 
de moissonneur 
S'adresser à Casier 


acheter un billet 
immédiatement 
29 au Patriote, 

32 C R 


. Pour le voyage aux Vieux 
Pays, 


Comme par'les annéés passées. 
les Chemins de Fer Nationaux mel- 
front à fa disposition des vovageurs 
des trains spéciaux pour le voyage 
aux Vieux Pays, HE y aura un ser- 
vice de wagons-lils touristes jus 
‘aux ports de l'Atlantique. 7 Laits 
date du départ des traihs et des, pa- lt 
-quhets sera annonvée les dernières jf} 
semaines de noveribre ei au com- 
nrencoment de décém bre. 


La 


Service de jour F de nuit 


Securité | ‘absolue 
Service rapide’ ét courtois | 


-s 
Dountz la préférence à un 
compatriate, 


Tél: 2096 
ed BEAUCHAMP 
Hoîte pe 


ne 


Vêtements moelleux et confortable. 
: SSSR 83.00 


EE 


LE ROI DES TIRAGES 


NOUVEL ENCOURAGEMENT AUX 
ZELATEURS ET ZELATRICES . 


du Concours de Charité de l'Ensti-| ON-DE MANDE pour le-district sco- | 


Deux nouvelles primes inattendues 


-Le conecurs de Charité de l’Ins- 
titulion des Sourds-Muets vient de 
recevoir 
ré dans Poffrande qu'on nous fait 
de deux nouvelles primes magnifi- 
jeues pour 
La Maison 
AULT, de Montréal. les Agence es de 


oi 
D, 
vendre clle-mèêème de ‘bites, trouve 


NOTE. Le prix du voyage sera 
Prsé quant même À lip ersonne ga 
iunante si cite ne peut pas faire le 
VOVae, l 


Prière très instante de ne pas en 


AIN TUL de papier -monnaie par la pos- MIEL 
te, mais de faire remise des sommes 


Adresse: 


LES MOLAILLES: sur pieds, pou- | Rév. 
SN] 


Tél. 


- Crêpe: lourd” pour ‘kimono, beaux patrons 


| Soie de bonne auélité, patrons. assor tien. . 


EN RE maison « 
bres, 2 lots et une ét: ahte € Que 
-#2000,00 comptant, Pour 

ghements complets ‘s'; k 
r. Pépin, Duck L: 


ptits 


kel 


LA 


pour 


“NOUS ACHETONS de l'a- | 
voine au char,” Een 
nous pour de plus amplés in. ! 


$4 4.50 


UNE OCCASION EXC 
TIONNELLE — À vel 
dans la province de Qu 


l'une des plus belles “ 


tiers comptant, et la balance 
par paiements faciles. S'a- 
dresser au Casier 18 au Pa- 


a d 
triote: 30-33 P 33 P1 des Cantons de l'Est. fe 


bonne terre;-eau en abondan- 
ce, jamais de mauvaises-vé. | 
coltes, tout près d'une place ! 


d'été très ‘fréquentée. LG À 


vous songez à vous. établi Ë 


dans -Québec; ne imand{tz 4 
_.pas de: demander détails com- l 
plets en vous. adressant “ “au 


Casier 29 au Patriote. 27 


Lu M 
É 
1 


aire d'Hocy un principal ou bien 
deux instituteurs, mari et femme, 
pour prendre charge de la direc- 
tion de l’école. Pour plus amples 
inforinations s'adresser -àL. Ma- 
reschal, ,_Hoey, $ Sask, os 31 
INST rr UTE UR ou institutri ice ca- 
tholique et capable d'enseigner. le 
français et langlais pour Parron- 
dissement scalaire St-Front No. 
4095. Ecole ouvre le trois noven- 
pre au 31 décembre, S'adrègser 
\ E, Matte, sec.-trés,, St- Front $S. 


tution des Sourds-Muets: 


pl 
Ü 


et ext raordinaires 


un. encouragement inespé- 


notre grand tirage, 
‘EDMOND ARCHAM- 


LIT EE 


ON DEMANDE pour le Distriet 4 Sr: 


a ———— Voyages Jules HONE, Montréal, et _ D. St-Front, Sask.. 31-35 dntitutriee que No, 4584 ie 4 
Marché aux grains ‘de Prince. un bienfailetir qui veu sai arder Va- PELL IGUL ES DEVEL OPPEES et}: Since, q vi ice. pour Ex ipro- É 
snônvinat nous offrent le prix de Srimées. fi tou gl les inc qui peut enseigner le fran. À 
oo Albert deux billets (couvrant tous les frais QUE inéess ini, ne : sr sincé, à des] çaiss L'école ouvrira lé 15 bé É 
a — ile voyage) pour le Pélerinage NAK DrIS tres Das. Wie ai QE pr PE bre, S'adresser à Henri Bisson. 4 
BléNo. 1, #1 36: No 9, 781.80; | 'RIONAL CANADIEN à ROME 1 malle DOPL PANE TrOiS ans ex. |" nette, sec “trés. St:Vielor, Saske k 
r 3} - 2 se « { $ S °X- : 
Nb. 3, Ir No. ee: DU » NOUS ones. Srémement À hou ALT pee garanti Emi. es 2: P. ; 
: po — me ” ; v n 3 à Dir N , ‘ tefte s. 
Marché Aux grains de: Tr -u$ de pouvoir offrir, grâce à fa Par rud Lomme Sas 81- 33P “NOUS ACHETONS de la | 
. Wi : L, :générosité de ces bienfaitours, LES voine au . cher.” FE vez 
cr inriipeg urines d'un si haut pr ix à tous les ASSURANCH-VIE “La Sauvegarde rl 
DIS L-NT TT 60 Vo 2 sl amis ÿ sie notre oeuvre, Le Pèlérina-| assurance -contfe ‘les incendies, nous pour de plus. amples. M 4 
.Bé=No, 1 nord, 1.60: Na. 9, 155 ge à Rome au cours d'une anné: ju- fccidents, garanties cet vente” de à 
12: No, 3, 1.49 7-8; No, 4, 1,40 5-8; ‘bilaire est l'évènement ‘d'une vie. La! terres, lots, ete. Eugène Guer- formations.” " F. Gobeilla"& É 
20. 5, 1688 si: No. fl 1.16 PE four- don Avantage si excep-! tin, St-Paul, Alta. ‘ "86 Ms: +344: CE lenri- Julien, À 
188, 5,A-8; voie, 1.57 7-8. iticnnel à irer du présent. con- ee me ontré , ETS 
Re Pl D DE a ge aa Menu 
7: 4, ExXIra rase, î  OEUv Ps nathies meyen, sarlänt - de fran ais, bons TUTEU 3 
62 V4 "No! ! fourrage, 69 1-4: ‘No. tie! tout notre publie’ cathlique, move Pr rage à l ins ne FATITE ou ar instituts de ‘à 
5,85 d2; rejetéé,,30 1-4; voie, 661 Ces deux primes sônt offertes aux! . Sins d'informations,..s'adresser . - aire Notokeir. Salaire SR it 1 
1-4. it acheteuré ouf vendeurs. de bil'ets.|  \f D. Pavigne, Fenton, 31-36 P jar Énnnée, — Dour ul 4 
“Orge No, 3.CW, nu 34:° No. 47 aux conditions suivantes: i LL Rs l anenis er ang: ais, diplôme re à 
WW! 4 setôc ; , ; , : , ‘ “at ANS ; e re à 
AE h M f: rejetée, 3-4. 3-45 fourra-! 1. le vente de 10 billets ou feuil- ON DESIRE SAVOIE où cost M. Alex- 1 2ème: classe, Posilion immé. À 
0 ip NN TNA Us 240: TKo 2lec au tirag onne qe oit à HE chan-{ andre Harrison (47 ans.) autre- | diate, .S'adresser à Peter Wal, À 
EN 230 Nb: € AV, bt rejeté, | ! KT a “ se ne L LE Re des 2 bit! fois de Sle-Anne des Chênes, Ma-: Gonvernegrs où Anbonio Cantin, 4 
SDS voie. dAÛ. oilels pour le voyage à Rome. bitcba, Si quelqu'un sait où il! Boîte __Boîte 112, Ponteix, Susk.. dr dl 
ne , 2. achat personnel de 5 livrets! demeure, qu'il veuille bien éerire en 4 
nt | — cu feuillets (85.06) donne droit 4-| au fév. ‘Père A. Roberge, curé, 19 ‘19 HOMMES DEMANDES 4 
Marché aux. animaux de saloment à nue chance au tirage de Ste-Anie des Chè ênes, Man. 32- -34P GAGNEZ DE 920 à %40 PAR S& à 
7. ‘ Prince-Albert chaeun des 2 billets, TT core mer | MAGNE aveë le“métier de barbie, 


Nous pauvons vous enscignér À 
métier en très peu de temps, $a 


Enfin tonte personne qui, sans} À VENDRE trs Uelle ferme dans: 
centre français. 250 acres en cui- | 


rte urner en France ct pe refuse! 


4 aueane offre raisonnable, Pur $150 à 8200 PAR Moi. 


rensrignements s'adresser À X s " 
Peste restante, , “lle s ON DEMANDE. ENCORE QUE 
FSU restant Frenchville, à 3 k: QU ES HOMMES pour re i 
réparer et conduire autus ef traë 


; leurs et à réparer batteries, Dan 
D 
2 UR À VENDRE, jrès peu. de temps vous apprene | 
$9.50 la caisse de 60 livres. à. conduire et réparer toutes : 
Chaque ceïsse contient 6! 


imandat-poste. Nout À 


enirainti à 


tes:<bantos et tracteurs. 
garantissons de vous 


NN. ‘EX chaudières de dix livres. al jusqu'à ce que vous aviez tne NÉ 

J-N.-C. CARON, C.S.V., la M S'e Sition, Demandez notre noué à 
3600, St-Laurent, resser. à la aison Saint- catalogue envoyé gr a uitement ln 
Montréal, Joseph, Otterburne, Man. Ï gagnez de gros salaires, Poil 
plus de détails s'adresser au Dit 


32-42. Pl. 


CA Himet 0354 | P. 119, 90h St E. « Saskatoon, us 


Drap fin français ** 
très utile pour chemises et blouses de ten mmes, pour cheinises étivêtements d'hom- 


mes et d'enfants, articles de lingeri ie, etc. - Largeur 38: poucesi. nuances, blanc, 


ivoire, gris, perle, bleu-ciel et crêine fonc cé. Prix, la verge. : Letbmretesese 


Sr 
Fr Arr i ie: 

Tissu très ‘éommode pour diaperics,. doublüres et anicles de lingérie. _ | 

Grand assortiment de: nuances, . Prix, la verge : sous. ct né ER Jesnsre 606 


"a ns 


Coton. pour ere, crèpes 


M Le . 48e 


CP ER 
, 5, Re 


Patrons assortis, 31 pouces, Prix, 


Patrons assorties, 40 pouces.’ Prix. :.... vi 


un 


Rue Oues sh 


PRINCE ALB) ERT 


